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MesdaMes, Messieurs,

Votre commission a examiné les exposés d’orientation 
politique du vice-premier ministre et ministre de l’Emploi, 
de l’Économie et de l’Agriculture (partim: Économie et 
Agriculture) (DOC 56 0767/003 et 004) lors de sa réunion 
du 26 mars 2025.

I. — EXPOSÉ INTRODUCTIF

Il est renvoyé au texte des exposés d’orientation 
politique (DOC 56 0767/003 et 004).

II. — DISCUSSION GÉNÉRALE

1. Questions et observations des membres

Mme Lieve Truyman (N-VA) souligne tout d’abord 
que ceux qui s’engagent chaque jour pour notre société 
doivent être soutenus. C’est précisément grâce à cet 
engagement que notre prospérité se construit. À cet 
égard, l’exposé d’orientation politique à l’examen semble 
avoir corrigé un certain déséquilibre.

Conformément à l’accord de gouvernement, l’exposé 
contient des mesures concrètes visant à redonner de 
l’oxygène aux entrepreneurs. Ainsi, le vice-premier 
ministre entend soumettre une initiative législative en 
vue de procéder à une réduction des charges pour les 
entreprises. Il sera ainsi possible de créer une entreprise 
en 24 heures, tant en ligne qu’hors ligne. Au niveau euro-
péen, le vice-premier ministre plaidera pour un cadre 
réglementaire moins étouffant. Au niveau national, il 
appliquera la règle du “one in, two out” pour toute nou-
velle législation, couplée à un test de compétitivité et 
un test PME renforcé.

Le groupe N-VA se réjouit également de voir l’industrie 
manufacturière figurer de nouveau en tête des priorités. 
Avec MAKE 2030, le vice-premier ministre ambitionne 
d’attirer des entreprises innovantes, de rendre notre 
industrie plus orientée client, de développer le régime 
fiscal favorable à la recherche et au développement et, 
surtout, de mieux protéger nos secteurs stratégiques.

Il faut en effet œuvrer à un emploi durable et tourné 
vers l’avenir. Il est essentiel de prolonger cette dyna-
mique de réforme dans certains secteurs spécifiques 
à forte intensité de main-d’œuvre, tels que l’horeca 
et la construction. Le vice-premier ministre annonce 
à juste titre une révision du code de conduite dans 

daMes en Heren,

Uw commissie heeft de beleidsverklaringen van de 
vice-eersteminister en minister van Werk, Economie 
en Landbouw (partim: Economie en Landbouw) 
(DOC 56 0767/003 en 004) besproken tijdens haar 
vergadering van 26 maart 2025.

I. — INLEIDENDE UITEENZETTING

Er wordt verwezen naar de tekst van de beleidsver-
klaringen (DOC 56 0767/003 en 004).

II. — ALGEMENE BESPREKING

1. Vragen en opmerkingen van de leden

Mevrouw Lieve Truyman (N-VA) benadrukt vooreerst 
dat al wie zich dagelijks inzet voor onze maatschappij 
moet ondersteund worden. Het is precies door die inzet 
dat onze welvaart wordt opgebouwd. Deze beleidsver-
klaring toont aan dat de slinger op dat vlak terug in de 
juiste richting lijkt te bewegen.

In lijn met het regeerakkoord, bevat de beleidsverkla-
ring concrete maatregelen die ondernemers opnieuw 
zuurstof moeten geven. Zo zal de vice-eersteminister 
via een wetgevend initiatief werk maken van een lasten-
verlaging voor ondernemingen. De oprichting van een 
onderneming wordt mogelijk binnen de 24 uur, zowel 
online als offline. Binnen Europa wil de vice-eersteminister 
pleiten voor een minder verstikkend regelgevend kader, 
en nationaal wil u bij de nieuwe regelgeving de “one in, 
two out”-regel toepassen, gekoppeld aan een kmo-test 
en een competitiviteitstoets.

De N-VA-fractie is ook tevreden dat de maakindustrie 
opnieuw prominent op de radar staat. Met MAKE 2030 am-
bieert de vice-eersteminister om: innovatieve bedrijven 
aan te trekken, onze industrie klantvriendelijker te maken, 
het fiscale gunstregime voor onderzoek en ontwikkeling 
te ontwikkelen, en vooral onze strategische sectoren 
beter te beschermen.

Er moet inderdaad worden ingezet op een duurzame 
en toekomstgerichte tewerkstelling. Het is uitermate be-
langrijk dat die hervormingslijn wordt doorgetrokken voor 
specifieke sectoren met veel werkgelegenheid, zoals de 
horeca en de bouw. De vice-eersteminister kondigt terecht 
een herziening aan van het gedragspact in de horeca, 
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l’horeca, ainsi qu’un renforcement de la protection des 
consommateurs dans le secteur de la construction par 
une modernisation de la loi Breyne.

En résumé, le groupe N-VA soutiendra l’exposé 
d’orientation politique à l’examen. Il souhaite toutefois 
soumettre plusieurs questions au vice-premier ministre.

Le premier volet concerne un climat des affaires 
compétitif et simplifié.

Il est essentiel d’éviter toute forme de surtransposition 
(gold-plating). Lorsque la réglementation européenne 
est transposée de manière plus stricte en Belgique, cela 
crée un désavantage concurrentiel pour nos entreprises. 
Cela soulève plusieurs questions concrètes. La directive 
“omnibus” simplifiera bientôt la réglementation, mais la 
législation belge n’a pas encore été adaptée en consé-
quence. Comment le vice-premier ministre compte-t-il 
s’attaquer à ce problème? La réglementation actuelle 
(par exemple dans le cadre de la directive relative à la 
publication d’informations en matière de durabilité par 
les entreprises (CSRD)) cessera-t-elle d’être pleinement 
applicable si la directive “omnibus” assouplit certaines 
exigences?

La possibilité de créer une entreprise en 24 heures 
est une avancée. Mais cette simplification peut aussi 
profiter à des entrepreneurs aux intentions frauduleuses, 
connus pour de multiples faillites ou dont l’entreprise 
change fréquemment de nom. Comment le vice-premier 
ministre garantira-t-il que ces entrepreneurs ne puissent 
pas recréer une entreprise dans les 24 h?

Le deuxième volet concerne l’ambitieux agenda 
MAKE 2030.

Un centre de connaissances et d’expertise interfédéral 
sur les aides d’État sera mis en place pour faciliter l’inte-
raction avec la Commission européenne. Pourquoi un 
nouveau centre est-il nécessaire? Sera-t-il intégré à un 
service public ou à une institution existante? Comment le 
vice-premier ministre compte-t-il procéder concrètement?

Dans ce même cadre, l’exposé d’orientation poli-
tique mentionne ce qui suit: “Nous analyserons, au 
sein du protocole entre le ministère de la Défense et 
le SPF Économie, les critères et le montant minimum 
imposant un retour sociétal en Belgique.” Que vise 
précisément le ministre?

Le troisième volet est intitulé “un marché équilibré”.

en de versterking van de consumentenbescherming 
in de bouw via een modernisering van de wet-Breyne.

Kortom, de N-VA-fractie zal deze beleidsverklaring 
steunen. Zij wenst hierbij nog enkele vragen voor te 
leggen aan de vice-eersteminister.

Het eerste luik betreft het competitief en vereenvoudigd 
ondernemingsklimaat.

Zo is het cruciaal om niet aan gold-plating te doen. 
Wanneer de Europese regelgeving in België stren-
ger wordt omgezet, impliceert dat een concurrentieel 
nadeel voor onze ondernemingen. Dat doet concrete 
vragen rijzen. De Omnibusrichtlijn zal binnenkort zorgen 
voor een vereenvoudiging in de regelgeving, terwijl de 
Belgische wetgeving hiermee nog moet worden in lijn 
gebracht. Hoe zal de vice-eersteminister dat probleem 
aanpakken? Zal de geldende regelgeving (bijvoorbeeld 
in het kader van de Corporate Sustainability Reporting 
directive (CSRD)) niet meer volledig van toepassing zijn, 
indien de Omnibusrichtlijn hier zaken in versoepeld?

Voorts is het goed dat een onderneming kan worden 
opgericht binnen 24u. Die vereenvoudiging kan echter 
ook in de kaart spelen van ondernemers met frauduleuze 
bedoelingen, die gekend zijn door verschillende faillis-
sementen, of waarvan de ondernemingsnaam geregeld 
wijzigt. Hoe zal de vice-eersteminister ervoor zorgen dat 
dergelijke ondernemers niet binnen 24u opnieuw een 
onderneming oprichten?

Het tweede luik betreft de ambitieuze MAKE 2030- 
agenda.

Zo komt er een interfederaal kennis- en expertise-
centrum inzake staatssteun. Waarom moet hiervoor een 
nieuw centrum worden opgericht? Gebeurt de oprichting 
binnen een bestaande overheidsdienst of instelling? Hoe 
wil de vice-eersteminister dat concreet maken?

In datzelfde kader vermeldt de beleidsverklaring: 
“We zullen, binnen het kader van het protocol tussen 
het ministerie van Defensie en de FOD Economie, de 
minimumcriteria en het minimumbedrag analyseren die 
een maatschappelijke return in België vereisen.” Wat 
wordt hiermee bedoeld?

Het derde luik betreft de evenwichtige markt.
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La membre constate un chevauchement avec l’exposé 
d’orientation politique relatif à la Protection des consom-
mateurs. Comment le ministre compte-t-il atteindre les 
objectifs fixés, en collaboration avec la ministre Beenders?

À ce sujet, la membre souhaite reprendre une ques-
tion restée sans réponse concrète de la part du ministre 
Beenders: l’ouverture du réseau d’agences de Bpost 
aux services de base signifie-t-elle que l’on pourra y 
effectuer des opérations de base au guichet?

Le droit à l’oubli a été récemment élargi. Le vice-
premier ministre souhaite-t-il aller encore plus loin? 
Envisage-il par exemple de l’appliquer aux maladies 
chroniques, ou encore à d’autres types d’assurances pour 
lesquelles l’obligation de déclaration pourrait disparaître?

Enfin, la membre se félicite également des aspects de 
l’exposé d’orientation politique qui concernent le secteur 
agricole. Elle évoque en particulier la reconnaissance 
pleine et entière des agriculteurs en tant qu’entrepre-
neurs. Le groupe N-VA soutient la promotion de la 
transparence des prix et du marché, le renforcement de 
l’Observatoire des prix et la lutte contre les pratiques 
commerciales déloyales.

Le secteur agricole est un atout majeur pour notre 
pays et il mérite des opportunités internationales dans 
des conditions commerciales équitables. Le plaidoyer 
pour l’introduction de clauses miroirs dans les accords 
de libre-échange et l’attention portée à des marchés 
stratégiques tels que la Chine et le Royaume-Uni envoient 
des signaux importants.

De plus, l’exposé d’orientation politique témoigne d’une 
vision tournée vers l’avenir. L’innovation, l’intelligence 
artificielle, l’agriculture de précision et les nouvelles 
techniques génétiques sont à juste titre mises en avant 
comme des piliers d’un secteur agricole moderne et 
durable.

La membre conclut la partie relative à l’Agriculture 
par les questions suivantes.

Les directives européennes seront appliquées via 
une autorité sectorielle compétente. Cette autorité a-t-
elle déjà désignée?

Le vice-premier ministre exécutera au maximum les 
mesures convenues au sein de la task-force. Des priorités 
ont-elles été définies et le calendrier se précise-t-il? Une 
concertation est-elle prévue avec les Régions?

Hierbij is er een overlap met de beleidsverklaring 
Consumentenbescherming. Hoe zal u samen met mi-
nister Beenders de doelstellingen realiseren?

In dat verband wenst het lid een vraag te hernemen, 
waarop nog geen concreet antwoord kwam van minister 
Beenders. Het betreft de openstelling van het bpost-
kantorennetwerk voor basisdiensten. Betekent dat dat 
je basisverrichtingen zal kunnen uitvoeren bij de loket-
ten van bpost?

Recent werd het recht om vergeten te worden uitge-
breid. Hoe zou de vice-eersteminister dat nog verder 
willen uitbreiden? Wordt hierbij bijvoorbeeld gedacht 
aan een uitbreiding naar chronische ziekten, of ook een 
uitbreiding van andere verzekeringen waar de meldings-
plicht zou wegvallen?

Tot slot is het lid ook verheugd met de aspecten van 
de beleidsverklaring die verband houden met de land-
bouwsector. Zij verwijst in het bijzonder de volwaardige 
erkenning van landbouwers als ondernemers. De N-VA-
fractie steunt de bevordering van prijs- en markttranspa-
rantie, de versterking van het Prijzenobservatorium, en 
de bestrijding van oneerlijke handelspraktijken.

De landbouwsector is een sterke troef voor ons land, 
en verdient internationale kansen binnen eerlijke han-
delsvoorwaarden. Het pleidooi voor spiegelclausules in 
vrijhandelsakkoorden en de aandacht voor strategische 
markten zoals China en het Verenigd Koninkrijk zijn 
belangrijke signalen.

Bovendien waarderen we dat deze beleidsverklaring 
oog heeft voor de toekomst. Innovatie, artificiële intel-
ligentie, precisielandbouw en nieuwe genetische tech-
nieken krijgen terecht aandacht als bouwstenen voor 
een duurzame en moderne landbouwsector.

Het lid besluit de landbouw gerelateerde aspecten 
met volgende vragen:

De Europese richtlijnen zullen via een bevoegde 
autoriteit worden toegepast. Is het al duidelijk wie de 
sectorale autoriteit zou zijn?

De vice-eersteminister zal de maatregelen afgesproken 
binnen de taskforce maximaal uitvoeren. Zijn er daar 
prioriteiten bepaald en is er meer zicht op de timing? 
Volgt hierover een overleg met de gewesten?
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Une juste formation des prix est un enjeu important 
dans le secteur agricole. Le groupe N-VA considère 
lui aussi que les abus de position dominante doivent 
être évités et que les agriculteurs doivent obtenir des 
prix justes. Mais il faut éviter toute forme de régulation 
des prix. Comment le vice-premier ministre entend-il 
préserver cet équilibre?

M. Reccino Van Lommel (VB) se réjouit que l’exposé 
d’orientation politique reconnaisse un certain nombre de 
problèmes: la hausse du nombre de faillites, la compé-
titivité des entreprises en danger, le ralentissement de 
la croissance de la productivité, les effets négatifs de la 
mondialisation sur nos entreprises et la surabondance 
de réglementations européennes. Des pistes de solution 
sont esquissées, mais elles restent quelque peu vagues.

L’intervenant regrette également l’absence totale de 
cadre budgétaire, alors que l’article 121bis du Règlement 
de la Chambre l’exige. Il demande dès lors que le pré-
sident de la Chambre soit officiellement informé de 
cette situation.

Il trouve dans le document peu de mesures concrètes 
pour accroître la productivité. Les coûts pour les entre-
prises n’ont cessé d’augmenter ces dernières années, 
sans pouvoir toujours être répercutés sur les clients. En 
outre, la productivité ne suit pas. C’est un piège fatal 
pour nos entreprises.

Le membre pose également des questions au sujet de 
la création d’entreprises en 24 heures. Il est important de 
prendre le temps de réfléchir à la structure de l’entreprise 
et à ses statuts. Lorsque la constitution nécessite un acte 
authentique, ce délai semble irréaliste. Le vice-premier 
ministre peut-il confirmer que la mesure envisagée ne 
remettra pas en cause l’obligation de passer par un acte 
authentique pour certaines formes juridiques?

Concernant la relance industrielle, le vice-premier 
ministre se tourne également vers la Société fédérale de 
participations et d’investissement (SFPIM). Un nouveau 
contrat de gestion sera conclu pour les cinq années à 
venir. Dans quels secteurs politiques fédéraux la SFPIM 
interviendra-t-elle, et dans quels projets concrets investira-
t-elle? Le lancement d’une nouvelle industrie nécessite 
d’ailleurs une protection temporaire, sélective, ciblée 
et proportionnée. Quelle est la vision du vice-premier 
ministre à ce sujet? Quelles mesures de protection 
envisage-t-il?

Enfin, la définition des secteurs stratégiques reste 
floue. Le vice-premier ministre peut-il apporter des 
précisions? Cet aspect est indissociable de l’accès aux 

De eerlijke prijsvorming voor de landbouw is een werk-
punt. De N-VA-fractie is akkoord dat er geen misbruik mag 
zijn van bepaalde machtsposities en dat landbouwers 
eerlijke prijzen moeten krijgen. Tegelijk moet men oplet-
ten dat er geen prijsregulering zal gebeuren. Hoe zal de 
vice-eersteminister dit evenwicht proberen bewaken?

De heer Reccino Van Lommel (VB) vindt het positief 
dat de beleidsverklaring een aantal problemen erkent: het 
aantal faillissementen is in stijgende lijn, de competitiviteit 
van onze ondernemingen is in het gedrang, er is een 
tragere groei van de productiviteit, er zijn de negatieve 
effecten van de globalisering voor onze bedrijven, en 
er is een overdaad aan reglementering vanuit de EU. Er 
wordt een aanzet gegeven om tot oplossingen te komen, 
maar het blijft ietwat vaag.

Het lid betreurt dat ook voor deze beleidsverklaring 
elk budgettair kader ontbreekt, terwijl artikel 121bis van 
het Kamerreglement dat vereist. In die zin roept het lid 
op om de Kamervoorzitter hierover officieel in te lichten.

Het lid ziet weinig concrete maatregelen om de pro-
ductiviteit te verhogen. De kosten voor de bedrijven zijn 
in de voorbije jaren alleen maar toegenomen, terwijl die 
kosten niet altijd kunnen worden doorgerekend aan de 
klanten. Daarenboven stijgt de productiviteit niet snel. 
Dat is moordend voor onze bedrijven.

Verder heeft het lid een aantal vragen bij de oprichting 
van een onderneming binnen 24 uur. Hierbij is het be-
langrijk dat goed wordt nagedacht over de onderneming 
en de statuten. Wanneer de oprichting via authentieke 
akte dient te gebeuren, lijkt dat korte tijdsbestek niet 
haalbaar. Kan de vice-eersteminister bevestigen dat de 
beoogde maatregel geen afbreuk doet aan de verplichting 
tot oprichting via een authentieke akte voor bepaalde 
vennootschappen?

Voor de industriële relance kijkt de vice-eerste- 
minister ook naar de Federale Participatie- en Investerings- 
maatschappij (SFPIM). Er zal een nieuw beheerscontract 
worden gesloten voor de komende vijf jaar. In welke 
participaties in federale beleidssectoren en in welke 
concrete projecten zal SFPIM investeren? Overigens 
vereist de opstart van een nieuwe industrie een tijdelijke 
selectieve, doelgerichte en proportionele bescherming. 
Wat is de visie van de vice-eersteminister hierover? Aan 
welke beschermende maatregelen wordt hierbij gedacht?

Daarnaast blijft de definitie van de strategische sec-
toren onduidelijk. Kan de vice-eersteminister dat nader 
definiëren? Dat houdt ook verband met de toegang tot 
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matières premières critiques. La Chine et les États-Unis 
cherchent à s’approprier ces ressources, alors que 
l’Europe accuse du retard. Ces dernières années, peu 
d’actions ont été entreprises, ce qui rend notre industrie 
particulièrement dépendante de l’étranger. Quelles sont, 
selon le vice-premier ministre, les conséquences pour 
l’industrie belge? Comment entend-il garantir l’accès à 
ces matières premières critiques?

Le vice-premier ministre souhaiterait coopérer avec 
les Régions pour intégrer directement leurs besoins et 
priorités spécifiques dans la politique fédérale. En quoi 
cette coopération sera-t-elle différente de celle menée 
sous la législature précédente? Le membre espère 
que cette coopération tiendra compte des principes 
de subsidiarité et des compétences attribuées. Quels 
sont les accords spécifiques conclus à propos de cette 
coopération avec les Régions? Quels sont les dossiers 
spécifiquement concernés?

Le vice-premier ministre entend protéger le mar-
ché belge contre la mondialisation et la concurrence 
déloyale, notamment en ce qui concerne les produits 
contrefaits qui sont déversés sur notre marché et qui 
nuisent à nos propres entreprises. Pour les services 
des douanes, il est souvent pratiquement impossible 
de contrôler minutieusement toutes les marchandises: 
on estime que seulement 1 % d’entre sont contrôlées. 
Comment le vice-premier ministre évalue-t-il l’ampleur 
des répercussions de cette concurrence déloyale? Que 
compte-t-il faire pour lutter contre ce phénomène?

Malgré le Pacte européen pour une industrie propre, 
l’industrie belge recule pour la troisième année consé-
cutive. Le vice-premier ministre s’attend-il à ce qu’un 
verdissement accru de l’industrie renverse la tendance? 
La stratégie de décarbonisation obligatoire constitue 
également une charge financière et administrative sup-
plémentaire pour les entreprises. Qu’entreprendra le 
vice-premier ministre pour y remédier? Les entreprises 
belges doivent respecter des objectifs européens ambi-
tieux en matière de climat, qui ne s’appliquent pas aux 
entreprises en dehors de l’Union européenne. Quelles 
mesures le vice-premier ministre propose-t-il pour garantir 
la compétitivité de nos entreprises?

Des centaines de milliards d’euros seront investis 
dans l’industrie de la défense au sein de l’Union euro-
péenne. Cela dopera substantiellement le marché dans 
ce secteur, alors que de nombreux autres secteurs sont 
en difficulté aujourd’hui. Cela aura aussi un effet sur 
la politique de la Banque centrale européenne (BCE), 
par exemple en ce qui concerne les baisses de taux 
d’intérêt. Le membre s’inquiète de ces dynamiques 
potentiellement conflictuelles. Quelle est la vision du 
vice-premier ministre à ce sujet?

kritieke grondstoffen. China en de Verenigde Staten 
trachten volop grondstoffen naar zich toe te trekken, 
terwijl Europa op dat vlak nog niet zo ver staat. De voor-
bije jaren is hiertoe weinig beleid gevoerd, zodat onze 
industrie bijzonder sterk afhankelijk blijft van andere 
landen. Hoe schat de vice-eersteminister de gevolgen 
daarvan in voor de Belgische industrie? Hoe zou hij die 
toegang tot de kritieke grondstoffen willen garanderen?

De vice-eersteminister wil samenwerken met de gewes-
ten om hun specifieke noden en prioriteiten rechtstreeks 
te kunnen integreren in het federale beleid. Hoe zal die 
samenwerking verschillen tegenover de vorige legisla-
tuur? Het lid rekent erop dat die samenwerking rekening 
houdt met het subsidiariteitsbeginsel en het principe van 
toegewezen bevoegdheden. Welke specifieke afspraken 
zijn over die samenwerking met de gewesten gemaakt? 
Welke specifieke dossiers liggen er op de tafel?

De vice-eersteminister wil de Belgische markt bescher-
men tegen de globalisering en oneerlijke concurrentie. 
Het betreft bijvoorbeeld namaakproducten die op onze 
markt worden gedumpt en ten koste gaan van onze 
eigen ondernemingen. Voor de douanediensten is het 
vaak praktisch onmogelijk is om alle goederen grondig 
te controleren. Naar schatting zou slechts 1 % hiervan 
worden gecontroleerd. Hoe schat de vice-eersteminister 
het effect in van die valse concurrentie? Wat gaat hij 
hiertegen ondernemen?

Ondanks de Europese Clean Industrial Deal, krimpt de 
Belgische industrie voor het derde jaar op rij. Verwacht 
de vice-eersteminister dat een verdere vergroening 
van de industrie het tij zal keren? De verplichte de-
carbonisatiestrategie vormt ook een extra financiële 
en administratieve last voor bedrijven. Wat gaat de 
vice-eersteminister ondernemen om dat te verhelpen? 
De Belgische bedrijven moeten voldoen aan ambitieuze 
Europese klimaatdoelstellingen, die niet zozeer gelden 
voor bedrijven buiten de EU. Welke maatregelen stelt 
de vice-eersteminister voor om de competitiviteit van 
onze bedrijven te garanderen?

Op EU-niveau gaan er honderden miljarden euro’s 
worden geïnvesteerd in de defensie-industrie. Hierbij 
zal de markt in die sector verhit geraken, terwijl heel wat 
andere sectoren het vandaag moeilijk hebben. Er zal ook 
een effect zijn op het beleid van de Europese Centrale 
Bank (ECB), bijvoorbeeld wat betreft de renteverlagin-
gen. Het lid is bezorgd over die mogelijk tegenstrijdige 
dynamiek. Wat is de visie van de vice-eersteminister 
hierover?
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Il faudra réduire de nombreux coûts pour créer un 
climat entrepreneurial compétitif. Les entreprises à forte 
intensité énergétique sont par exemple confrontées à un 
différentiel défavorable en matière de prix de l’énergie 
par rapport à leurs concurrents européens. Quelles 
mesures le vice-premier ministre propose-t-il pour y 
remédier, à la lumière notamment de la dépendance et 
de l’efficacité énergétiques?

Les pertes d’emploi engendrées par des faillites 
ont été trois fois plus élevées en 2024 qu’en 2023. Le 
chômage temporaire est actuellement utilisé à grande 
échelle. L’accord de gouvernement table néanmoins sur 
le fait que le taux d’emploi atteindra 80 % d’ici 2029. 
Selon une étude de Vives, cet objectif nécessitera que 
quelque 515.000 personnes supplémentaires âgées 
entre 20 et 64 ans trouvent du travail, alors que le Bureau 
fédéral du Plan prévoit seulement une augmentation 
d’environ 117.000 travailleurs. Le vice-premier ministre 
pourrait-il expliquer cette grande différence dans les 
chiffres? Dans quels secteurs économiques et dans 
quelles catégories professionnelles le vice-premier 
ministre table-t-il sur une croissance additionnelle du 
nombre d’emplois? En outre, le développement de la 
technologie de l’IA entraînera sans doute la disparition 
de certains emplois. Selon le vice-premier ministre, quels 
en seront les effets sur le taux d’emploi?

Pour améliorer leur compétitivité, les entreprises 
doivent également disposer d’un personnel bien qualifié 
et en nombre suffisant. Il existe souvent, sur le marché 
du travail, un décalage entre l’offre et la demande, qui 
ne pourra pas être facilement résolu à court terme. 
Quelles mesures le vice-premier ministre compte-t-il 
prendre pour y remédier?

L’innovation est évidemment essentielle pour amé-
liorer l’efficience, mais les entreprises européennes 
investissent beaucoup moins dans la recherche et le 
développement que les entreprises américaines, par 
exemple. Le développement de l’intelligence artificielle 
est dominé par les entreprises technologiques étran-
gères. L’exposé d’orientation politique à l’examen prévoit 
de mettre en place des régimes fiscaux préférentiels 
pour la recherche et le développement. Quelles seront 
les autres mesures prévues pour augmenter le niveau 
d’investissement dans la recherche et le développement?

L’objectif à cet égard doit être de conserver cette 
technologie dans notre pays. Il faudra protéger les 
entreprises qui apparaissent dans son sillage. Le vice-
premier ministre a souvent parlé du mécanisme de fil-
trage des investisseurs étrangers, qui permet de bloquer 
certaines reprises. Cela nécessite une inventorisation 
de qualité des secteurs stratégiques, comme mentionné 

Voor een competitief ondernemingsklimaat moeten 
een aantal kosten dalen. De energie-intensieve onder-
nemingen worden bijvoorbeeld geconfronteerd met een 
ongunstig energieprijsverschil tegenover hun Europese 
concurrenten. Welke maatregelen stelt de vice-eerste-
minister voor om dat te verhelpen, onder meer in het 
licht van energieafhankelijkheid en -efficiëntie?

Het banenverlies in kader van een faillissement lag 
in 2024 drie keer zo hoog als in 2023. De tijdelijke werk-
loosheid op dit moment massaal ingezet. Daarentegen 
rekent het regeerakkoord op een toename van de werk-
zaamheidsgraad tot 80 % tegen 2029. Volgens een 
onderzoek van Vives zullen er hiervoor zo’n 515.000 men-
sen extra aan de slag moeten in de leeftijdscategorie 
van 20 tot 64 jaar, terwijl het Federaal Planbureau slechts 
een toename van ongeveer 117.000 mensen verwacht. 
Kan u dat grote verschil inde cijfers duiden? In welke 
economische sectoren en arbeidscategorieën verwacht 
u een bijkomende aangroei van arbeidsplaatsen te 
kunnen realiseren? Daarnaast zal de ontwikkeling van 
AI-technologie er wellicht toe leiden dat bepaalde banen 
zullen verdwijnen. Welk effect verwacht u hierop voor 
de werkzaamheidsgraad?

Om het concurrentievermogen van ondernemingen 
te verbeteren, moeten zij ook over voldoende en goed 
gekwalificeerde werknemers kunnen beschikken. Er 
is vaak een mismatch tussen vraag en aanbod op de 
arbeidsmarkt, die niet op korte termijn zomaar op te 
lossen is. Welke maatregelen gaat u treffen om hieraan 
te verhelpen?

Om de efficiëntie te verbeteren is innovatie uiteraard 
essentieel, maar de Europese bedrijven investeren aan-
zienlijk minder in onderzoek en ontwikkeling tegenover 
bijvoorbeeld Amerikaanse bedrijven. De ontwikkeling 
van artificiële intelligentie wordt gedomineerd door 
buitenlandse techbedrijven. De beleidsverklaring beoogt 
gunstige belastingregimes voor onderzoek en ontwik-
keling. Welke andere maatregelen worden voorzien om 
de investeringsgraad in onderzoek en ontwikkeling te 
verhogen?

Het moet hierbij de bedoeling zijn dat die technologie 
bij ons blijft. De bedrijven die hieruit ontstaan, moeten 
beschermd worden. De vice-eersteminister heeft al 
vaker gesproken over het screeningsmechanisme voor 
buitenlandse investeerders, zodat bepaalde overnames 
kunnen worden geblokkeerd. Dat vereist een goede 
inventarisatie van strategische sectoren, zoals eerder 
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précédemment. Le mécanisme de filtrage instauré sous 
la précédente législature est-il suffisant?

Dans ce contexte, le membre se demande aussi 
comment le vice-premier ministre entend renforcer la 
spécialisation dans le domaine des TIC dans notre pays. 
Il faut aussi établir une répartition claire des tâches entre 
les niveaux fédéral et régional pour le cadre légal régulant 
des environnements d’essai et des zones modérément 
réglementées (bacs à sable réglementaires).

En ce qui concerne l’économie circulaire, l’exposé 
d’orientation politique à l’examen demeure très vague 
sur le plan d’action fédéral. En quoi différera-t-il du plan 
d’action du gouvernement précédent?

Il est frappant que l’exposé d’orientation politique 
n’évoque ni le pouvoir d’achat ni l’inflation des prix des 
denrées alimentaires. Pourtant, le prix des courses a 
considérablement augmenté ces dernières années, y 
compris par rapport à nos voisins. Quelles mesures le 
vice-premier ministre prévoit-il pour y remédier?

Le vice-premier ministre entend se servir du Code de 
conduite sur les bonnes relations entre les brasseurs, 
les négociants en boissons alcoolisées et le secteur 
de l’Horeca pour lutter contre les contrats léonins dans 
le secteur de l’horeca. Mais le passé a montré que ce 
Code de conduite ne fonctionnait pas en pratique. Sous 
la précédente législature, une proposition de loi visant à 
dissocier les contrats d’approvisionnement en boissons 
des baux commerciaux (DOC 55 1458/001) a été déposée, 
et des auditions ont également été organisées sur ce 
sujet au sein de cette commission (DOC 55 1458/002). 
Étant donné les histoires poignantes qui ont été relatées 
à cette occasion, il est profondément regrettable que le 
vice-premier ministre ne prévoit aucun ancrage légal. Il 
existe effectivement un problème de compétences: les 
baux locatifs relèvent des autorités régionales, tandis que 
les contrats d’approvisionnement en boissons relèvent 
de l’autorité fédérale. Comment le vice-premier ministre 
envisage-t-il la révision concrète de ce Code de conduite? 
Dans quelle mesure peut-il garantir que les contrats 
d’approvisionnement en boissons seront dissociés des 
baux locatifs pour les établissements horeca?

Pour stimuler le secteur de la construction, le vice-
premier ministre prévoit notamment de réviser la loi 
Breyne et de créer un service de médiation spécifique. 
Un système de protection légale sera élaboré pour les 
projets de construction en gros œuvre et les grands 
projets de rénovation. De quelle protection les travaux 
de rénovation de plus petite taille bénéficieront-ils pour 
leur part?

aangehaald. Volstaat het screeningmechanisme dat in 
de vorige legislatuur werd ingevoerd?

In de marge hiervan vraagt het lid zich nog af hoe de 
vice-eersteminister de ICT-specialisatie in België gaat 
versterken. Er moet ook een duidelijke taakverdeling 
zijn tussen het federaal en het gewestelijk niveau voor 
het wettelijk kader rond testruimtes en regelluwe zones 
(regulatory sandboxes).

Wat betreft de circulaire economie, blijft de beleidsver-
klaring behoorlijk vaag over het federaal actieplan. Wat 
is het verschil met het actieplan van de vorige regering?

Het is opvallend dat de beleidsverklaring niets zegt 
over de koopkracht en voedselinflatie. Nochtans is de 
winkelkar de voorbije jaren aanzienlijk duurder geworden, 
ook in vergelijking met de buurlanden. Welke maatregelen 
voorziet de vice-eersteminister om dat te verhelpen?

Om de wurgcontracten in de horeca aan te pakken 
wordt gekeken naar de Gedragscode voor goede re-
laties tussen brouwers, de drankenhandelaars en de 
horecasector. Uit het verleden blijkt dat die gedragscode 
eigenlijk niet werkt. In de vorige legislatuur werd een 
wetsvoorstel ingediend om die afnamecontracten los te 
koppelen van de huurcontracten (DOC 55 1458/001). Er 
werden in deze commissie hierover ook hoorzittingen ge-
organiseerd (DOC 55 1458/002). Gelet op de schrijnende 
verhalen die hierbij aan bod kwamen, is het erg jammer 
dat niet wordt gekeken naar een wettelijke verankering. 
Er is inderdaad een bevoegdheidsprobleem: de huur-
contracten zijn een gewestelijke bevoegdheid, terwijl de 
afnamecontracten een federale bevoegdheid betreffen. 
Hoe ziet de vice-eersteminister de concrete herziening 
van die gedragscode? In welke mate hij kan garanderen 
dat de afnamecontracten zullen worden losgekoppeld 
van de huurcontracten voor de horecapanden?

Om de bouwsector te stimuleren worden onder meer 
de wet-Breyne hervormd en wordt een specifieke om-
budsdienst opgericht. Er wordt een wettelijke bescher-
mingsregeling uitgewerkt voor casco en grote renovatie-
projecten. Welke bescherming zal er daarnaast gelden 
voor kleinere renovatiewerken?
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En ce qui concerne le déploiement des distributeurs 
automatiques de billets, des points cash neutres ont été 
ajoutés à plusieurs endroits. Force est néanmoins de 
constater que certaines communes ne possèdent aucun 
distributeur. Il importera donc de réviser les plans de 
répartition y afférents. Chaque commune devrait disposer 
d’un distributeur automatique facilement accessible, quel 
que soit le nombre d’habitants qui y vivent.

En outre, des questions se posent également au 
sujet du paiement en espèces. Les entrepreneurs sont 
désormais légalement tenus d’accepter à la fois les 
moyens de paiement numériques et les espèces. Or, 
les paiements en espèces ne sont pas acceptés partout 
aujourd’hui. La législation actuelle laisse encore trop de 
marge de manœuvre aux entrepreneurs qui refusent 
les espèces. L’inspection du SPF Économie doit ainsi 
prendre deux fois en faute un même entrepreneur avant 
de pouvoir le sanctionner. Comment le vice-premier 
ministre garantira-t-il la possibilité de payer en espèces 
partout et tout le temps?

En ce qui concerne la diminution de la proximité des 
agences bancaires, le vice-premier ministre entend 
inverser la tendance en ouvrant le réseau d’agences 
bancaires de bpost à certains services de base. Quels 
services seront proposés? Cela inclura-t-il également 
des services pour d’autres banques? Le membre estime 
que chaque banque doit prendre ses responsabilités pour 
permettre à ses clients de se rendre dans une de ses 
agences. Il serait judicieux d’en discuter avec le secteur. 
Se pose la même question que pour les distributeurs 
automatiques de billets: dans quelle mesure est-il pos-
sible de maintenir des agences bancaires physiques?

Puis, le membre se réjouit que la portabilité des numé-
ros de compte ait été incluse dans l’exposé d’orientation 
politique à l’examen. Lors de la législature précédente, le 
ministre compétent a toujours répondu que cette mesure 
susciterait certaines objections dans le cadre européen. 
Le membre ne partage pas cet avis. Il convient surtout 
de se concerter avec les établissements financiers de 
notre pays pour mettre en œuvre cette mesure.

Le membre regrette que l’exposé d’orientation poli-
tique à l’examen ne mentionne ni les refus d’ouverture 
d’un compte bancaire ni les suppressions de compte. 
La commission a déjà souvent discuté de l’opportunité 
d’instaurer l’obligation, pour les banques, de motiver leurs 
décisions à cet égard. En effet, le client doit avoir le droit 
de recevoir une motivation de la décision de la banque. 
Pourquoi le vice-premier ministre n’y œuvrera-t-il pas?

Plusieurs réformes sont prévues en matière d’assu-
rances, notamment un cadre légal pour l’assurance 
contre les catastrophes naturelles, l’extension du droit 

Wat de uitrol betreft van de bankautomaten, zijn er 
ondertussen neutrale punten her en der bijgekomen. 
Toch stellen we vast dat in sommige gemeenten geen 
bankautomaat te vinden is. Het is dus belangrijk dat 
die spreidingsplannen worden herzien. Er zou in elke 
gemeente een gemakkelijk toegankelijke bankautomaat 
aanwezig moeten zijn, ongeacht het aantal inwoners.

Daarnaast rijzen er ook vragen over het betalen met 
cash geld. Intussen zijn ondernemers wettelijk ver-
plicht om zowel digitale betaalmiddelen als cash geld 
te aanvaarden. Dat laatste is vandaag geen evidentie. 
De huidige wetgeving laat nog te veel opening voor 
ondernemers die cash geld weigeren. De inspectie van 
de FOD Economie moet dezelfde ondernemer al twee 
keer kunnen betrappen op een inbreuk alvorens dat er 
effectief een sanctiemaatregel kan worden uitgevoerd. 
In welke mate gaat u ervoor zorgen dat men altijd en 
overal met cash geld kan betalen?

Wat betreft de afnemende proximiteit van bankkantoren, 
wil de vice-eersteminister het tij keren door het bank-
kantorennet van bpost open te stellen voor een aantal 
basisdiensten. Welke diensten zullen hierbij worden aan-
geboden? Betreft het ook diensten voor andere banken? 
Het lid meent dat elke bank zijn verantwoordelijkheid 
moet nemen, zodat de klanten in een kantoor van hun 
bank terecht kunnen. Het is aangewezen om hierover 
met de sector in gesprek te gaan. Er rijst eenzelfde vraag 
als bij de bankautomaten: in welke mate is het mogelijk 
om de bankkantoren in het straatbeeld te behouden?

Verder is het lid verheugd dat de overdraagbaarheid 
van rekeningnummers is opgenomen in de beleidsver-
klaring. In de vorige legislatuur antwoordde de bevoegde 
minister steeds dat er een aantal bezwaren zouden 
zijn binnen het Europese kader. Het lid is het daar niet 
mee eens. Er is vooral overleg nodig met de financiële 
instellingen in ons land om dat uit te werken.

Het lid betreurt dat de beleidsverklaring niets vermeldt 
over het weigeren en opzeggen van rekeningen. Er is in 
deze commissie al vaker gediscussieerd over de moti-
vatieplicht van banken in dat verband. Als klant moet je 
het recht hebben om een motivatie te krijgen. Waarom 
gaat de vice-eersteminister daar niet mee aan de slag?

Wat betreft de verzekeringen zijn een aantal hervor-
mingen gepland, bijvoorbeeld: een wettelijk kader voor 
de verzekering tegen natuurrampen, de uitbreiding van 
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à l’oubli et le règlement du cas de figure où la victime 
d’une infraction et son auteur sont couverts par la même 
police. S’il est vrai que des réformes sont nécessaires, 
le membre tient toutefois à souligner qu’elles pourraient 
entraîner une augmentation générale des prix des assu-
rances, ce qui pourrait aussi pénaliser le consommateur. 
En matière d’assurance, il est possible de mutualiser 
les risques, la prime étant alors déterminée sur la base 
desdits risques. Mais on peut aussi socialiser les risques 
en y intégrant plusieurs éléments, ce qui entraîne une 
augmentation du prix des polices.

M. Dieter Keuten (VB) poursuit en se concentrant 
sur les aspects de l’exposé d’orientation politique qui 
concernent le secteur agricole.

Selon l’exposé, les défis actuels sont les suivants: le 
changement climatique, la perte de biodiversité et les 
besoins alimentaires croissants. Le ministre semble avoir 
déjà oublié les grandes manifestations agricoles qui ont 
eu lieu l’an dernier à Bruxelles. Celles-ci visaient à attirer 
l’attention sur la crise que traverse le secteur agricole: 
les mesures de durabilité plongent l’agriculture dans 
une incertitude totale. En raison de la crise de l’azote en 
particulier, et de la pression réglementaire gigantesque 
en général, les exploitants agricoles n’osent plus investir. 
Pourtant, la crise de l’azote peut justement être résolue 
avec la collaboration du secteur agricole. L’agriculture 
neutre en carbone, notamment par la captation de CO2 
(carbon farming), est en plein essor. Le membre espère 
que le vice-premier ministre soutiendra activement la 
recherche dans ce domaine.

Au-delà des défis évoqués, le vice-premier ministre 
doit donc reconnaître que le secteur traverse une crise 
existentielle. Il ne suffit pas de soutenir la compétitivité 
de ce secteur; il faut lui donner une chance de survie. Le 
membre demande au vice-premier ministre de s’atteler 
en priorité à une simplification administrative poussée 
pour les agriculteurs et les entreprises alimentaires.

Par ailleurs, il ne suffit pas de renforcer les clauses 
miroir pour les produits agricoles. Il faut aussi y inclure 
des clauses miroir pour le secteur chimique lors des 
négociations d’accords de libre-échange. En effet, c’est 
l’industrie chimique qui exporte des pesticides et des 
produits phytosanitaires vers des pays où leur usage sur 
des cultures destinées à la consommation humaine n’est 
pas encore interdit. De plus, dans le cadre des accords 
de libre-échange existants, le vice-premier ministre doit 
mettre en œuvre des contrôles d’importation plus stricts 
afin de lutter contre la concurrence déloyale.

het recht om vergeten te worden, en de situatie waarbij 
het slachtoffer en dader onder dezelfde polis vallen. Een 
aantal hervormingen zijn noodzakelijk. Het lid wenst er 
wel op te wijzen dat die hervormingen kunnen leiden tot 
een algemene prijsstijging van de verzekeringen. Zo kan 
de consument ook gestraft worden. Men kan een verze-
kering mutualiseren, waarbij een premie wordt bepaald 
op basis van het risico. Men kan ook een verzekering 
socialiseren door een aantal zaken erin mee te nemen, 
waardoor de polissen in prijs beginnen stijgen.

De heer Dieter Keuten (VB) focust verder op de as-
pecten van de beleidsverklaring die verband houden 
met de landbouwsector.

Volgens de beleidsverklaring zijn de huidige uitda-
gingen de volgende: de klimaatverandering, het verlies 
aan biodiversiteit en een toenemende voedselbehoefte. 
Hierbij lijkt men de massale boerenprotesten uit het 
oog te verliezen die vorig jaar in Brussel plaatsvonden. 
Hierbij werd aandacht gevraagd voor de crisis in de 
landbouwsector: de duurzaamheidsmaatregelen storten 
de landbouw in een totale onzekerheid. Door de stik-
stofcrisis in het bijzonder en de gigantische regeldruk 
in het algemeen durven landbouwondernemers niet 
meer te investeren. Nochtans kan de stikstofcrisis net 
samen met de landbouwsector worden opgelost. Zo is 
klimaatneutrale landbouw door CO2-captatie (carbon 
farming) in volle ontwikkeling. Het lid hoopt dat de vice-
eersteminister het onderzoek in dit domein actief zal 
ondersteunen.

Naast de vermelde uitdagingen, moet de vice-eerste-
minister dus erkennen dat de sector in een existentiële 
crisis zit. Het volstaat niet de competitiviteit van deze 
sector te ondersteunen; de sector moet een kans op 
voortbestaan krijgen. Het lid vraagt de vice-eersteminister 
om hierbij prioritair werk te maken van een doorgedre-
ven administratieve vereenvoudiging voor boeren en 
voedingsbedrijven.

Verder volstaat het niet om de spiegelclausules voor 
landbouwproducten te versterken. Er moeten bij de on-
derhandelingen over vrijhandelsakkoorden ook spiegel-
clausules voor de chemische sector toegevoegd worden. 
Het is namelijk de chemische industrie die pesticiden 
en bestrijdingsmiddelen uitvoert naar landen waar nog 
geen verbod geldt voor het gebruik van die schadelijke 
producten op gewassen bestemd voor menselijke con-
sumptie. Daarnaast, in het kader van de bestaande 
vrijhandelsakkoorden, moet de vice-eersteminister werk 
maken van strengere invoercontroles om oneerlijke 
concurrentie tegen te gaan.
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Concernant la résistance aux antibiotiques, le membre 
demande au vice-premier ministre de mener une poli-
tique réaliste en matière d’antibiotiques. Il convient en 
l’occurrence de tenir compte de l’impact sur les éleveurs, 
qui, tout comme les agriculteurs et les horticulteurs, tra-
versent aujourd’hui une crise existentielle. À cet égard, le 
membre se réjouit également du débat sociétal annoncé 
sur les professions vétérinaires.

En ce qui concerne l’introduction de nouvelles tech-
nologies (comme l’IA), comment les agriculteurs sont-ils 
concrètement soutenus? En théorie, il existe évidemment 
des possibilités dans les domaines de la surveillance des 
cultures ou de l’agriculture de précision. Le vice-premier 
ministre prévoit-il d’appliquer ce soutien aux nouvelles 
technologies uniquement à l’AFSCA ou à l’ensemble 
du secteur? Dans ce cadre, les produits à base de res-
sources naturelles devraient également être encouragés. 
Le vice-premier ministre peut-il clarifier ce point?

Selon le groupe Vlaams Belang, les entreprises 
agricoles et agroalimentaires doivent être soutenues 
au maximum en ce qui concerne l’innovation et les 
nouvelles techniques génomiques (NTG), afin d’éviter 
que des multinationales étrangères n’acquièrent une 
position dominante sur ce marché. Le groupe Vlaams 
Belang plaide pour une application plus large des NTG, 
au-delà de la seule réduction des pesticides.

L’exposé d’orientation politique à l’examen ne prévoit 
pas d’approche sur mesure pour les entreprises actives 
dans les circuits courts ou pour l’agriculture à soutien 
collectif. L’accord de gouvernement ne mentionne que 
la possibilité d’utiliser cette approche comme spécifi-
cation technique des marchés publics alimentaires. Il 
s’agit pourtant d’une politique particulièrement durable 
qui vise à stimuler le développement d’exploitations 
agricoles et de leurs magasins à la ferme ou de leurs 
fermes en auto-cueillette. Les charges administratives 
doivent être allégée dans ce secteur particulier.

Enfin, le membre souligne la nécessité d’une gestion 
des risques plus rentable dans le cadre de la politique 
de santé animale. Les maladies animales virales et 
contagieuses qui ne sont pas des zoonoses et contre 
lesquelles il existe un vaccin efficace ne devraient pas 
faire l’objet de coûteuses tentatives d’éradication.

Selon M. Anthony Dufrane (MR), l’exposé d’orientation 
politique montre la volonté d’affronter les défis majeurs. 
Le vice-premier ministre entend faire de la compétitivité 
le socle de son action. Le groupe MR partage cette 
ambition de développer une économie belge encore 
plus dynamique et résiliente.

Wat betreft de antibioticaresistentie, vraagt het lid aan 
de vice-eersteminister om een realistisch antibioticabeleid 
te voeren. Hierbij moet rekening worden gehouden met 
de impact op veehouders, die vandaag net als land- en 
tuinbouwers in een existentiële crisis verkeren. In dat 
verband kijkt het lid ook uit naar het maatschappelijke 
debat dat wordt gelanceerd over de diergeneeskundige 
beroepen.

Wat betreft de invoering van nieuwe technologieën 
(bijvoorbeeld AI), hoe worden de landbouwers hier-
bij concreet ondersteund? Uiteraard zijn er in theorie 
mogelijkheden op het vlak van teeltmonitoring of preci-
sielandbouw. Plant de vice-eersteminister deze onder-
steuning voor nieuwe technologie enkel voor het FAVV 
of voor de gehele sector toe te passen? In dat verband 
zouden ook producten op basis van natuurlijke bronnen 
worden gestimuleerd. Kan de vice-eersteminister dat 
verduidelijken?

Volgens de Vlaams Belangfractie moeten de land-
bouw- en agrobedrijven maximaal gesteund worden voor 
innovatie en nieuwe genoomtechnieken (NGT’s), zodat 
buitenlandse multinationals er niet in slagen om een 
dominante positie op deze markt in te nemen. De Vlaams 
Belangfractie pleit voor een bredere toepassing van 
NGT’s, die verdergaat dan het louter verminderen van 
pesticiden.

In deze beleidsverklaring ontbreekt een aanpak op 
maat voor korte ketenbedrijven of gemeenschapsland-
bouw. In het regeerakkoord staat louter de mogelijkheid 
om het als technische specificatie te gebruiken bij een 
aanbestedingsprocedure op de openbare voedselmarkt. 
Het is echter een bijzonder duurzaam beleid om de ont-
wikkeling van landbouwbedrijven en hun hoevenwinkels 
of hun plukboerderijen te stimuleren. De administratieve 
lasten moeten hierbij omlaag.

Ten slotte wijst het lid op een kostefficiënter risico-
beheer bij het diergezondheidsbeleid. De besmettelijke 
virale dierziekten die geen zoönosen zijn en waartegen 
een effectief vaccin bestaat, zouden niet mogen onder-
worpen worden aan dure pogingen tot eradicatie.

De heer Anthony Dufrane (MR) is van oordeel dat 
de beleidsverklaring blijk geeft van de wil om de grote 
uitdagingen aan te pakken. De vice-eersteminister be-
oogt van het concurrentievermogen de hoeksteen van 
zijn beleid te maken. De MR-fractie deelt die ambitie 
om de Belgische economie nog dynamischer en veer-
krachtiger te maken.
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L’intention d’adopter une loi sur la réduction des coûts 
témoigne d’une volonté d’agir rapidement. Le vice-premier 
ministre a-t-il déjà déterminé un calendrier de travail, ou 
un délai indicatif, pour l’adoption de cette loi? Pourrait-il 
préciser les mesures concrètes envisagées?

Conformément à l’expose d’orientation politique, le 
vice-premier ministre veille “à instaurer un cadre régle-
mentaire sûr d’un point de vue juridique et à transposer 
dans les délais et de manière stricte les directives euro-
péennes”. Ces éléments semblent rassurer les entre-
prises, d’autant que le principe d’éviter le gold-plating 
ne remet pas en cause les différents degrés d’harmo-
nisation qu’une directive européenne peut laisser au 
législateur national.

En ce qui concerne le renforcement de l’industrie, 
le niveau fédéral prendra des initiatives dans le cadre 
de l’agenda MAKE 2030, en collaboration étroite avec 
les fédérations sectorielles. Le ministre peut-il préciser 
ces initiatives?

Le groupe MR appuie la volonté du vice-premier mi-
nistre de plaider, au niveau européen, pour un (Industrial) 
Competitiveness Deal complémentaire. Le vice-premier 
ministre a-t-il déjà une idée des initiative ou objectifs 
qu’il envisage de défendre dans ce cadre?

Le groupe MR appuie également la défense de nos 
agriculteurs. À cet égard, le député lit avec plaisir qu’une 
campagne de communication sur les différentes règles 
sera lancée, en concertation avec les régions, afin 
de mieux informer les agriculteurs de leurs droits et 
possibilités.

En ce qui concerne le secteur de la construction, le 
député relève la volonté du vice-premier ministre de 
moderniser la loi Breyne après concertation avec le 
secteur et les organisations de protection des consom-
mateurs, afin de combler les lacunes existantes de la 
loi, de renforcer le contrôle par l’Inspection économique, 
et d’optimiser et étendre l’interdiction professionnelle.

En ce qui concerne l’accès à l’argent liquide, le groupe 
MR a déposé une proposition de loi qui répond à une 
réelle demande de la population. Le groupe attend 
l’évaluation prévue du protocole conclu en mars 2023, 
et restera attentif à ce dossier. Par ailleurs, le vice-pre-
mier ministre souhaite accroître l’offre de distributeurs 
de billets par l’intermédiaire du commerce de détail, en 
modifiant la loi sécurité privée tout en tenant compte 
des aspects liés à la sécurité. Enfin, si les objectifs de 

Uit het voornemen om een wet over lagere kosten aan 
te nemen, blijkt dat men snel beoogt te handelen. Heeft 
de vice-eersteminister al een tijdpad of een indicatieve 
deadline vastgesteld voor de aanneming van die wet? 
Zou hij kunnen toelichten wat de in uitzicht gestelde 
maatregelen concreet behelzen?

In de beleidsverklaring staat dat de vice-eersteminister 
beoogt toe te zien “op de invoering van een reglemen-
tair kader dat rechtszeker is, en op de tijdige en strikte 
omzetting van de Europese richtlijnen”. Die elementen 
lijken de bedrijven gerust te stellen, temeer daar het 
beginsel om gold-plating te voorkomen geen afbreuk 
doet aan de verschillende gradaties van harmonisatie 
die een Europese richtlijn aan de nationale wetgever 
kan overlaten.

Inzake de versterking van de industrie zal het federale 
niveau initiatieven nemen in het raam van MAKE 2030, 
in nauwe samenwerking met de sectorfederaties. De 
spreker verzoekt de minister om toelichting over die 
initiatieven.

De MR-fractie steunt het voornemen van de vice-
eersteminister om op Europees niveau te pleiten voor 
een aanvullende (Industrial) Competitiveness Deal. Heeft 
de vice-eersteminister al enig idee van de initiatieven 
of doelstellingen waarvoor hij in dat verband beoogt op 
te komen?

De MR-fractie is er eveneens voorstander van om de 
landbouwers beter te beschermen. De spreker is dan 
ook ingenomen met de communicatiecampagne over de 
verschillende regels. Die campagne zal worden opgezet 
in overleg met de gewesten, teneinde de landbouwers 
beter te informeren over hun rechten en mogelijkheden.

Inzake de bouwsector wijst de spreker erop dat de 
vice-eersteminister de wet-Breyne beoogt te modernise-
ren, na overleg met de sector en de consumentenorga-
nisaties, teneinde de bestaande lacunes in de wet weg 
te werken, de controle door de Economische Inspectie 
te verstrakken en het beroepsverbod te optimaliseren 
en uit te breiden.

Inzake de toegang tot contant geld heeft de MR-fractie 
een wetsvoorstel ingediend dat tegemoetkomt aan een 
reële vraag van de bevolking. De fractie kijkt uit naar 
de geplande evaluatie van het in maart 2023 afgesloten 
protocol en zal het dossier nauwlettend blijven volgen. 
Voorts beoogt de vice-eersteminister het aanbod van 
geldautomaten via de detailhandel te vergroten door de 
wet inzake private veiligheid aan te passen, rekening 
houdend met de veiligheidsaspecten. Mocht tot slot 
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disponibilité d’argent liquide ne sont pas atteints, une 
initiative législative sera prise.

En ce qui concerne le service bancaire universel de 
base, des consultations seront entamées avec le secteur 
pour prolonger le protocole existant relatif à ce service. 
C’est une excellente initiative. Par ailleurs, la législation 
relative au service bancaire de base sera révisée. Le 
vice-premier ministre pourrait-il préciser les mesures 
concrètes envisagées dans ce cadre?

En ce qui concerne l’assurance contre les catastrophes 
naturelles, un cadre juridique clair sera adopté, définissant 
la responsabilité et la couverture des différentes parties. 
Il est important que cette réforme, concertée avec les 
Régions, et sans compromettre la stabilité du secteur, 
“veille à ne pas augmenter les primes, à assurer une 
répartition équilibrée des risques et à permettre aux 
assurés de bénéficier de procédures et de délais clairs 
pour être indemnisés dans les délais prévus”.

Ensuite, le protocole de collaboration entre l’Obser-
vatoire des prix, l’Inspection économique et l’Autorité 
belge de la concurrence sera approfondi, en mettant 
l’accent sur une répartition claire des tâches et des 
partenariats de collaboration. Le vice-premier ministre 
pourrait-il préciser les bénéfices attendus de cet appro-
fondissement du protocole de collaboration?

En ce qui concerne l’Économie digitale, le député 
retient que le vice-premier ministre veillera “à l’établis-
sement d’un cadre juridique clair au niveau belge, à la 
suite de l’adoption de l’AI Act, comprenant un point de 
contact unique pour les entreprises, une cohérence dans 
l’application des règles par les autorités compétentes, 
ainsi que le développement de regulatory sandboxes 
pour tester les technologies et produits innovants dans 
un environnement légal adapté et allégé”.

Le député conclut avec le volet agriculture. C’est un 
pilier essentiel de l’économie belge car elle contribue 
à garantir notre sécurité alimentaire en assurant une 
alimentation suffisante, variée et de qualité. De nom-
breux défis sont mentionnés dans l’exposé d’orientation 
politiques. Les mesures proposées visent à soutenir la 
compétitivité du secteur.

L’Observatoire des prix sera renforcé afin de garan-
tir une meilleure transparence sur les coûts de pro-
duction et les prix. C’est essentiel si l’on veut “mettre 
fin aux pratiques commerciales déloyales et assurer 
une juste rémunération à chaque maillon de la chaîne 
agroalimentaire”.

blijken dat de doelstellingen inzake de beschikbaarheid 
van contant geld niet worden gehaald, zal een wetgevend 
initiatief worden genomen.

Inzake de universele en basisbankdienst zal overleg 
worden gepleegd met de sector om het bestaande pro-
tocol dienaangaande te verlengen. Dat is een uitstekend 
initiatief. Voorts zal de wetgeving met betrekking tot de 
basisbankdienst worden herzien. Zou de vice-eerste-
minister de in uitzicht gestelde concrete maatregelen 
in dat verband kunnen toelichten?

Inzake de verzekering tegen natuurrampen komt er 
duidelijke wetgeving die de aansprakelijkheid en de 
dekking van de verschillende partijen regelt. Het is zaak 
dat door deze in overleg met de gewesten doorgevoerde 
hervorming de premies niet verder stijgen, de risico’s 
evenwichtig worden gespreid en er duidelijke procedu-
res en termijnen komen voor de verzekerden, opdat zij 
binnen de vooropgestelde termijnen schadeloos kunnen 
worden gesteld, zonder de financiële stabiliteit van de 
sector in het gedrang te brengen.

Voorts zal het samenwerkingsprotocol tussen het 
Prijzenobservatorium, de Economische Inspectie en 
de Belgische Mededingingsautoriteit worden uitge-
diept, waarbij de nadruk wordt gelegd op een duidelijke 
taakverdeling en samenwerkingsverbanden. Zou de 
vice-eersteminister kunnen verduidelijken welke voor-
delen die uitdieping van het samenwerkingsprotocol tot 
gevolg zou hebben?

Inzake de digitale economie heeft de spreker onthou-
den dat de vice-eersteminister erop beoogt toe te zien 
“dat er in België een duidelijk juridisch kader komt, na de 
goedkeuring van de AI Act, dat een uniek aanspreekpunt 
omvat voor ondernemingen, coherentie in de toepassing 
van de regels door de bevoegde instanties, en de ont-
wikkeling van regulatory sandboxes om technologieën 
en innovatieve producten te testen in een aangepast en 
lichter wettelijk kader”.

De spreker sluit af met het onderdeel landbouw. De 
landbouw is een strategische pijler van de Belgische 
economie en draagt bij aan onze voedselzekerheid door 
te zorgen voor voldoende, gevarieerd en kwaliteitsvol 
voedsel. In de beleidsverklaring komen tal van uitdagingen 
aan bod. De voorgestelde maatregelen strekken ertoe het 
concurrentievermogen van de sector te ondersteunen.

Het Prijzenobservatorium zal meer slagkracht krijgen 
om een betere transparantie inzake productiekosten en 
gehanteerde prijzen te waarborgen. Dat is essentieel zo 
men een einde beoogt te maken “aan oneerlijke han-
delspraktijken en te zorgen voor een billijke verloning 
voor elke schakel in de agrovoedingsketen”.
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Le député retient que le vice-premier ministre veillera 
“à la mise en œuvre de l’ensemble des mesures déci-
dées par la task-force agriculture de 2024 pour garantir 
une plus grande transparence sur les coûts, les prix 
et la rentabilité des filières”. Le vice-premier ministre 
pourrait-il préciser quelles sont les mesures restant à 
implémenter?

Dans le cadre des accords de libre-échange, il faut 
éviter que notre marché européen soit saturé par des 
produits agricoles provenant de pays tiers où les coûts 
de production sont souvent plus bas en raison de l’ab-
sence d’exigences strictes en matière de sécurité et de 
qualité. Le député retient que le vice-premier ministre 
soutiendra le renforcement des clauses miroirs pour les 
produits agricoles.

M. Patrick Prévot (PS) souligne que les exposés 
d’orientation politique doivent préciser les objectifs par 
rapport à l’accord de gouvernement (article 121bis du 
Règlement de la Chambre). Or, ce n’est pas le cas ici. 
Le député est interpellé par la pauvreté de cet exposé 
d’orientation politique. En revanche, le ministre Beenders 
avait complété l’accord de gouvernement par certaines 
réflexions personnelles dans son exposé sur la protection 
des consommateurs.

Sous la précédente législature, il y avait un protocole 
de coopération dans les domaines de l’Économie et de 
la Protection des consommateurs afin de définir quel 
membre du gouvernement est compétent pour quelle 
législation. Un tel protocole existe-t-il avec le ministre 
Beenders? Le vice-premier ministre peut-il, le cas échéant, 
préciser son contenu et transmettre la copie?

Le député liste une série de mesures de l’accord de 
gouvernement qui ne sont pas reprises dans l’exposé 
d’orientation politique: le contrôle plus strict des vente 
porte-à-porte, la création d’un cadre juridique pour les 
influenceurs en ligne, l’extension de la garantie légale 
à 3 ans, la gestion des invendus alimentaires, le rôle 
de l’Observatoire des prix dans le réexamen des hono-
raires des huissiers et des notaires, et les mesures en 
matière de lutte contre le surendettement. Pourquoi le 
vice-premier ministre ne parle-t-il pas de ces mesures?

Le groupe MR a déjà insisté sur le fait qu’il n’était 
pas question que le ministre Beenders aborde les jeux 
de hasard. En effet, l’accord de gouvernement définit la 
phrase suivante: “La Commission des jeux de hasard 
sera réformée, avec le ministre de l’Économie comme 
représentant exclusif”. À quelle nécessité cette compé-
tence exclusive répond-elle? Toutefois, la commission 
des jeux de hasard a pour mission de protéger les 
joueurs. De plus, les jeux de hasard peuvent être à la 

De spreker heeft onthouden dat de vice-eersteminister 
zal “toezien op de uitvoering van alle maatregelen die 
in 2024 door de taskforce landbouw zijn beslist, om 
meer transparantie te garanderen over de productie-
kosten, prijzen en rendabiliteit van de sectoren”. Zou de 
vice-eersteminister kunnen toelichten welke maatregelen 
nog ten uitvoer moeten worden gelegd?

In het raam van de vrijhandelsakkoorden komt het 
erop aan te voorkomen dat onze Europese markt wordt 
overspoeld met landbouwproducten uit derde landen 
waar de productiekosten vaak lager zijn omdat daar 
geen strenge veiligheids- en kwaliteitseisen bestaan. 
De spreker heeft onthouden dat de vice-eersteminister 
een ruimere aanwending van spiegelclausules voor 
landbouwproducten zal steunen.

De heer Patrick Prévot (PS) wijst erop dat de beleids-
verklaringen de uit het regeerakkoord voortvloeiende 
doelstellingen moeten preciseren (artikel 121bis van het 
Reglement van de Kamer). Dat is hier echter niet het 
geval. Het lid is verbaasd dat deze beleidsverklaring zo 
mager uitvalt. Minister Beenders had daarentegen in zijn 
beleidsverklaring over consumentenbescherming het 
regeerakkoord aangevuld met een aantal persoonlijke 
bedenkingen.

Tijdens de vorige legislatuur bestond er een sa-
menwerkingsprotocol op het gebied van Economie en 
Consumentenbescherming, teneinde te bepalen welk 
regeringslid bevoegd was voor welke wetgeving. Bestaat 
er een dergelijk protocol met minister Beenders? Kan 
de vice-eersteminister, in voorkomend geval, de inhoud 
ervan verduidelijken en er een kopie van bezorgen?

Het lid somt een aantal maatregelen uit het regeer-
akkoord op die niet in de beleidsverklaring zijn opge-
nomen: strengere controle op deur-aan-deurverkoop, 
de creatie van een wettelijke regeling voor online in-
fluencers, de verlenging van de wettelijke garantie tot 
drie jaar, het beheer van onverkocht voedsel, de rol 
van het Prijzenobservatorium bij de herziening van de 
erelonen van gerechtsdeurwaarders en notarissen, 
alsook de maatregelen om overmatige schuldenlast te 
bestrijden. Waarom heeft de vice-eersteminister het niet 
over die maatregelen?

De MR-fractie heeft al benadrukt dat er geen spra-
ke van kon zijn dat minister Beenders de kansspelen 
zou aanpakken. Het regeerakkoord bepaalt immers: 
“De Kansspelcommissie wordt hervormd met de minister 
van Economie als de exclusieve vertegenwoordiger van 
de regering.” Aan welke noodzaak komt die exclusieve 
bevoegdheid tegemoet? De Kansspelcommissie heeft als 
opdracht de spelers te beschermen. Bovendien kunnen 
kansspelen de basis vormen voor het witwassen van 
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base du blanchiment d’argent. Il y a donc aussi des 
éléments qui intéressent les domaines de la Protection 
des consommateurs et de la Justice.

L’Autorité belge de la Concurrence a bouclé son 
enquête sur Batopin. Elle conclut que le nombre de 
distributeurs promis par Batopin, est insuffisant. Il n’y 
a pas eu de poursuite; un accord a été trouvé avec le 
secteur bancaire, qui s’engage à ouvrir 70 points cash 
de plus. Le ministre juge-t-il cet accord suffisant? Quelle 
sera désormais l’approche du gouvernement en ce qui 
concerne les distributeurs de billets? Le ministre va-t-il 
plaider pour une loi contraignante, plutôt qu’un protocole 
d’accord?

En ce qui concerne la politique industrielle, il y a peu 
de choses dans l’exposé d’orientation politique. Le plan 
industriel de l’Arizona n’est pas un plan qui consacre 
le rôle moteur de l’État, pour mettre en œuvre des poli-
tiques de relance, pour adopter une politique proactive 
en matière de participations publiques, et pour user de 
sa capacité de donneur d’ordre pour faire des marchés 
publics. Au contraire, la politique industrielle de l’Arizona 
se fera avec moins d’investissements publics. Cette poli-
tique se déploiera dans moins de secteurs stratégiques, 
et remodèlera le rôle de la SFPIM. Des participations 
dans les entreprises publiques seront vendues au profit 
d’une vision à court terme.

Le député a plusieurs questions à poser sur la poli-
tique industrielle.

Tout d’abord, comment le vice-premier ministre envi-
sage-t-il la question du dialogue avec la société civile? 
Récemment, une action symbolique a été organisée par 
la société civile devant les bureaux du SPF Économie. 
Plus de 100 organisations déploraient le fait d’être igno-
rées. Est-ce le cas? Qui le gouvernement rencontre-t-il 
concrètement dans le cadre des dialogues menés sur 
la politique industrielle? Quelle est votre ligne directrice 
sur la question de la consultation et la représentativité, 
à la lumière du rapport Letta?

Ensuite, il faut faire attention à ne pas confondre 
“simplification administrative” et “déréglementation”. 
Le 26 février 2025, la Commission européenne a pré-
senté son “Paquet Omnibus” qui est une proposition de 
directive amendant quatre législations préexistantes dont 
deux concernent principalement les compétences du 
vice-premier ministre: la directive CSRD et la directive 
sur le devoir de vigilance. Sous couvert de simplifica-
tion administrative, il s’agit en réalité de déréglementer 
massivement et d’affaiblir ces deux directives. Omnibus 
étant une proposition de directive de la Commission euro-
péenne, elle devra être soumise au Conseil de l’UE. 
A-t-il déjà été question de ce texte au sein du conseil 

geld. Er zijn dus ook elementen die betrekking hebben 
op Consumentenbescherming en Justitie.

De Belgische Mededingingsautoriteit heeft haar on-
derzoek over Batopin afgerond. Ze concludeert dat het 
door Batopin beloofde aantal geldautomaten ontoerei-
kend is. Dat heeft niet tot ingrijpen geleid, want er werd 
een overeenkomst bereikt met de banksector, die heeft 
toegezegd 70 extra cashpunten te openen. Volstaat dat 
volgens de minister? Wat zal de regering nu doen inzake 
de geldautomaten? Zal de minister pleiten voor een 
bindende wet ter vervanging van het protocolakkoord?

Met betrekking tot het industrieel beleid staat er wei-
nig in de beleidsverklaring. Het industriële plan van de 
arizonaregering is geen plan dat de stuwende rol van 
de Staat verankert met het oog op een herstelbeleid, 
een proactief beheer van overheidsparticipaties en de 
aanwending van de positie als opdrachtgever bij het 
toekennen van overheidsopdrachten. Het industriële 
beleid van de arizonacoalitie zal het doen met minder 
overheidsinvesteringen. Dat beleid zal zich ontplooi-
en in minder strategische sectoren en de rol van de 
SFPIM veranderen. Participaties in overheidsbedrij-
ven zullen worden verkocht voor het waarmaken van 
kortetermijndoelstellingen.

Het lid heeft meerdere vragen over het industrieel 
beleid.

Ten eerste: hoe ziet de vice-eersteminister de dialoog 
met het middenveld? Onlangs organiseerde het mid-
denveld een symbolische actie voor de kantoren van de 
FOD Economie. Meer dan 100 organisaties gaven aan te 
betreuren dat ze worden genegeerd. Is dat inderdaad het 
geval? Wie ontmoet de regering concreet bij de gesprek-
ken over het industrieel beleid? Welk pad bewandelt de 
minister inzake raadpleging en representativiteit, in het 
licht van het rapport-Letta?

Ten tweede moet men ervoor oppassen administratieve 
vereenvoudiging niet te verwarren met deregulering. 
Op 26 februari 2025 heeft de Europese Commissie 
haar Omnibuspakket voorgesteld, een voorstel voor een 
richtlijn tot wijziging van vier bestaande regelgevingen, 
waarvan er twee hoofdzakelijk betrekking hebben op 
de bevoegdheden van de vice-eersteminister, namelijk 
de Corporate Sustainability Reporting directive (CSRD) 
en de Due Diligence-richtlijn. Onder het mom van ad-
ministratieve vereenvoudiging is het in werkelijkheid de 
bedoeling massaal te dereguleren en die twee richtlijnen 
te verzwakken. Aangezien Omnibus een voorstel voor 
een richtlijn van de Europese Commissie is, zal het aan 



170767/059DOC 56 17

K A M E R • 2e   Z I T T I N G  VA N  D E  5 6 e   Z I T T I N G S P E R I O D E 2024 2025 C H A M B R E   2e   S E S S I O N  D E  L A  5 6 e   L É G I S L AT U R E

des ministres ou en intercabinets? Le cas échéant, 
quel est l’état de la discussion? Quelle est la position 
du gouvernement fédéral sur Omnibus?

Le recul en matière de droits humains, de droit du 
travail, et en matière climatique et environnementale, 
est-il nécessairement synonyme de compétitivité? À 
cet égard, l’UCM a publié une analyse de l’accord de 
gouvernement dans laquelle le chapitre “environnement 
“est considéré comme fragile. Quelle est la réponse du 
vice-premier ministre à cette remarque?

En plus, il n’y a pas une ligne dans l’exposé d’orienta-
tion politique sur le secteur de la défense. C’est paradoxal 
parce que dans tous les exposés du passé, on trouvait des 
mesures sur le lien entre les domaines de l’Économie et 
la Défense. Aujourd’hui, face aux tensions géopolitiques, 
il est question de mobiliser 800 milliards d’euros et de 
porter les dépenses militaires à 2 % du PIB dès l’été. 
Quelle est la vision stratégique du ministre pour assurer 
des retombées économiques et industrielles sur notre 
territoire et singulièrement le territoire wallon? Quelles 
sont les opportunités pour l’industrie de la défense en 
Wallonie, à Bruxelles et en Flandre? Quid de l’implica-
tion du SPF Économie dans la Defence, Industry and 
Research Strategy (DIRS) et la négociation des retours 
pour nos entreprises – surtout wallonnes – pour les mil-
liards d’achats militaires annoncés? Le vice-premier 
ministre peut-il donner davantage de précisions sur le 
contenu de l’Accord de coopération entre l’État fédéral 
et la Région wallonne?

Enfin, l’Arizona annonce dans son accord de gouver-
nement la possibilité de développer des zones de test, 
qui permettent de déroger à certaines législations ou 
offrent une aide à l’interprétation de celles-ci pour les 
nouvelles technologies ou les nouveaux produits. Si la 
volonté de faciliter l’innovation est louable, la création 
de telles zones de non droit pose au minimum question. 
À quelle situation concrète répond cette mesure? À 
quelles nouvelles technologies le vice-premier ministre 
songe-t-il? De quel secteur économique s’agit-il? À 
quelle législation entend-il permettre de faire exception?

Le député conclut avec le volet agriculture. Il se de-
mande si la politique agricole du vice-premier ministre, 
résumée en sept petites pages, suffira pour relever les 
défis auxquels les agriculteurs sont confrontés.

de Raad van de EU moeten worden voorgelegd. Werd 
die tekst al besproken binnen de Ministerraad of tussen 
kabinetten? Indien dat het geval is, wat is de stand van 
zaken? Wat is het standpunt van de federale regering 
met betrekking tot de Omnibusrichtlijn?

Leiden stappen achteruit inzake mensenrechten, 
arbeidsrecht, klimaat en milieu noodzakelijk tot meer 
concurrentievermogen? In dat verband heeft de UCM een 
analyse van het regeerakkoord gepubliceerd, waarin het 
hoofdstuk over milieu als kwetsbaar wordt beschouwd. 
Wat is de reactie van de vice-eersteminister op die 
opmerking?

Bovendien wordt in de beleidsverklaring met geen 
woord gerept over de defensiesector. Dat is paradoxaal 
want in het verleden bevatten alle beleidsverklaringen 
maatregelen op het raakvlak van Economie en Defensie. 
In het licht van de geopolitieke spanningen is er sprake 
van 800 miljard euro in te zetten en de militaire uitgaven 
vanaf de zomer te verhogen tot 2 % van het bbp. Wat is 
de strategische visie van de minister om ervoor te zorgen 
dat dit beleid economische en industriële voordelen op-
levert op het Belgische en in het bijzonder het Waalse 
grondgebied? Welke kansen zijn er voor de defensie-
industrie in Wallonië, Brussel en Vlaanderen? Hoe zit 
het met de betrokkenheid van de FOD Economie bij de 
Defence, Industry and Research Strategy (DIRS) en de 
onderhandelingen over de return on investment van de 
aangekondigde miljarden aan militaire aankopen voor 
de Belgische (en vooral Waalse) ondernemingen? Kan 
de vice-eersteminister meer kwijt over de inhoud van 
de samenwerkingsovereenkomst tussen de Federale 
Staat en het Waals Gewest?

Tot slot kondigt de arizonaregering in het regeerakkoord 
aan dat er testzones zouden kunnen worden ontwikkeld 
die de mogelijkheid bieden om van bepaalde wetgeving 
af te wijken of die hulp bieden om die wetgeving te inter-
preteren met het oog op nieuwe technologieën of nieuwe 
producten. Hoewel de wens om innovatie te bevorderen 
lovenswaardig is, roept het creëren van dergelijke wet-
teloze zones op zijn minst vragen op. Op welke concrete 
situatie biedt die maatregel een antwoord? Aan welke 
nieuwe technologieën denkt de vice-eersteminister? 
Over welke economische sector gaat het? Op welke 
wetgeving wil hij een uitzondering maken?

Het lid heeft het ten slotte over de landbouw. Hij vraagt 
zich af of het landbouwbeleid van de vice-eersteminister, 
samengevat in zeven bladzijden summiere tekst, zal 
volstaan om de uitdagingen aan te gaan waarmee de 
landbouwers worden geconfronteerd.
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En ce qui concerne la rémunération juste des agricul-
teurs, des progrès ont été réalisés suite à la taskforce 
de 2024 mise en place avec le ministre Dermagne.

L’interdiction de vendre sous les coûts de production a 
été intégrée dans la liste grise des pratiques prohibées. 
Pour être efficace, cela nécessite des indicateurs fiables 
des coûts de production. Les agriculteurs demandent 
l’appui du SPF Économie pour développer ces indica-
teurs. Le vice-premier ministre compte-t-il mobiliser 
des moyens importants en termes d’expertise et de 
ressources humaines? Combien de personnes travaillent 
sur le projet? Où en est le travail? Quel est le calendrier?

Par ailleurs, les agriculteurs continuent de deman-
der des mesures claires en matière d’étiquetage. Il est 
inacceptable qu’un produit soit présenté comme 100 % 
belge alors qu’il ne l’est pas. Il leur est souvent opposé 
que cela relève du droit européen. Quelle réponse le 
vice-premier ministre peut-il apporter sur les promotions 
et l’étiquetage?

Enfin, le député rappelle que son groupe a déposé 
une proposition de loi visant à protéger les prix agricoles 
(DOC 56 0423). Cela va plus loin que les mesures de la 
taskforce. On s’inspire du droit français (les lois Egalim) 
et du droit espagnol. Est-ce que le gouvernement entend 
travailler dans cette voie pour enfin offrir aux agriculteurs 
une rémunération digne et à la hauteur du travail qui 
est fourni?

À côté du prix juste pour le travail agricole, une deu-
xième préoccupation est la simplification administrative. 
“Simplification administrative” ne veut pas dire “dérégu-
lation”. Il y a toute une série de petites choses qu’on peut 
faire pour simplifier la vie des agriculteurs, à commencer 
par une meilleure synergie entre les services d’inspection 
régionaux et ceux du fédéral. La situation est encore 
plus compliquée pour les agriculteurs dont les terres 
sont à cheval sur deux régions. Qu’est-ce qui sera mis 
en place en termes de simplification administrative?

En ce qui concerne le renouvellement générationnel, 
on ne trouve rien dans l’exposé d’orientation politique. 
Or, c’est un enjeu prioritaire. Au début des années 
80, la Belgique comptait plus de 100.000 exploita-
tions agricoles contre seulement 35.000 aujourd’hui. 
D’ici 20 ans, en raison de la pyramide des âges, près 
de 29.000 des 36.000 agriculteurs actifs seront à la 
retraite. Quel est votre plan pour revaloriser la profession?

En ce qui concerne des accords commerciaux, on 
trouve des formules qui sont difficiles à déchiffrer: “Nous 
plaiderons pour un équilibre entre la protection des sec-
teurs agricoles sensibles et le développement commercial, 

Wat de eerlijke vergoeding voor de landbouwers betreft, 
werd al vooruitgang geboekt dankzij de door toenmalig 
minister Dermagne opgerichte taskforce van 2024.

Het verbod op de verkoop tegen prijzen onder de 
productiekosten werd opgenomen in de grijze lijst van 
verboden praktijken. Opdat die maatregel doeltreffend 
zou zijn, zijn betrouwbare indicatoren van de productie-
kosten nodig. Om die indicatoren te ontwikkelen vragen 
de landbouwers de steun van de FOD Economie. Zal 
de vice-eersteminister ter zake alles in het werk stellen 
op het gebied van expertise en personeel? Hoeveel 
mensen werken mee aan dat project? Wat is de stand 
van zaken? Wat is de timing?

Bovendien blijven de landbouwers vragen om duidelijke 
matregelen inzake etikettering. Het is onaanvaardbaar 
dat een product wordt voorgesteld als 100 % Belgisch 
wanneer dat niet het geval is. Men krijgt dan te horen 
dat zulks onder het Europees recht valt. Wat kan de 
vice-eersteminister ondernemen met betrekking tot 
promoties en etikettering?

Tot slot wijst het lid erop dat zijn fractie een wets-
voorstel heeft ingediend om de landbouwprijzen te 
beschermen (DOC 56 0423). Het voorstel gaat verder 
dan de maatregelen van de taskforce en is gebaseerd 
op het Franse recht (de EGalim-wetten) en de Spaanse 
wetgeving. Is de regering van plan om dat pad te volgen 
en de landbouwers eindelijk een waardige vergoeding te 
bieden die in verhouding staat tot het werk dat ze leveren?

Naast de eerlijke prijs voor arbeid in de landbouw is 
de administratieve vereenvoudiging een tweede bron 
van bezorgdheid. “Administratieve vereenvoudiging” is 
niet hetzelfde als “deregulering”. Tal van kleine aanpas-
singen kunnen het leven van landbouwers eenvoudiger 
maken, te beginnen met een betere synergie tussen de 
gewestelijke en de federale inspectiediensten. De situ-
atie is nog complexer voor landbouwers die gronden 
hebben in twee gewesten. Wat zijn de plannen met het 
oog op administratieve vereenvoudiging?

De beleidsverklaring bevat niets over de genera-
tiewissel in de landbouw. Dat is nochtans een priori-
taire kwestie. In het begin van de jaren tachtig telde 
België meer dan 100.000 landbouwbedrijven, tegenover 
slechts 35.000 vandaag. Gezien de leeftijdspiramide zul-
len over twintig jaar ongeveer 29.000 van de 36.000 thans 
actieve landbouwers met pensioen zijn. Wat is het plan 
van de minister om het beroep nieuw leven in te blazen?

Wat de handelsovereenkomsten betreft, zijn bepaalde 
formuleringen weinig bevattelijk: “[Wij] pleiten (…) voor 
een evenwicht tussen de bescherming van kwetsbare 
landbouwsectoren en de commerciële ontwikkeling, in 
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conformément aux règles de l’OMC”. Toutefois, un 
moment il faudra trancher. Le gouvernement fédéral 
s’opposera-t-il oui ou non au Mercosur? Quelle est la 
position du gouvernement sur le Mercosur?

Mme Annik Van den Bosch (PVDA-PTB) évoque 
tout d’abord le climat des affaires compétitif et simplifié.

Selon l’exposé d’orientation politique, le gouvernement 
adoptera dès le début de la législature une loi visant à 
réduire les coûts. La membre demande au vice-premier 
ministre de préciser de quels coûts il s’agit exactement. 
Elle soutient une baisse des coûts de l’énergie. En 
revanche, elle s’oppose à une loi qui viserait à réduire 
les salaires.

Quant à la création d’une entreprise en 24 heures, il 
lui semble plus important, en premier lieu, de veiller à ce 
que les entreprises existantes puissent survivre. Ainsi, la 
Belgique a connu en 2024 plus de 11.000 faillites, alors 
que 2023 constituait déjà une année record.

Par ailleurs, l’exposé d’orientation politique précise 
ce qui suit: “Pour les nouvelles réglementations, nous 
adopterons une approche fondée sur le principe de 
“better regulation”, et irons encore plus loin en appliquant 
la règle du “one in, two out” couplée à un test de com-
pétitivité et un test PME renforcé.” La membre demande 
au vice-premier ministre de clarifier ce que recouvrent 
ce test de compétitivité et ce test PME.

L’exposé mentionne que l’excès de réglementation eu-
ropéenne constitue un désavantage concurrentiel pour 
nos entreprises par rapport à nos principaux partenaires 
commerciaux. Le vice-premier ministre reconnaît-il que 
certaines de ces règles sont aussi le fruit de la lutte 
pour les droits des travailleurs et qu’elles assurent leur 
protection?

La membre aborde ensuite l’agenda MAKE 2030.

Le vice-premier ministre entend notamment mobili-
ser ses compétences en matière de coût salarial brut. 
Cela signifie-t-il qu’il ne touchera pas au salaire net des 
travailleurs, mais bien à leur salaire brut? La membre 
souligne que dans le secteur automobile, par exemple, 
les salaires ne représentent qu’une petite part des coûts 
de production.

En Allemagne, l’économie est actuellement en réces-
sion et les salaires en termes réels ont baissé de 4 % 
depuis 2020. Grâce à l’indexation automatique des 
salaires, les Belges ont continué à consommer, selon 
l’économiste d’ING Carsten Brzeski. Le vice-premier 

overeenstemming met de regels van de WTO.” Op een 
gegeven moment moet er toch worden gekozen. Zal de 
federale regering zich verzetten tegen het akkoord met 
Mercosur of niet? Wat is het standpunt van de regering 
over het Mercosur-akkoord?

Mevrouw Annik Van den Bosch (PVDA-PTB) be-
handelt eerst het competitief en vereenvoudigd 
ondernemingsklimaat.

Volgens de beleidsverklaring zal de regering vanaf 
het begin van de legislatuur een wet aannemen om de 
kosten te verlagen. Kan de vice-eersteminister verdui-
delijken welke kosten het precies betreft? Het lid steunt 
een verlaging van de energiekosten. Daarentegen verzet 
het lid zich tegen een wet die de lonen zou verlagen.

Wat betreft het oprichten van een bedrijf binnen 
de 24 uur, lijkt belangrijker om in de eerste plaats ervoor 
te zorgen dat de bestaande bedrijven overeind blijven. 
Zo waren er in België in 2024 meer dan 11.000 faillis-
sementen, terwijl 2023 al een recordjaar was.

Overigens bepaalt de beleidsverklaring: “Voor nieuwe 
reglementeringen zullen we een aanpak hanteren die 
gebaseerd is op het “better regulation”-principe, en zullen 
we nog verder gaan door de “one in, two out”-regel toe 
te passen, gekoppeld aan een competitiviteitstoets en 
een versterkte kmo-test.” Kan de vice-eersteminister de 
competitiviteitstoets en kmo-test verduidelijken?

De beleidsverklaring vermeldt dat de overmaat aan 
Europese reglementeringen een concurrentieel nadeel 
vormt tegenover de voornaamste handelspartners. Is de 
vice-eersteminister het ermee eens dat sommige regels 
ook het resultaat zijn van de strijd voor werknemersrech-
ten en zij de werknemers beschermen?

Ten tweede behandelt het lid de MAKE 2030-agenda.

De vice-eersteminister zal onder meer zijn bevoegd-
heid mobiliseren inzake brutoloonkosten. Volgt hieruit dat 
hij niet wil raken aan het nettoloon van de werknemers, 
maar wel aan het brutoloon? Het lid wijst erop dat bijvoor-
beeld de salarissen in de automobielsector slechts een 
klein deel van de productiekosten vertegenwoordigen.

In Duitsland is de economie momenteel in recessie en 
zijn de lonen in reële waarde met 4 % gedaald sinds 2020. 
Door de loonindexering bleven de Belgen consumeren, 
zegt ING-econoom Carsten Brzeski. Bevestigt u de woor-
den van deze econoom, die uitlegt dat de automatische 



0767/059DOC 562020

K A M E R • 2e   Z I T T I N G  VA N  D E  5 6 e   Z I T T I N G S P E R I O D E 2024 2025 C H A M B R E   2e   S E S S I O N  D E  L A  5 6 e   L É G I S L AT U R E

ministre confirme-t-il les propos de cet économiste, 
qui affirme que l’indexation a contribué à préserver la 
consommation intérieure en Belgique? Confirme-t-il aussi 
qu’il existe un lien entre cette consommation et le fait 
que la Belgique n’est pas encore entrée en récession?

La forte volatilité et l’imprévisibilité des prix sur le 
marché de l’énergie accentuent aussi l’incertitude éco-
nomique. Le meilleur moyen de maîtriser ces prix élevés 
est de réguler les tarifs de l’énergie, qui sont soumis à 
la spéculation. Quelles mesures le vice-premier ministre 
prévoit-il pour faire baisser les coûts de l’énergie?

L’exposé d’orientation politique mentionne également 
ce qui suit, dans le cadre de l’agenda MAKE 2030: “Notre 
politique se concentrera sur les secteurs industriels pro-
metteurs, renforçant ainsi notre autonomie stratégique 
ouverte.” Quels sont les secteurs que le vice-premier 
ministre considère comme prometteurs?

Il est également question de restaurer la productivité 
de nos entreprises. Le vice-premier ministre peut-il 
expliquer ce qu’il entend par là? Car, si l’on en croit la 
Banque nationale, la productivité n’a fait qu’augmenter. 
Les travailleurs belges sont de plus en plus rentables 
pour leurs employeurs, mais ne sont pas justement 
rémunérés pour leurs efforts. Le véritable problème 
est-il la productivité, ou bien s’agit-il plutôt d’un appétit 
insatiable pour le profit? Est-ce vraiment en continuant 
d’attaquer les salaires que l’on trouvera une solution?

L’exposé d’orientation politique précise également que 
“les régimes fiscaux préférentiels pour la R&D sont un 
atout stratégique et essentiel pour notre compétitivité”. 
La membre souligne que ces régimes préférentiels font 
partie des subventions salariales. En 2022, celles-ci 
s’élevaient à 9 milliards d’euros. Elles représentent la 
principale mesure de soutien économique en Belgique, 
alors qu’elles sont pratiquement inexistantes dans les 
pays voisins. Le prétendu handicap salarial n’est-il pas 
exagéré? La membre n’est d’ailleurs pas convaincue 
que ces subventions salariales permettent réellement 
d’attirer et de retenir les entreprises en Belgique.

Par ailleurs, l’exposé d’orientation politique précise ce 
qui suit: “Nous protégerons notre savoir-faire technolo-
gique dans les secteurs stratégiques.” Cet engagement 
soulève de nombreuses questions, compte tenu des 
nombreuses délocalisations d’entreprises. Que souhaite 
précisément changer le vice-premier ministre? Dans ce 
contexte, l’intervenante aimerait également connaître 
sa position concernant les droits de douane américains 
et leur impact.

indexering van de lonen in België heeft bijgedragen aan 
het behoud van de binnenlandse consumptie? Bevestigt 
u dat er een verband is met het feit dat België nog niet 
in recessie verkeert?

De hoge volatiliteit en onvoorspelbaarheid van de 
prijzen op de energiemarkt zorgen ook voor een grotere 
economische onzekerheid. De beste manier om de 
hoge energieprijzen onder controle te houden is door 
de energieprijzen te reguleren, aangezien deze onder-
hevig zijn aan speculatie. Welke maatregelen beoogt de 
vice-eersteminister om de energiekosten te verlagen?

De beleidsverklaring vermeldt ook onder de MAKE 2030- 
agenda: “Het federaal beleid zal zich focussen op veel-
belovende industriële sectoren, waardoor onze open 
strategische autonomie versterkt wordt”. Welke sectoren 
beschouwt de vice-eersteminister als veelbelovend?

Er is ook sprake van het herstellen van de produc-
tiviteit van onze bedrijven. Kan de vice-eersteminister 
verduidelijken wat hij daarmee bedoelt? Want als we de 
Nationale Bank mogen geloven, is de productiviteit al-
leen maar gestegen. De Belgische werknemers brengen 
steeds meer op voor hun werkgevers, maar worden niet 
eerlijk beloond voor hun inspanningen. Is het probleem 
werkelijk een kwestie van productiviteit of is het eerder 
een kwestie van winsthonger? Is het blijven aanvallen 
van de lonen echt de oplossing?

De beleidsverklaring vermeldt verder: “Preferentiële 
belastingregimes voor O&O zijn een strategische en 
essentiële troef voor ons concurrentievermogen”. Het lid 
wijst erop dat deze preferentiële regimes een deel vormen 
van de loonsubsidies. In 2022 bedroegen alle loonsub-
sidies samen 9 miljard euro. Zij vormen de belangrijkste 
economische steunmaatregel in België, terwijl zij in de 
buurlanden praktisch niet bestaan. Is de zogenaamde 
loonkostenhandicap dan niet overdreven? Het lid is er 
overigens niet van overtuigd dat die loonsubsidies er 
effectief voor zorgen dat bedrijven naar België komen 
en blijven.

Voorts bepaalt de beleidsverklaring: “We zullen onze 
technologische kennis in strategische sectoren bescher-
men”. Dat roept veel vragen, gelet op de vele delokali-
saties van bedrijven. Wat wenst de vice-eersteminister 
precies te veranderen? In dat verband wenst het lid 
ook het standpunt te vernemen over de Amerikaanse 
importtarieven en de impact hiervan.
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Enfin, dans le cadre de MAKE 2030, l’exposé men-
tionne: “Nous analyserons, au sein du protocole entre le 
ministère de la Défense et le SPF Économie, les critères 
et le montant minimum imposant un retour sociétal en 
Belgique.” Cela signifie-t-il qu’une partie des subven-
tions accordées aux multinationales de l’armement doit 
bénéficier à la société belge? Le vice-premier ministre 
a-t-il déjà reçu des demandes de la part d’entreprises 
de l’armement?

Troisièmement, l’intervenant évoque l’accès à l’argent 
liquide. Comme dans l’exposé d’orientation politique 
Protection des consommateurs (DOC 56 0767/033), il 
est envisagé de procéder à une évaluation de l’accord 
Batopin. En fait, cette évaluation existe déjà aujourd’hui. 
Il ressort des chiffres que le nombre de distributeurs 
automatiques de billets diminue: 8410 (en 2015), 6433 
(en 2020), et 4077 (le 31 décembre 2023). Hier, l’Autorité 
belge de la Concurrence (ABC) a imposé aux quatre 
grandes banques d’installer 400 distributeurs automa-
tiques de billets supplémentaires. La question se pose 
de savoir si ce nombre suffira. Quand le vice-premier 
ministre imposera-t-il enfin aux banques de prévoir suf-
fisamment de distributeurs sur tout le territoire?

Enfin, l’exposé d’orientation politique ne prévoit pas 
de cadre légal pour s’attaquer à un manque de concur-
rence et / ou à des marges excessives. Or, l’exposé 
d’orientation politique du ministre de la Protection des 
consommateurs indique que le ministre de l’Économie 
élaborera ce cadre légal. Pourquoi ce point ne figure-t-il 
pas dans l’exposé d’orientation politique? Le vice-premier 
ministre prendra-t-il des mesures en vue de l’élaboration 
de ce cadre légal?

L’intervenante souligne qu’il est essentiel de s’atta-
quer aux prix des denrées alimentaires. Afin de garantir 
l’accessibilité financière des produits de bases, il convient 
de mettre fin à la logique du marché et d’instaurer un 
mécanisme visant à geler les prix en cas de nouvelles 
hausses de prix à l’avenir. L’absence de mécanisme 
de blocage des prix des denrées alimentaires a permis 
aux grandes entreprises de l’industrie alimentaire de 
réaliser des bénéfices colossaux au travers de hausses 
des prix. Il a été démontré que les bénéfices “d’oppor-
tunité” réalisés en Belgique entre 2021 et 2023 ont 
atteint 45 milliards d’euros.

Mme Anne Pirson (Les Engagés) rappelle que, pour 
son groupe, l’économie n’est pas une fin en soi. C’est 
un moyen de créer les conditions d’une vie digne, libre 
et durable pour chaque citoyen. Il s’agit d’une prospérité 
de qualité partagée. Le groupe Les Engagés porte un 
modèle économique qui soutient les petites entreprises, 
l’entrepreneuriat local, l’innovation, la transformation 
numérique inclusive et la transition environnementale. 

Als laatste punt onder MAKE 2030 vermeldt de beleids-
verklaring: “We zullen, binnen het kader van het protocol 
tussen het ministerie van Defensie en de FOD Economie, 
de minimumcriteria en het minimumbedrag analyseren 
die een maatschappelijke return in België vereisen”. 
Betekent dit dat een deel van de subsidies aan wapen-
multinationals moet terugvloeien naar de Belgische 
samenleving? Heeft de vice-eersteminister al verzoeken 
ontvangen van wapenbedrijven?

Ten derde behandelt het lid de toegang tot cash geld. 
Zoals in de beleidsverklaring Consumentenbescherming 
(DOC 56 0767/033), wordt een evaluatie vooropgesteld 
van het Batopin-akkoord. Eigenlijk bestaat die evaluatie 
vandaag al. Uit de cijfers blijkt dat het aantal bankauto-
maten afneemt: 8410 (in 2015), 6433 (in 2020), en 4077 
(op 31 december 2023). Gisteren heeft de Belgische 
mededingingsautoriteit (BMA) de vier grote banken ver-
plicht om 400 extra geldautomaten te plaatsen. De vraag 
rijst of dat volstaat. Wanneer gaat de vice-eersteminister 
eindelijk de banken verplichten om overal voldoende 
automaten te voorzien?

Tot slot ontbreekt in de beleidsverklaring het wettelijk 
kader om een gebrek aan concurrentie en/of buitenspo-
rige marges aan te pakken. Volgens de beleidsverklaring 
van de minister van Consumentenbescherming zou de 
minister van Economie dat nochtans uitwerken. Waarom 
ontbreekt dat in deze beleidsverklaring? Gaat de vice-
eersteminister actie ondernemen om dit wettelijk kader 
uit te werken?

Het lid benadrukt dat het essentieel is om in te grijpen 
in de voedselprijzen. Om basisproducten betaalbaar te 
houden, moet men breken met de marktlogica en een 
mechanisme invoeren om de prijzen te bevriezen bij 
nieuwe prijsstijgingen in de toekomst. Doordat de prijzen 
van voedingsmiddelen niet worden geblokkeerd, konden 
de grote bedrijven in de voedselindustrie via de prijs-
stijgingen enorme winsten maken. Het is aangetoond 
dat er tussen 2021 en 2023 in totaal 45 miljard euro aan 
“opportunistische” winst is geboekt in België.

Mevrouw Anne Pirson (Les Engagés) wijst erop dat 
besparingen voor haar fractie geen doel op zich zijn. Ze 
zijn een middel om de voorwaarden te scheppen voor 
een waardig, vrij en duurzaam leven voor elke burger. 
Het doel is gedeelde welvaart van hoge kwaliteit. De 
fractie van Les Engagés staat een economisch model 
voor waarbij de kleine ondernemingen, het lokale onder-
nemerschap, innovatie, inclusieve digitale transformatie 



0767/059DOC 562222

K A M E R • 2e   Z I T T I N G  VA N  D E  5 6 e   Z I T T I N G S P E R I O D E 2024 2025 C H A M B R E   2e   S E S S I O N  D E  L A  5 6 e   L É G I S L AT U R E

Une économie régénératrice, humaine et responsable 
permettra de restaurer la confiance dans l’avenir.

Dans l’exposé d’orientation politique, il y a plusieurs 
avancées qui rejoignent cette vision, notamment: (i) le 
plan interfédéral MAKE 2030 pour une relance indus-
trielle collaborative, durable et innovante; (ii) la volonté 
de simplifier les charges fiscales et administratives; 
(iii) l’engagement vers une économie circulaire, avec la 
lutte contre l’obsolescence programmée et le soutien au 
réemploi; (iv) les efforts pour réguler le greenwashing 
et encourager des pratiques commerciales sincères; 
(v) l’attention à l’accès au cash, à la portabilité bancaire 
et au rôle de bpost, essentiel dans les petits villages et 
les petites communes; et (vi) l’élargissement du droit à 
l’oubli, qui instaure la dignité et l’accès aux assurances 
pour des milliers de personnes autrefois malades.

Une première question, à cet égard, concerne la loi 
sur la réduction des coûts. Dès le début de la législature, 
le gouvernement adoptera cette loi. Celle-ci supprimera 
les plus petites taxes ainsi que des formalités adminis-
tratives pour les entrepreneurs. Le vice-premier ministre 
peut-il donner des précisions concernant les taxes qui 
seront supprimées?

Concernant le greenwashing, les allégations trom-
peuses en matière de durabilité seront considérées 
comme des pratiques commerciales trompeuses. 
Quelles ressources seront mobilisées pour contrôler 
ces pratiques?

Concernant l’agenda MAKE 2030, le groupe Les 
Engagés salue cette initiative ambitieuse de relance indus-
trielle qui vise à renforcer certains secteurs stratégiques. 
Le vice-premier ministre pourrait-il expliquer l’articulation 
avec les régions? Quels secteurs stratégiques seront 
ciblés en priorité? Comment MAKE 2030 s’articule-t-il 
avec les objectifs climatiques?

Concernant la décarbonisation de l’industrie, elle se 
fera en mobilisant les fonds et programmes européens. 
Le vice-premier ministre peut-il expliquer comment les 
PME pourront accéder à ces financements? Quelles 
enveloppes espère-t-il obtenir?

D’ailleurs, le vice-premier ministre prévoit de ren-
forcer l’Observatoire des prix ainsi que l’Autorité belge 
de la concurrence. Comment compte-t-il concrètement 
renforcer ces institutions ainsi que la collaboration avec 
les autorités régionales?

en ecologische transitie worden gesteund. Regeneratieve, 
menselijke en verantwoordelijke besparingen zullen het 
vertrouwen in de toekomst helpen te herstellen.

De beleidsverklaring behelst verschillende maatre-
gelen die een stap vooruit betekenen en die bij deze 
visie aansluiten, waaronder (i) het interfederaal plan 
MAKE 2030 voor een gezamenlijke, duurzame en in-
novatieve industriële relance, (ii) de wil om de fiscale 
en administratieve lasten te vereenvoudigen, (iii) het 
streven naar een circulaire economie, waarbij geplande 
veroudering wordt tegengaan en hergebruik wordt ge-
steund, (iv) inspanningen om greenwashing aan regels 
te onderwerpen en eerlijke handelspraktijken aan te 
moedigen, (v) aandacht voor de toegang tot cash, de 
overdraagbaarheid van bankrekeningnummers en de 
rol van bpost, die essentieel is voor de kleine dorpen 
en gemeenten, alsook (vi) de uitbreiding van het recht 
om vergeten te worden, dat waardigheid en toegang tot 
verzekeringen biedt voor duizenden mensen die in het 
verleden ziek waren.

Een tweede vraag die hiermee verband houdt, heeft 
betrekking op de wet over lagere kosten. Aan het begin 
van de regeerperiode zal de regering een wet over lagere 
kosten doen aannemen. Die zal de kleinste belastingen 
evenals administratieve formaliteiten voor ondernemers 
afschaffen. Kan de vice-eersteminister meer details ge-
ven over de belastingen die zullen worden afgeschaft?

Greenwashing (het gebruik van misleidende duur-
zaamheidsclaims) zal als een misleidende handelsprak-
tijk worden beschouwd. Welke middelen zullen worden 
ingezet om toe te zien op zulke praktijken?

De fractie van Les Engagés verwelkomt MAKE 2030, 
een ambitieus initiatief voor de industriële relance, dat 
bepaalde strategische sectoren sterker wil maken. Kan 
de vice-eersteminister uitleggen hoe dit zal worden af-
gestemd op de initiatieven van de gewesten? Op welke 
strategische sectoren zal MAKE 2030 zich in de eerste 
plaats richten? Hoe zal MAKE 2030 rekening houden 
met de klimaatdoelstellingen?

Het koolstofvrij maken van de industrie zal worden 
verwezenlijkt door Europese fondsen en programma’s 
in te zetten. Kan de vice-eersteminister toelichten hoe 
de kmo’s toegang zullen krijgen tot die financiering? 
Welke enveloppes hoopt hij te krijgen?

De vice-eersteminister is voorts van plan om het Prijzen-
observatorium en de Belgische Mededingingsautoriteit 
meer slagkracht te geven. Hoe denkt hij die instellingen 
en de samenwerking met de gewestelijke autoriteiten 
te versterken?



230767/059DOC 56 23

K A M E R • 2e   Z I T T I N G  VA N  D E  5 6 e   Z I T T I N G S P E R I O D E 2024 2025 C H A M B R E   2e   S E S S I O N  D E  L A  5 6 e   L É G I S L AT U R E

Au sujet des guichets bancaires, le réseau d’agences 
de bpost sera ouvert à des services de base. Ce rôle 
sera-t-il financé par l’état? Un calendrier est-il prévu?

Au niveau de l’e-commerce et l’environnement, le 
vice-premier ministre prévoit d’encourager les acteurs 
du secteur postal et de l’e-commerce, en concertation 
avec le secteur, “à maîtriser l’impact environnemental et 
les effets sur la mobilité liés au développement rapide 
des flux de commerce en ligne”. Est-ce que des normes 
contraignantes ou des incitants sont prévues?

Par rapport à l’obsolescence programmée, le vice-
premier ministre souhaite l’interdire et encourager les 
entreprises à concevoir des produits durables et répa-
rables. Quelles mesures sont envisagées?

Au sujet de l’économie circulaire, l’accord du gouver-
nement met en avant des objectifs ambitieux en matière 
de gestion responsable des ressources naturelles. Il vise 
à réduire l’extraction et à favoriser le réemploi, la répa-
rabilité et le recyclage. La députée soutient la volonté de 
mettre en place un plan d’action fédérale pour l’économie 
circulaire, ainsi que la politique dynamique en matière 
d’innovation. Cette commission, en partenariat avec 
la commission climat, peut jouer un rôle déterminant.

La députée a quelques questions aussi à ce sujet. 
Où en sommes-nous concernant l’indice de réparabi-
lité et quelles collaborations existent-ils avec nos pays 
voisins et l’Union européenne à ce sujet? Comment le 
vice-premier ministre compte-t-il soutenir les entreprises 
investies dans l’économie circulaire, faciliter la libre 
circulation des produits circulaires et encourager le 
recyclage des déchets? Quelle est la stratégie fédérale 
pour la valorisation des déchets et matériaux issus des 
chantiers? Enfin, quand sera présenté le plan d’action 
et quel type de soutien seront mis en place pour les 
filières de réparation?

En ce qui concerne le volet agriculture, la députée 
souligne que ce secteur reste un pilier essentiel de notre 
économie. Cependant, face aux défis contemporains, il 
est vraiment crucial d’agir rapidement et efficacement 
pour garantir sa résilience.

Alors, la députée salue les initiatives visant à soutenir 
les agriculteurs et à renforcer la chaîne agroalimen-
taire, en particulier la mise en place de mesures pour 
garantir une rémunération équitable. L’agriculteur est un 
entrepreneur à part entière et elle mérite d’être traitée 
comme telle. Le groupe Les Engagés appui donc le 
renforcement de l’Observatoire des prix et la lutte contre 
les pratiques commerciales déloyales. Cependant, 

Wat de bankloketten betreft, zal het kantorennetwerk 
van bpost worden opengesteld voor basisdiensten. Zal 
die rol worden gefinancierd door de Staat? Werd een 
tijdschema opgesteld?

Wat e-commerce en het milieu betreft, wil de vice-
eersteminister de spelers in de postsector en de e-
commerce in overleg met de sector stimuleren “om de 
gevolgen voor het milieu en de mobiliteit, voortkomend 
uit de snelle ontwikkeling van e-commercestromen, te 
beheersen”. Zijn er bindende normen of stimulansen 
gepland?

De vice-eersteminister wil ingebouwde veroudering 
verbieden en de ondernemingen aanmoedigen om 
duurzame en herstelbare producten te ontwerpen. Om 
welke maatregelen zou het gaan?

Wat de circulaire economie betreft, behelst het regeer-
akkoord ambitieuze doelstellingen voor een verantwoord 
beheer van natuurlijke rijkdommen. Het is de bedoeling 
om minder natuurlijke rijkdommen te ontginnen, alsook 
hergebruik, herstelbaarheid en recyclage aan te moedi-
gen. Het lid steunt het streven naar een federaal actieplan 
voor een circulaire economie, evenals een dynamisch 
innovatiebeleid. Deze commissie kan daarbij een bepa-
lende rol spelen, in samenwerking met de commissie 
voor Energie, Leefmilieu en Klimaat.

Het lid heeft ook daarover enkele vragen. Hoe staat 
het met de herstelbaarheidsindex en op welke manier 
wordt in dat verband samengewerkt met de buurlanden 
en met de Europese Unie? Hoe is de vice-eersteminister 
van plan om bedrijven die betrokken zijn bij de circulaire 
economie te ondersteunen, het vrij verkeer van circulaire 
producten te vergemakkelijken en de recyclage van afval 
aan te moedigen? Wat is de federale strategie om afval 
en materiaal van bouwwerven nuttig toe te passen? Tot 
slot vraagt het lid wanneer het actieplan zal worden 
voorgesteld en welke steun zal worden verleend aan 
de herstelsector.

Wat de landbouw betreft, benadrukt het lid dat die 
sector een essentiële pijler van de Belgische economie 
blijft. In het licht van de huidige uitdagingen is het onont-
beerlijk om snel en doeltreffend te handelen teneinde 
de veerkracht te verzekeren.

Voorts is de spreekster ingenomen met de initiatieven 
om de landbouwers te ondersteunen en de agrovoe-
dingsketen robuuster te maken, in het bijzonder via de 
invoering van maatregelen om een billijke vergoeding 
te waarborgen. Landbouwers zijn volwaardige onderne-
mers en verdienen het als zodanig te worden behandeld. 
De Les Engagésfractie is dan ook voorstander van 
meer slagkracht voor het Prijzenobservatorium en van 
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comment le vice-premier ministre compte-t-il garantir 
que ces mesures se traduiront concrètement sur le 
terrain pour enfin assurer une juste rémunération et 
une transparence effective des coûts dans les filières?

La résilience et la gestion des crises sont également 
au cœur des priorités. La députée salue la création 
d’une autorité sectorielle compétente pour la gestion des 
crises. Il est toutefois indispensable que cette autorité 
dispose de moyens nécessaires pour intervenir rapi-
dement et efficacement. Alors, le vice-premier ministre 
peut-il préciser les contours de cette autorité et les outils 
spécifiques qu’elle mettra en place pour faire face à de 
futures crises, notamment celles qui affectent la santé 
animale et végétale?

Concernant l’exportation et la compétitivité, la dépu-
tée soutient le vice-premier ministre dans sa volonté de 
défendre des clauses miroir au sein des accords com-
merciaux internationaux. Il faut évidemment protéger nos 
standards élevés de sécurité alimentaire et de durabilité. 
Toutefois, face aux défis posés par des accords comme 
celui entre l’Union européenne et le Mercosur, le vice-
premier ministre sera-t-il prêt à défendre une position 
ferme contre l’importation de produits qui ne respectent 
pas les mêmes normes strictes que nos producteurs?

La crise sanitaire liée à la langue bleue en 2024 a 
montré des failles dans notre préparation aux crises 
animales. Il est essentiel de tirer les enseignements de 
cette crise pour renforcer nos mesures de prévention. 
Dans ce cadre, la députée soutient pleinement la mise 
en place du plan One Health. Quelles actions concrètes 
sont prévues pour éviter de nouvelles crises similaires 
à l’avenir. De plus, concernant la maladie de la langue 
bleue, quelle est la stratégie pour assurer que les vac-
cins arrivent le plus rapidement possible sur le terrain?

Concernant les nouvelles techniques génomiques 
(NTG’s), la députée est préoccupée par les risques 
qu’elles pourraient représenter pour la biodiversité et 
la santé humaine et animale. Il est impératif que leur 
introduction soit encadrée par des garanties strictes, 
notamment en matière de traçabilité et de contrôle rigou-
reux des risques environnementaux et sanitaires. Pour 
Les Engagés, cela inclut l’interdiction de la brevetabilité 
des NTG’s, la mise en place d’une traçabilité complète 
de la chaîne de valeur jusqu’au consommateur, l’inter-
diction de ces techniques en agriculture biologique, et 
une évaluation des risques au cas par cas avant leur 
mise sur le marché, avec un suivi post-commercialisation 

de bestrijding van oneerlijke handelspraktijken. Hoe 
beoogt de vice-eersteminister echter te waarborgen dat 
die maatregelen in de praktijk zullen worden gebracht 
om eindelijk te zorgen voor een billijke vergoeding en 
een daadwerkelijke transparantie van de kosten in de 
sectoren?

Veerkracht en crisisbeheer zijn eveneens belang-
rijke prioriteiten. De spreekster is ingenomen met de 
oprichting van een bevoegde sectorale autoriteit om 
crisissen te beheren. Er zij evenwel op gewezen dat die 
autoriteit over de nodige middelen dient te beschikken 
om snel en doeltreffend te kunnen optreden. Kan de 
vice-eersteminister derhalve toelichten wat de reikwijdte 
van die autoriteit is en welke specifieke instrumenten 
zij zal inzetten om toekomstige crisissen het hoofd te 
bieden, met name die welke de gezondheid van dieren 
en planten treffen?

Inzake export en concurrentievermogen steunt de 
spreekster het voornemen van de vice-eersteminister om 
meer spiegelclausules op te nemen in de internationale 
handelsakkoorden. Het is uiteraard zaak om onze strenge 
normen inzake voedselveiligheid en duurzaamheid te 
beschermen. Zal de vice-eersteminister echter daad-
werkelijk bereid zijn om, in het licht van de uitdagingen 
die voortvloeien uit overeenkomsten zoals die tussen 
de Europese Unie en de Mercosur-landen, een stevig 
standpunt in te nemen tegen de invoer van producten 
die aan niet dezelfde strenge normen beantwoorden als 
die van onze eigen producenten?

De blauwtongcrisis in 2024 heeft tekortkomingen in 
onze paraatheid bij sanitaire crisissen in de veesector 
aan het licht gebracht. Het komt erop aan uit die crisis 
te leren, met het oog op betere preventiemaatregelen. In 
dat verband staat de spreekster volledig achter het One 
Health-plan. Welke concrete acties worden in uitzicht 
gesteld om soortgelijke crisissen te voorkomen? Hoe 
luidt met betrekking tot blauwtong de strategie om de 
vaccins zo snel mogelijk bij de betrokkenen te krijgen?

Inzake de nieuwe genoomtechnieken (NGT’s) maakt 
de spreekster zich zorgen over de risico’s die ze zouden 
kunnen inhouden voor de biodiversiteit en de gezond-
heid van mens en dier. Het is absoluut noodzakelijk 
dat de introductie van dergelijke producten gepaard 
gaat met strikte garanties, inzonderheid op het gebied 
van traceerbaarheid en streng toezicht op de milieu- en 
gezondheidsrisico’s. Voor de Les Engagésfractie omvat 
zulks een verbod op de mogelijkheid octrooien voor 
NGT’s te verkrijgen, de invoering van volledige traceer-
baarheid van de waardeketen tot bij de consument, een 
verbod op die technieken in de biologische landbouw en 
een risicobeoordeling per geval voordat ze op de markt 
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rigoureux. Quelles garanties concrètes le vice-premier 
ministre peut-il apporter sur ce dossier?

Concernant les pesticides, la députée salue l’intention 
d’élaborer un nouveau plan de réduction pour la période 
de 2028 à 2032. Le vice-premier ministre a-t-il plus de 
précisions à apporter sur ce sujet?

Puis, en matière de sécurité alimentaire, la députée 
soutient pleinement l’approche One Health et la volonté 
de renforcer la législation en matière sanitaire et phy-
tosanitaire. Toutefois, des questions subsistent quant 
à la révision de la législation alimentaire, notamment 
en ce qui concerne la loi de 1997 sur la protection des 
consommateurs. Quelles modifications le gouvernement 
envisage-t-il pour moderniser cette législation et assurer 
une meilleure protection des consommateurs, tout en 
facilitant l’innovation et garantissant la durabilité des 
produits agricoles?

Enfin, la députée salue les efforts en matière de soutien 
à la profession vétérinaire avec la reconnaissance du 
statut d’assistant vétérinaire et la création d’un registre 
de vétérinaires actifs. Ces mesures sont essentielles pour 
renforcer la qualité de notre système animal et public. 
Le vice-premier ministre pourrait-il préciser les étapes 
et le calendrier de la mise en œuvre de ces priorités?

M. Jeroen Soete (Vooruit) retrouve dans l’exposé 
d’orientation politique à l’examen de nombreux ingrédients 
du programme ambitieux en faveur des consommateurs, 
exposé précédemment par le ministre Beenders. Il 
convient de prendre des mesures en vue de favoriser 
la croissance économique, en combinaison avec une 
protection adéquate des consommateurs. Le groupe 
Vooruit soutient en tout cas l’exposé d’orientation politique 
à l’examen et attend avec impatience sa mise en œuvre.

En ce qui concerne la simplification administrative, 
l’intervenant souligne que les coûts de mise en conformité 
pour les entreprises sont passés de 18 milliards d’euros 
à 6 milliards d’euros par an au cours des vingt der-
nières années. Par exemple, la numérisation facilite 
la vie des entrepreneurs et des citoyens. Selon les 
chiffres de l’OCDE, les coûts liés à l’administration 
et à la réglementation des marchés de produits sont 
considérablement plus élevés aux États-Unis qu’en 
Belgique. La simplification administrative ne permettra 
donc pas, à elle seule, à combler l’écart et à engendrer 
la croissance économique.

worden gebracht, met nauwlettend toezicht na het op 
de markt brengen. Welke concrete garanties kan de 
vice-eersteminister bieden in dit dossier?

Inzake pesticides is de spreekster ingenomen met 
het voornemen om een nieuw plan voor de reductie 
ervan uit te werken voor de periode 2028-2032. Kan de 
vice-eersteminister ter zake meer duiding verschaffen?

Op het stuk van voedselveiligheid staat de spreek-
ster volledig achter de One Health-benadering en het 
voornemen om de wetgeving inzake sanitaire en fytosa-
nitaire aspecten te verbeteren. Er blijven echter vragen 
bestaan over de herziening van de voedselwetgeving, 
vooral met betrekking tot de wet van 1997 betreffende 
de bescherming van de consument. Welke wijzigingen 
stelt de regering in uitzicht om die wetgeving te moder-
niseren en te zorgen voor een betere bescherming van 
de consument, terwijl toch innovatie wordt vergemak-
kelijkt en de duurzaamheid van landbouwproducten 
wordt gewaarborgd?

Tot slot is de spreekster ingenomen met de inspan-
ningen om het beroep van veearts te ondersteunen via 
de erkenning van het statuut van diergeneeskundig 
assistent en de totstandbrenging van een register van 
actieve veeartsen. Die maatregelen zijn essentieel om de 
kwaliteit van ons systeem voor dier- en volksgezondheid 
te versterken. Kan de vice-eersteminister de stappen 
van en het tijdpad voor de tenuitvoerlegging van die 
prioriteiten toelichten?

De heer Jeroen Soete (Vooruit) vindt in deze beleids-
verklaring veel ingrediënten terug van de ambitieuze 
consumentenagenda, die eerder werd uiteengezet door 
minister Beenders. Er is nood aan maatregelen om de 
economische groei te bevorderen, in combinatie met 
een goede bescherming van de consument. De Vooruit-
fractie onderschrijft alvast deze beleidsverklaring en kijkt 
uit naar de concrete uitwerking ervan.

Wat betreft de administratieve vereenvoudiging, wijst 
het lid erop dat de compliance-kost voor bedrijven de 
afgelopen twintig jaar zijn gezakt van 18 miljard naar 6 mil-
jard euro per jaar. Via bijvoorbeeld digitalisering wordt 
het leven van ondernemers en burgers vergemakkelijkt. 
Volgens OESO-cijfers zijn de kosten die verband hou-
den administratie en productmarktregulatie aanzienlijk 
hoger in de Verenigde Staten, vergeleken met België. 
De administratieve vereenvoudiging alleen zal dus niet 
de passe-partout zijn om de kloof te dichten en de eco-
nomische groei te realiseren.
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En ce qui concerne une politique industrielle efficace, 
l’intervenant évoque les auditions organisées en com-
mission. Il invite à cet égard le vice-premier ministre à 
coopérer sur la base des recommandations découlant 
de ces auditions. L’intervenant se réjouit que le vice-
premier ministre souhaite s’engager pleinement dans le 
plan interfédéral pour relancer l’industrie, car l’union fait 
la force. En ce qui concerne la politique industrielle, le 
niveau régional, le niveau fédéral et le niveau européen 
devront être sur la même longueur d’ondes et présenter 
un plan volontariste.

En ce qui concerne l’aide à l’innovation, l’intervenant 
souligne l’importance de celle-ci pour la productivité et 
la croissance économique. Au niveau fédéral, il existe un 
régime fiscal spécifique pour soutenir la R&D. Comment 
le vice-premier ministre s’assurera-t-il que les avantages 
de ce régime profitent davantage aux PME et aux sec-
teurs stratégiques? Recourra-t-il au spending review du 
SPF BOSA comme fil conducteur en vue d’une meil-
leure affectation de l’aide à l’innovation? À titre général, 
l’intervenant demande comment le vice-premier ministre 
entend accroître la productivité.

En ce qui concerne le bon fonctionnement du marché, 
l’intervenant salue l’intention du vice premier ministre de 
s’attaquer aux éventuels abus de pouvoir de la part des 
entreprises et de garantir des conditions de concurrence 
équitables. Comment le vice-premier ministre élabore-
ra-t-il le cadre légal afin de doter l’ABC d’une capacité 
d’action dans les secteurs éventuellement marqués par 
une concurrence insuffisante ou des marges excessives? 
Dans quel délai envisage-t-il d’y parvenir?

En ce qui concerne le secteur horeca, il existe encore 
des contrats léonins entre les entrepreneurs horeca et les 
brasseries. Comment le vice-premier ministre entend-il 
réviser le code de conduite actuel? Comment veillera-t-il 
au respect du code de conduite?

En ce qui concerne le secteur de la construction, la 
modernisation de la loi Breyne étend la protection aux 
projets de construction en gros œuvre (casco) et aux 
grands projets de rénovation. Comment le vice-premier 
ministre envisage-t-il cette protection légale?

En ce qui concerne l’accès à l’argent liquide, l’inter-
venant évoque la proposition de loi du groupe MR visant 
à prévoir l’accessibilité d’un distributeur automatique 
de billets pour 95 % de la population dans un rayon 
de 2,5 km (DOC 56 0632/001). Selon le groupe Vooruit, 
la population doit continuer à avoir accès à des distri-
buteurs situés à une distance raisonnable. À partir de 

Wat betreft een effectief industrieel beleid, verwijst 
het lid naar de hoorzittingen die in deze commissie 
worden georganiseerd. Het lid nodigt hierbij de vice-
eersteminister uit om samen te werken op basis van 
de aanbevelingen die hieruit voortvloeien. Het lid is 
verheugd dat de vice-eersteminister volop wil inzetten op 
het interfederaal industrieplan, want l’union fait la force. 
Voor het industriebeleid moet men op het gewestelijke, 
federaal en Europees niveau met één stem spreken, en 
met een krachtdadig plan naar voren komen.

Wat betreft de innovatiesteun, benadrukt het lid het 
belang ervan voor de productiviteit en de economische 
groei. Op federaal niveau is er een specifiek belasting-
regime voor de ondersteuning van O&O. Hoe zal de 
vice-eersteminister ervoor te zorgen dat de voordelen 
hiervan meer bij de kmo’s en de strategische sectoren 
terechtkomen? Zal hij de spending review van BOSA 
gebruiken als leidraad om tot een efficiëntere inzet van 
die innovatieondersteuning te komen? Meer algemeen 
wenst het lid te vernemen hoe de vice-eersteminister 
de productiviteit zal verhogen.

Wat betreft een gezonde marktwerking, juicht het lid 
toe dat de vice-eersteminister beoogt om eventuele 
machtsmisbruiken van ondernemingen aan te pakken, 
alsook om voor een gelijk speelveld te zorgen. Hoe gaat 
de vice-eersteminister het wettelijk kader vormgeven 
zodat de BMA krachtdadig kan ingrijpen in sectoren 
waar er eventueel te weinig concurrentie speelt, of waar 
er sprake is van buitensporige marges? Binnen welke 
termijn plant hij dit te realiseren?

Wat betreft in de horeca, bestaan vandaag nog steeds 
de wurgcontracten tussen horecaondernemers en brou-
werijen. Hoe wilt de vice-eersteminister de huidige 
gedragscode herzien? Hoe gaat hij ervoor zorgen dat 
die gedragscode wordt gerespecteerd?

Wat betreft de bouwsector, wordt bij de modernisering 
van de wet-Breyne de bescherming uitgebreid naar 
casco- en grote renovatieprojecten. Hoe ziet de vice-
eersteminister die wettelijke bescherming?

Wat betreft de toegang tot cash geld, verwijst het lid 
naar het wetsvoorstel van de MR-fractie om 95 % van de 
bevolking binnen een straal van 2,5 kilometer te voorzien 
van een bankautomaat (DOC 56 0632/001). Volgens de 
Vooruit-fractie moeten mensen op een redelijk afstand 
toegang blijven hebben tot cash geld. Op welke basis 
zal de vice-eersteminister evalueren of er voldoende 
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quels critères le vice-premier ministre évaluera-t-il si 
le nombre de distributeurs automatiques de billets est 
suffisant? Suivra-t-il à cet égard la suggestion du groupe 
MR ou envisage-t-il plutôt une autre solution?

En ce qui concerne l’épargne-pension, les frais d’entrée 
et de gestion relativement élevés sont un problème connu. 
Le pourcentage des frais atteint, sur une base annuelle, 
6 à 7 %. Comment le vice-premier ministre entend-il 
limiter ces frais? Au Royaume-Uni, par exemple, ces 
frais sont plafonnés à 0,75 à 1 %.

Mme Leentje Grillaert (cd&v) estime qu’il convient 
de renforcer la résilience de notre économie et de notre 
autonomie stratégique, comme l’indique l’exposé d’orien-
tation politique. À cet égard, des initiatives de qualité 
sont proposées.

En ce qui concerne la compétitivité et la simplification 
du climat d’entreprise, le rapport Draghi souligne éga-
lement l’importance de mobiliser davantage l’épargne 
des Européens et les autres mesures pour le marché 
unique. Quelle est la vision du vice-premier ministre à cet 
égard? Il importe également d’éviter de manière proactive 
les charges administratives. Comment le vice-premier 
ministre entend-il s’y prendre? Lors de la création d’une 
entreprise, plusieurs questions se posent encore dans 
les 24 heures. Ce point sera-t-il également examiné 
avec la ministre chargée du numérique, afin de parvenir 
à une sorte d’e-Residency? Par exemple, sera-t-il donc 
possible de créer également une entreprise à distance?

En ce qui concerne MAKE 2030, l’intervenant se 
réfère aux auditions consacrées à la stratégie écono-
mique organisées en commission. Selon le vice-premier 
ministre, quels sont précisément les secteurs et les 
produits stratégiques?

Par ailleurs, le gouvernement reconnaît la nécessité 
de remédier au déséquilibre des contrats d’approvi-
sionnement entre les entreprises, en particulier dans 
le secteur de l’horeca. Quelle approche le vice-premier 
ministre envisage-t-il? Dans quel délai?

La modernisation de la loi Breyne a déjà fait l’objet 
de longues discussions. Quel est le calendrier? Est-il 
envisagé d’élargir le champ d’application, par exemple 
au secteur immobilier?

L’accès à l’argent liquide a également été évoqué. 
Comment le vice-premier ministre envisage-t-il la coopéra-
tion avec les pouvoirs locaux? L’intervenant préconise en 
outre une approche globale des coûts liés aux paiements 
électroniques, comme exposé dans une proposition de 
résolution (DOC 56 0209/001). En outre, le contrôle du 
nom IBAN sera imposé dans le cadre de la lutte contre 

geldautomaten zijn? Volgt hij daarbij de suggestie van 
de MR-fractie, of denkt hij eerder in een andere richting?

Wat betreft het pensioensparen, zijn de relatief hoge 
instap- en beheerkosten een gekend probleem. Op jaar-
basis bedraagt het kostenpercentage 6 à 7 %. Hoe 
beoogt de vice-eersteminister die kosten te beperken? 
In het Verenigd Koninkrijk is dat bijvoorbeeld gelimiteerd 
tot 0,75 à 1 %.

Volgens mevrouw Leentje Grillaert (cd&v) is het 
een must om de veerkracht van onze economie en 
strategische autonomie versterken, zoals vermeld in 
de beleidsverklaring. In dat verband worden goede 
initiatieven voorgesteld.

Wat betreft het competitief en vereenvoudigd onderne-
mingsklimaat, wijst het Draghi-rapport ook op het belang 
van het breder activeren van het Europese spaargeld 
en de verdere stappen in de eengemaakte markt. Wat 
is de visie van de vice-eersteminister in dat verband? 
Het is ook belangrijk om proactief de administratieve 
lasten te vermijden. Hoe gaat de vice-eersteminister 
dat aanpakken? Bij de oprichting van een onderneming 
binnen 24 uur rijzen nog enkele vragen. Wordt dat ook 
samen met de minister van Digitalisering bekeken om 
te komen tot een soort e-residency? Kan dan ook bij-
voorbeeld een onderneming worden opgericht vanop 
afstand?

Wat betreft de MAKE 2030, verwijst het lid naar de 
hoorzittingen in deze commissie over de economische 
strategie. Wat zijn volgens de vice-eersteminister precies 
de strategische sectoren en producten?

Verder erkent de regering de noodzaak om de on-
evenwichtige verhouding bij afnamecontracten tussen 
ondernemingen aan te pakken, in het bijzonder in de 
horeca. Naar welke aanpak kijkt de vice-eersteminister? 
Wat is de timing hiervoor?

De modernisering van de wet-Breyne is al uitgebreid 
ter sprake gekomen. Wat is de timing? Wordt er ook ge-
keken naar een ruimer toepassingsgebied, bijvoorbeeld 
naar de vastgoedsector toe?

De toegang tot cash geld is eveneens aan bod geko-
men. Hoe ziet de vice-eersteminister de samenwerking 
met de lokale besturen? Daarnaast pleit het lid voor een 
totaalaanpak van de kosten die verband houden met 
elektronisch betalen, zoals uiteengezet in een voorstel 
van resolutie (DOC 56 0209/001). Daarnaast zal de 
IBAN-naamcontrole verplicht worden in het kader van 
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la cyberfraude et l’hameçonnage. Ce contrôle sera-t-il 
imposé par une initiative législative?

En ce qui concerne l’assurance contre les catas-
trophes naturelles, un travail législatif a déjà été mené. 
L’intervenante renvoie à son intervention en séance 
plénière du 30 janvier 2025 (CRIV 56 PLEN 023). Dans 
une loi interprétative du 29 octobre 2021, il a été confirmé 
que les dommages découlant d’une période de séche-
resse prolongée relèvent de la couverture des risques 
de catastrophes naturelles. Quelle nouvelle initiative 
législative le vice-premier ministre entend-il prendre?

En ce qui concerne l’économie circulaire, il im-
porte évidemment d’élaborer un plan d’action fédéral. 
L’intervenante se demande en outre si certains marchés 
publics pourront également tenir compte d’un élément 
circulaire. L’accord de gouvernement prévoit cette pos-
sibilité pour le circuit-court.

Enfin, en ce qui concerne le volet agriculture, l’inter-
venante souligne l’importance stratégique de ce secteur 
dans notre économie. Elle attire en particulier l’attention 
sur les points suivants de l’exposé d’orientation politique.

L’importance d’un prix juste a déjà été citée à plusieurs 
reprises. L’intervenante salue que ces mesures aient été 
décidées au sein de la task force.

L’Observatoire des prix sera renforcé à juste titre afin 
d’accroître la transparence sur les coûts de production 
et les prix pratiqués. L’évaluation de l’interdiction actuelle 
de la vente à perte est également essentielle. Quel est 
le calendrier proposé à cet égard?

Le vice-premier ministre soutient le renforcement des 
clauses miroirs pour les produits agricoles. Au travers de 
cette mesure, il conviendra de garantir des conditions de 
concurrence équitables pour notre secteur agricole. Le 
vice-premier ministre prévoit également, en concertation 
avec les Régions, une campagne de communication visant 
à informer les agriculteurs de leurs droits et possibilités. 
Le vice-premier ministre a-t-il déjà eu des contacts à ce 
propos avec les Régions?

Contrairement à l’accord de gouvernement, l’exposé 
d’orientation politique est muet à propos du circuit-court. 
L’intervenante espère qu’il ne sera pas oublié dans la 
politique.

Mme Rajae Maouane (Ecolo-Groen) souligne que 
l’exposé d’orientation politique ne contient pas grand-
chose de plus par rapport à l’accord de gouvernement. 
Il ne contient ni budget, ni calendrier, ni priorités claires. 
Il reste flou sur les réformes annoncées. La députée 
partage les objectifs d’adapter notre modèle économique 

de strijd tegen cyberfraude en phishing. Zal dit gebeuren 
via een wetgevend initiatief?

Wat betreft de verzekering tegen natuurrampen, is er 
al wetgevend werk gebeurt. Het lid verwijst naar haar 
tussenkomst in de plenaire vergadering van 30 janu-
ari 2025 (CRIV 56 PLEN 023). In een interpretatieve 
wet van 29 oktober 2021 werd bevestigd dat de schade 
door langdurige droogte onder de dekking van natuur-
rampen valt. Welk nieuw wetgevend initiatief wil de 
vice-eersteminister nemen?

Wat betreft de circulaire economie, is het uiteraard 
belangrijk dat een federaal actieplan wordt uitgewerkt. 
Daarnaast vraagt het lid zich af of er in bepaalde over-
heidsopdrachten ook rekening kan gehouden worden 
met een circulair element. Voor de korte keten is die 
mogelijkheid voorzien in het regeerakkoord.

Tot slot, wat betreft het luik landbouw, benadrukt het lid 
het strategisch belang van de sector in onze economie. 
In het bijzonder vestigt zij de aandacht op de volgende 
punten van de beleidsverklaring.

Het belang van een juiste prijs is al meermaals aan-
gehaald. Het lid juicht toe dat de maatregelen die in de 
taskforce zijn beslist, worden uitgevoerd.

Het prijzenobservatorium wordt terecht versterkt om 
meer transparantie te bieden over de productiekosten 
en de gehanteerde prijzen. De evaluatie van het huidig 
verbod op verkoop met verlies is ook broodnodig. Welke 
timing wordt hierbij vooropgesteld?

De vice-eersteminister steunt de versterking van de 
spielelclausules voor landbouwproducten. Hierbij moet 
een gelijk speelveld gewaarborgd worden voor onze 
landbouwsector. De vice-eersteminister plant ook een 
communicatiecampagne met de gewesten over de rech-
ten en de mogelijkheden die de landbouwers hebben. 
Heeft de vice-eersteminister hierover al contact gehad 
met de gewesten?

In tegenstelling tot het regeerakkoord, vermeldt de 
beleidsverklaring niets over de korte keten. Het lid hoopt 
dat dat niet vergeten wordt in het beleid.

Mevrouw Rajae Maouane (Ecolo-Groen) benadrukt 
dat de beleidsverklaring niet veel meer bevat dan het 
regeerakkoord. Ze bevat geen begroting, geen tijdpad, 
noch duidelijke prioriteiten. Ze blijft vaag over de aan-
gekondigde hervormingen. Mevrouw Maouane kan zich 
vinden in de doelstellingen van de minister inzake de 
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aux exigences climatiques et d’autonomie stratégique, 
et de renforcer la résilience de notre économie. Or, 
le vice-premier ministre propose des mesures qui ne 
permettront pas de relever ces défis.

La députée fait deux remarques préliminaires avant 
de passer aux points précis.

Premièrement, le vice-premier ministre invoque le 
rapport Draghi en reprenant les points qui lui arrangent 
et en ignorant ceux qui vont à l’encontre de sa vision. 
En effet, “la compétitivité sera le socle de notre action” 
et “[l]a politique économique du gouvernement s’ap-
puiera sur les recommandations du rapport Draghi sur 
l’avenir de la compétitivité en Europe”. Alors, pourquoi 
les recommandations majeures de ce même rapport 
ne sont-elles pas intégrées? Il s’agit par exemple de 
(i) l’appel à un nouveau plan massif d’investissement 
public à hauteur de 800 milliards d’euros par an, entre 
autres pour les investissements climatiques et numé-
riques, (ii) le soutien à des mécanismes européens de 
financement commun, comme des emprunts européens 
communs, et (iii) la reconnaissance de la transition éco-
logique et énergétique comme moteur de compétitivité 
du continent européen, vu les avantages que nous 
avons pour les secteurs de la transition par rapport 
à la concurrence internationale. Que le vice-premier 
ministre pense-t-il de ces recommandations, et est-il 
prêt à les défendre?

Deuxièmement, dans l’exposé d’orientation politique, 
le vice-premier ministre parle beaucoup de la résilience 
de notre économie sans traiter le coût de l’inaction 
climatique. Depuis 2018, les tempêtes et inondations 
ont coûté 4,8 milliards d’euros à la Belgique. Selon les 
dernières projections académiques, si rien n’est fait, 
le dérèglement climatique pourrait entraîner des dom-
mages économiques allant jusqu’à 50 % du PIB mondial 
entre 2070 et 2090. Au niveau Belge, la Commission 
Nationale Climat estime les coûts totaux du dérèglement 
climatique à près de 9,5 milliards d’euros par an. Il est 
donc urgent, pour assurer la résilience de nos écono-
mies, de penser conjointement les enjeux de politique 
économique et d’adaptation au dérèglement climatique.

La députée poursuit avec les points précis.

Sur la simplification administrative, l’approche est plutôt 
simpliste. Cela donne l’impression que la simplification 
administrative est instrumentalisée pour affaiblir les 

aanpassing van ons economisch model aan de nood-
wendigheden in verband met klimaat en strategische 
autonomie, alsook inzake meer veerkracht voor onze 
economie. De vice-eersteminister stelt evenwel maatre-
gelen voor waarmee die uitdagingen niet zullen kunnen 
worden aangegaan.

De spreekster formuleert twee inleidende opmerkingen 
vooraleer ze dieper op specifieke punten ingaat.

Ten eerste verwijst de vice-eersteminister naar het 
Draghi-rapport, waarbij hij de punten die hem goed 
uitkomen, in de verf zet, maar andere negeert omdat 
ze ingaan tegen zijn visie. Zo lezen we: “Daarom zal de 
competitiviteit de sokkel zijn van ons beleid.” en “Het 
economisch beleid van de regering zal steunen op de 
aanbevelingen van het Draghi-rapport over de toekomst 
van de competitiviteit in Europa.” Waarom zijn de be-
langrijkste aanbevelingen uit datzelfde rapport dan niet 
overgenomen? Die behelzen onder andere: (i) de oproep 
voor een grootschalig nieuw overheidsinvesteringsplan 
ten belope van 800 miljard euro per jaar, waarbij onder 
meer op investeringen in de klimaat- en digitale transitie 
wordt gefocust, (ii) steun voor Europese mechanismen 
voor gemeenschappelijke financiering, zoals Europese 
gemeenschappelijke leningen, en (iii) de erkenning van 
de ecologische en energetische transitie als aanjager van 
het concurrentievermogen voor het Europese continent, 
aangezien we inzake de transitiesectoren voordelen 
hebben ten opzichte van de internationale concurrentie. 
Wat vindt de vice-eersteminister van die aanbevelingen 
en is hij bereid ze te verdedigen?

Ten tweede heeft de vice-eersteminister het in zijn 
beleidsverklaring vaak over de veerkracht van onze 
economie zonder dat hij ingaat op de kosten van de 
inertie op klimaatvlak. Sinds 2018 hebben stormen 
en overstromingen België 4,8 miljard euro gekost. 
Volgens de laatste academische voorspellingen kan 
de klimaatontregeling, als niet wordt ingegrepen, tus-
sen 2070 en 2090 tot wel 50 % van het wereldwijde bbp 
aan economische schade veroorzaken. In België raamt 
de Nationale Klimaatcommissie de totale kosten van 
de klimaatontregeling op bijna 9,5 miljard euro per jaar. 
Om de economische veerkracht te bestendigen, moet 
daarom dringend worden nagedacht over de verbanden 
tussen de uitdagingen van het economisch beleid en die 
inzake aanpassing aan de klimaatontregeling.

Mevrouw Maouane focust vervolgens op specifieke 
punten.

De manier waarop de minister de administratieve ver-
eenvoudiging wil aanpakken, is nogal simplistisch. Het 
ziet ernaar uit dat de administratieve vereenvoudiging 
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normes sociales et environnementales qui encadrent 
l’action des entreprises.

Sur la politique industrielle, l’exposé d’orientation 
politique reste vague. Le vice-premier ministre annonce 
un plan interfédéral de relance de l’industrie, ce fameux 
MAKE 2030. Cela est présenté sans préciser ni le contenu, 
ni les objectifs stratégiques, ni les modalités pour y 
parvenir, y compris le calendrier. Cela mène à quatre 
questions.

La première question concerne la concertation autour 
de ce plan. Qui sont les parties prenantes? Le vice-pre-
mier ministre mentionne les fédérations sectorielles, mais 
pas les représentants des travailleurs de ces secteurs, 
ni les acteurs de la société civile concernés. Doit-on 
comprendre que le plan MAKE 2030 ne sera pas discuté 
et concerté avec les syndicats et les associations?

Deuxièmement, le vice-premier ministre parle de sou-
tien aux secteurs stratégiques, sans les définir. Dans le 
même sens, l’exposé d’orientation politique mentionne: 
“Notre politique se concentrera sur les secteurs indus-
triels prometteurs, renforçant ainsi notre autonomie 
stratégique ouverte”. Au-delà de ces paragraphes intro-
ductifs, le vice-premier ministre reste dans une vision 
du passé de la politique industrielle. Il est préoccupant 
qu’il ne mentionne pas l’enjeu central pour l’industrie: 
la décarbonisation. L’État se doit de fixer un cap clair 
et une vision industrielle, d’établir un cadre réglemen-
taire stable qui oriente les choix économiques vers les 
filières et les processus industriels durables, de mettre 
en place des soutiens financiers publics nécessaires et 
de développer des infrastructures adaptées aux besoins 
des industriels. La politique industrielle doit s’inscrire 
dans la stratégie du Green Deal, et cela sera bénéfique 
pour la compétitivité.

Troisièmement, la députée se réfère à l’absence 
d’ambition concernant les investissements publics. 
Concernant l’industrie, d’après le Bureau fédéral du 
Plan, il faudra entre 10 et 40 milliards d’euros d’inves-
tissements supplémentaires au total pour décarboner 
l’industrie belge d’ici 2050. Une étude de McKinsey 
évoque la même fourchette pour se rapprocher de la 
neutralité carbone pour les émissions industrielles. Où 
sont ces investissements publics dans votre plan? Et 
cela ne concerne pas que l’industrie, mais l’économie 
dans son ensemble. Pour rappel, McKinsey estime 
que le total cumulé des dépenses d’investissements 
supplémentaires nécessaires pour permettre cette tran-
sition d’ici 2050 s’élève à environ 415 milliards d’euros, 
soit l’équivalent d’environ 2,5 % du PIB chaque année. 
Pourquoi, alors que les besoins sont énormes, avoir été 

zal worden geïnstrumentaliseerd om de sociale en 
milieunormen voor bedrijfsactiviteiten af te zwakken.

Over het industriebeleid blijft de beleidsverklaring 
vaag. De vice-eersteminister kondigt het veelbespro-
ken MAKE 2030 aan, een interfederaal plan aan om 
de industrie nieuw leven in te blazen. Dat plan wordt 
aangekondigd zonder dat de inhoud, het tijdpad, de 
strategische doelstellingen of de wijze waarop die zul-
len worden bereikt, worden gepreciseerd. Dat roept bij 
mevrouw Maouane vier vragen op.

De eerste vraag heeft betrekking op het overleg over 
dat plan. Wie zijn de stakeholders? De vice-eersteminister 
vermeldt de sectorfederaties, maar niet de werknemers-
vertegenwoordigers van die sectoren, noch de betrokken 
actoren van het middenveld. Betekent zulks dat over het 
MAKE 2030-plan geen besprekingen en overleg met de 
vakbonden en verenigingen zullen plaatsvinden?

Ten tweede heeft de vice-eersteminister het over steun 
voor strategische sectoren, zonder die te definiëren. Zo 
ook vermeldt de beleidsverklaring het volgende: “Het 
federaal beleid zal zich focussen op veelbelovende 
industriële sectoren, waardoor onze open strategische 
autonomie versterkt wordt.” Afgezien van die inleidende 
paragrafen blijft de visie van de vice-eersteminister 
op het industriebeleid voorbijgestreefd. Het geeft te 
denken dat de omslag naar een koolstofvrije econo-
mie, de voor de industrie belangrijkste uitdaging, niet 
wordt vermeld. Van de Staat wordt verwacht dat hij een 
duidelijke koers en een industriële visie uitzet, stabiele 
regelgeving uitvaardigt die economische keuzes in de 
richting van duurzame sectoren en industriële proces-
sen stuurt, de noodzakelijke financiële overheidssteun 
verleent en infrastructuur ontwikkelt die beantwoordt 
aan de behoeften van de industrie. Het industriebeleid 
moet bij de Green Deal-strategie aansluiten. Dat zou 
het concurrentievermogen ten goede komen.

Ten derde verwijst het lid naar het gebrek aan am-
bitie op het gebied van overheidsinvesteringen. Wat 
de industrie betreft, zullen er volgens het Federaal 
Planbureau in totaal tussen 10 en 40 miljard euro bij-
komende investeringen nodig zijn om de Belgische 
industrie koolstofvrij te maken tegen 2050. Een studie 
van McKinsey maakt melding van dezelfde vork om de 
koolstofneutraliteit van de industriële uitstoot te bena-
deren. Waar zitten die overheidsinvesteringen in het 
plan van de minister? En dat geldt niet alleen voor de 
industrie, maar voor de gehele economie. De spreek-
ster herinnert eraan dat McKinsey schat dat het totaal 
van alle bijkomende investeringen die nodig zijn om de 
desbetreffende transitie tegen 2050 mogelijk te maken 
ongeveer 415 miljard euro bedraagt, of het equivalent 
van ongeveer 2,5 % van het bbp per jaar. Waarom is 
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si peu ambitieux dans votre objectif d’investissements 
publics, que vous avez fixé à 3 % du PIB alors que le 
gouvernement Vivaldi s’était engagé à atteindre 4 % 
d’ici 2030?

Quatrièmement, concernant les dispositifs de soutien 
à la R&D, la députée est d’accord avec l’un des objectifs 
cités, c’est-à-dire “mieux soutenir les PME et les pôles 
académiques, tout en orientant les ressources vers les 
secteurs stratégiques et le développement économique”. 
Quelles mesures concrètes seront prévues? Va-t-il revoir 
ces dispositifs fiscaux?

Sur la politique commerciale, le vice-premier ministre 
ne donne pas de détail sur le positionnement du gou-
vernement quant aux multiples traités commerciaux en 
cours de discussion ou de négociation au niveau euro-
péen. Comment pouvez-vous prétendre défendre les 
agriculteurs, protéger l’environnement, et en même temps 
continuer à soutenir l’accord Mercosur qui les expose à 
une concurrence déloyale, sans standards équivalents? 
Pourquoi rien n’est dit sur les clauses miroir? Pourquoi 
n’y a-t-il aucune référence aux exigences de réciprocité 
sociale et écologique?

Sur l’organisation du fonctionnement du marché, il y 
a de bonnes intentions, sans aucune information pra-
tique sur ce qui est proposé ou annoncé. Il est prévu de 
renforcer l’Observatoire des prix et l’Autorité belge de 
la concurrence. Quels moyens, budgets, recrutements 
sont nécessaires pour ces renforcements? Quel timing 
est prévu? Cela s’applique également au renforcement 
de l’Inspection économique.

En plus, le vice-premier ministre évoque la protec-
tion des agriculteurs dans la chaîne agroalimentaire. 
Cependant, sans politique commerciale cohérente qui 
respecte nos agriculteurs et agricultrices, cela risque 
de rester un vœu pieux.

Concernant le secteur financier, il y aura une évaluation 
de l’accord Batopin. Quels sont les objectifs? Le vice-
premier ministre va-t-il garantir un nombre minimal de 
distributeurs dans chaque commune? Va-t-il contraindre 
les banques à assurer un service de proximité? Puis, 
la portabilité des numéros de compte sera examinée. 
Qu’est-ce que le vice-premier ministre compte faire à ce 
sujet, et dans quel timing? Cela vaut aussi pour la prime 
de fidélité sur les comptes d’épargne, qui sera évaluée. 
Par ailleurs, quelles mesures seront mises en place pour 
assurer que le taux d’épargne offert aux épargnants 
belges ne soit pas beaucoup plus faible que celui de 
nos pays voisins? Pourquoi n’a-t-on pas proposé un 
taux d’épargne minimum en fonction du taux directeur 

de minister, terwijl de behoeften enorm zijn, zo weinig 
ambitieus geweest in zijn doelstellingen voor overheids-
investeringen? Hij heeft die immers vastgesteld op 3 % 
van het bbp, terwijl de vivaldiregering had beloofd om 
tegen 2030 4 % te bereiken.

Ten vierde, wat de steunmechanismen voor O&O 
betreft, is het lid het eens met een van de vermelde 
doelstellingen, namelijk “betere ondersteuning (…) 
bieden aan kmo’s en academische centra, waarbij de 
middelen worden gericht op strategische sectoren en 
economische ontwikkeling”. Welke concrete maatregelen 
zijn er gepland? Zal de minister de toepasselijke fiscale 
regelingen herzien?

Wat het handelsbeleid betreft, geeft de vice-eerste-
minister geen details over het standpunt van de regering 
inzake de vele handelsverdragen die momenteel op 
Europees niveau worden besproken of waarover wordt 
onderhandeld. Hoe kan de minister beweren dat hij de 
boeren verdedigt en het milieu beschermt, en tegelijk het 
Mercosur-akkoord blijven steunen, dat hen blootstelt aan 
oneerlijke concurrentie, zonder gelijkwaardige normen? 
Waarom wordt er niets gezegd over de spiegelclausu-
les? Waarom is er geen enkele verwijzing naar de eisen 
aangaande sociale en ecologische wederkerigheid?

Inzake de organisatie van de marktwerking zijn er 
goede intenties, maar wordt er geen praktische informatie 
gegeven over wat wordt voorgesteld of aangekondigd. 
De minister wil het Prijzenobservatorium en de Belgische 
Mededingingsautoriteit meer slagkracht geven. Welke 
middelen, budgetten en indienstnemingen zijn daartoe 
noodzakelijk? Wat is de geplande timing? Dat geldt 
ook voor de uitbreiding van de Economische Inspectie.

Daarnaast heeft de vice-eersteminister het over 
de bescherming van de landbouwers in de agrovoe-
dingsketen. Zonder coherent handelsbeleid dat onze 
landbouwers respecteert, dreigt dat aspect echter dode 
letter te blijven.

Wat de financiële sector betreft, zal het Batopin-akkoord 
worden geëvalueerd. Wat zijn de doelstellingen? Zal de 
vice-eersteminister een minimumaantal bankautomaten 
in elke gemeente garanderen? Zal hij de banken ver-
plichten een nabijheidsdienst aan te bieden? Voorts zal 
de overdraagbaarheid van rekeningnummers worden 
onderzocht. Wat is de vice-eersteminister van plan in 
dat verband te doen en binnen welk timing? Hetzelfde 
geldt voor de getrouwheidspremie op spaarrekeningen, 
die zal worden geëvalueerd. Welke maatregelen zullen 
voorts worden genomen om ervoor te zorgen dat de 
spaarrente voor Belgische spaarders niet veel lager is 
dan die in onze buurlanden? Waarom werd er geen mini-
mumspaarrente voorgesteld die zou worden gebaseerd 
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de la BCE pour la facilité de dépôt, comme cela a été 
proposé lors de la précédente législature?

Enfin, sur l’économie durable, il y aura un nouveau 
plan d’action fédéral pour l’économie circulaire. Quels 
seront ses objectifs? Quels budgets y seront consacrés? 
Quelles seront les propositions de réforme? D’ailleurs, 
l’infrastructure requise pour la transition demande des 
investissements publics supplémentaires. En plus, rien 
n’est dit sur la suppression des subventions aux éner-
gies fossiles, qui représentent encore plus de 13 mil-
liards d’euros par an en Belgique. Pour soutenir une 
économie durable, il faut commencer à mettre fin à ces 
subventions fossiles, qui sont non seulement climaticides, 
mais également pour la plupart socialement injustes.

Mme Meyrem Almaci (Ecolo-Groen) en attendait davan-
tage de l’exposé d’orientation politique à l’examen. Elle 
renvoie à certains points positifs comme l’attention pour 
la politique industrielle, le renforcement de l’Observatoire 
des prix et l’accès à l’argent liquide. Elle déplore toutefois 
l’absence de calendrier, d’objectifs concrets et de cadre 
budgétaire. Par ailleurs, la simplification administrative 
semble être utilisée comme prétexte pour imposer des 
mesures néolibérales de dérégulation.

L’exposé d’orientation politique à l’examen reste très 
vague, alors que le rapport Draghi évoqué est, quant à 
lui, assez concret. Ce rapport indique clairement que 
la géopolitique a un énorme impact. Dans ce cadre, 
un rôle déterminant de l’État est inévitable, comme 
l’illustrent les États-Unis et la Chine en imposant leurs 
agendas économiques respectifs. En substance, le 
rapport Draghi préconise de développer une véritable 
stratégie industrielle: des investissements considérables 
et ciblés fondés sur une vision. Cette vision fait toutefois 
défaut dans l’exposé d’orientation politique à l’examen.

Se concentrer uniquement sur la croissance de la 
productivité et la dérégulation ne suffira pas. Il s’agit des 
recettes des années 80, avec tous leurs manquements 
en termes d’innovation, de viabilité et de durabilité. Les 
facteurs de succès pour notre industrie sont la circula-
rité, la neutralité climatique et l’utilisation efficace des 
ressources. Il convient de miser sur ces facteurs pour 
conserver notre prospérité et nos emplois. La sécurité 
d’investissement et une direction claire sont nécessaires 
à cette fin. En revanche, la simplification administrative 
semble être utilisée comme prétexte pour imposer des 
mesures néolibérales de dérégulation.

Le climat entrepreneurial compétitif et simplifié soulève 
une série de questions. Pourquoi est-il nécessaire de 
créer une entreprise en 24 heures? Quel est l’impact de 
cette mesure sur l’administration? En outre, l’intervenante 

op de beleidsrente van de ECB voor de depositofaciliteit, 
zoals tijdens de vorige legislatuur op tafel lag?

Wat, tot slot, de duurzame economie betreft, komt er 
een nieuw actieplan voor de kringloopeconomie. Om 
welke doelstellingen gaat het? Welke budgetten zullen 
daaraan worden besteed? Wat zullen de hervormings-
voorstellen zijn? De infrastructuur die vereist is voor de 
transitie vergt trouwens extra overheidsinvesteringen. 
Bovendien wordt er niets gezegd over de afschaffing van 
de subsidies voor fossiele brandstoffen, die in België nog 
steeds goed zijn voor meer dan 13 miljard euro per jaar. 
Om een duurzame economie te ondersteunen, moet men 
eerst een einde maken aan die fossiele subsidies, die 
niet enkel vernietigend zijn voor het klimaat, maar voor 
het grootste deel ook sociaal onrechtvaardig.

Mevrouw Meyrem Almaci (Ecolo-Groen) had meer 
verwacht van deze beleidsverklaring. Er zijn enkele goede 
zaken, zoals de aandacht voor het industrieel beleid, 
een versterking van het Prijzenobservatorium, alsook 
wat betreft de toegang tot cash geld. Helaas ontbreken 
hierbij de timing, de concrete doelen en het budgettair 
kader. Overigens lijkt onder het mom van administratieve 
vereenvoudiging een neoliberale dereguleringsagenda 
te worden doorgeduwd.

Er rest veel vaagheid in deze beleidsverklaring, ter-
wijl bijvoorbeeld het aangehaalde Draghi-rapport vrij 
concreet is. Het Draghi-rapport maakt duidelijk dat de 
geopolitiek een enorme impact heeft. De rol van de staat 
als sturende factor is in dat kader onontbeerlijk, zoals 
de VS en China illustreren bij het doorduwen van hun 
economische agenda. Kortom, het Draghi-rapport pleit 
ervoor om een echte industriële strategie te ontwikkelen: 
vanuit een visie en met aanzienlijke, gerichte investe-
ringen. Die visie ontbreekt in deze beleidsverklaring.

Het zal niet volstaan om enkel te focussen op produc-
tiviteitsgroei en deregulering. Dat zijn de recepten van 
de jaren 80 met al hun gebreken op vlak van innovatie, 
leefbaarheid en duurzaamheid. De succesfactoren voor 
onze industrie zijn circulariteit, klimaatneutraliteit en 
grondstoffenefficiëntie. We zullen hierop moeten inzet-
ten om onze welvaart en jobs te behouden. Daarvoor is 
investeringszekerheid nodig en een duidelijke richting. 
Daarentegen lijkt deze beleidsverklaring onder het mom 
van administratieve vereenvoudiging een neoliberale 
dereguleringsagenda door te duwen.

Wat betreft het competitief en vereenvoudigd on-
dernemingsklimaat, rijzen enkele vragen. Waarom is 
het nodig om een onderneming binnen de 24 uur op te 
richten? Wat is de impact hiervan op de administratie? 
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ne perçoit pas clairement comment le principe de “bet-
ter regulation” atténuera la pression réglementaire. 
Sur la base de quels critères des règles seront-elles 
supprimées? Il n’y a pas davantage de clarté en ce qui 
concerne le renforcement de l’Observatoire des prix. De 
combien d’ETP s’agit-il? Par ailleurs, le gouvernement 
adopte une attitude particulièrement passive en matière 
de décarbonation, en dépit du rapport Draghi. Pourquoi 
ne prévoit-on pas des investissements supplémentaires 
en la matière et ne diminue-t-on pas les subventions 
de 13 milliards d’euros au profit des combustibles fossiles?

Dans ce même volet de l’exposé d’orientation poli-
tique, des questions se posent également concernant 
le devoir de vigilance des entreprises. Quels sont les 
objectifs en matière de chaînes de valeur durables, 
en tenant compte des normes ESG (environnemental, 
social, gouvernance)? À cet égard, la nouvelle proposi-
tion omnibus de la Commission européenne menace de 
vider des réglementations importantes de leur substance, 
comme la récente directive sur le devoir de vigilance des 
entreprises en matière de durabilité (CSDDD). C’est ainsi 
que, par exemple, les obligations en matière de devoir 
de vigilance ne s’appliqueraient qu’aux fournisseurs 
directs. Des inquiétudes ont déjà été formulées à ce 
sujet par plusieurs parties prenantes. Quelle position 
la Belgique prendra-t-elle concernant la proposition 
omnibus européenne? La Belgique défendra-t-elle le 
contenu des différentes règles de durabilité, en particulier 
celles de la CSDDD?

L’avenir du Comité d’Étude sur les investissements 
publics, qui n’est actuellement plus financé, suscite 
également des interrogations. Quel est le projet du 
vice-premier ministre à cet égard, étant donné que cette 
matière relève de sa compétence? Quand les moyens 
publics se font rares, il est essentiel de cibler autant que 
possible les investissements publics.

Les parties prenantes de l’agenda MAKE 2030 seront 
régulièrement réunies. Qui sont ces parties prenantes? 
Le vice-premier ministre associera-t-il également les 
syndicats et le mouvement écologiste au développement 
de la politique industrielle? Étant donné que les inves-
tissements publics retombent à 3 %, comment ceux-ci 
pourront-ils cibler les PME et les secteurs stratégiques?

Concernant l’équilibre du marché, il est prévu de mobi-
liser l’épargne pour financer des projets s’inscrivant dans 
la transition durable. Comment le ministre compte-t-il 
s’y prendre? Via des fonds privés ou la SFPIM? Quels 
avantages prévoit-il pour assurer l’attractivité de cette 
mesure? De quels projets et produits de placement 
s’agit-il?

Voorts is de het niet duidelijk hoe het “better regulation”-
principe de regeldruk zal verlichten. Op basis van welke 
criteria gaan er regels verdwijnen? Wat komt er in de 
plaats? Evenmin is er duidelijkheid over de versterking 
van het Prijzenobservatorium. Over hoeveel VTE gaat 
het? Verder neemt de regering een bijzonder passieve 
houding aan tegenover decarbonisatie, ondanks het 
Draghi-rapport. Waarom zijn hiervoor geen extra inves-
teringen voorzien, terwijl de 13 miljard euro aan fossiele 
subsidies ongehinderd blijven bestaan?

Binnen datzelfde luik van de beleidsverklaring rijzen er 
ook vragen over de zorgplicht van ondernemingen. Wat 
zijn de doelstellingen op het vlak van duurzame waar-
deketens, rekening houdend met de ESG-standaarden 
(Environmental, Social en Governance)? Het nieuwe 
omnibusvoorstel van de Europese Commissie dreigt in 
dat opzicht belangrijke wetgeving uit te hollen, zoals de 
recente Corporate Sustainability Due Diligence directive 
(CSDDD). Zo zouden bijvoorbeeld de due diligence-
verplichtingen enkel nog van toepassing zijn op de directe 
toeleveranciers. Vanuit diverse hoeken werden hierover 
al bezorgdheden geuit. Welke positie zal België innemen 
over het omnibusvoorstel op Europees niveau? Zal België 
de inhoud van de verschillende duurzaamheidsregels 
verdedigen, in het bijzonder van de CSDDD?

Voorts rijzen er vragen over de toekomst van de 
Studiecommissie Overheidsinvesteringen, die voorlopig 
niet langer wordt gefinancierd. Wat is het plan van de 
vice-eersteminister in dat verband, aangezien dit onder 
zijn bevoegdheid valt? In de context van schaarse over-
heidsmiddelen is het cruciaal om de publieke investe-
ringen zo gericht mogelijk te sturen.

Wat betreft MAKE 2030, zullen de stakeholders re-
gelmatig worden samengebracht. Wie zijn deze stake-
holders? Zal de vice-eersteminister ook vakbonden en 
milieubeweging betrekken bij de ontwikkeling van het 
industrieel beleid? Aangezien de publieke investeringen 
terugvallen naar 3 %, hoe gaat dit worden gericht naar 
kmo’s en strategische sectoren?

Wat betreft een evenwichtige markt, wordt het spaar-
geld gemobiliseerd voor projecten in de duurzame 
transitie. Hoe zal dit gebeuren, bijvoorbeeld via private 
fondsen of SFPIM? Welke voordelen worden voorzien 
om dit aantrekkelijk te maken? Over welke projecten en 
beleggingsproducten gaat het?
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Par ailleurs, l’intervenante observe un copier-coller 
entre les différents ministres compétents en ce qui 
concerne la lutte contre le hameçonnage et la vérification 
du nom du titulaire de l’IBAN. L’évaluation du service 
bancaire de base figure également dans les projets des 
différents ministres. Si les banques sont obligées d’offrir 
un service bancaire de base, qui est responsable lorsqu’il 
s’avère que ce compte a été utilisé pour commettre une 
fraude? Il est également question d’un guichet bancaire 
de base. À cet égard, la membre s’étonne que Belfius 
ne soit pas mentionnée, au contraire de bpost.

On peut lire dans l’exposé d’orientation politique 
que les primes de l’assurance contre les catastrophes 
naturelles ne peuvent pas augmenter. Que fera le vice-
premier ministre si la stabilité financière du secteur des 
assurances est menacée?

L’accord de gouvernement mentionne par ailleurs 
que le ministre de l’Économie sera le représentant du 
gouvernement au sein de la Commission des jeux de 
hasard. Ce point fait l’objet d’un passage très court dans 
l’exposé d’orientation politique à l’examen, alors que 
les jeux de hasard ne sont même pas mentionnés dans 
l’exposé d’orientation politique de la ministre de la Justice. 
Qui sera dorénavant compétent pour la législation sur 
les jeux de hasard? Cette compétence reste-t-elle dans 
le portefeuille de la ministre de la Justice ou a-t-elle été 
transférée au ministre de l’Économie? Dans la dernière 
hypothèse, pourquoi le gouvernement a-t-il décidé cette 
modification de compétence? Et la législation sera-t-elle 
dorénavant suivie par le SPF Économie?

La membre pose ensuite une question concernant 
la législation sur l’intelligence artificielle. Comment 
le vice-premier ministre protégera-t-il notre industrie 
manufacturière contre les contrefaçons des Temu et 
autres, ainsi que nos propriétés intellectuelles contre les 
entreprises technologiques mondiales? Des questions se 
posent également concernant la stratégie en matière de 
données, qui régulera notamment la vente de données. 
Des possibilités d’opt-in ou d’opt-out sont-elles prévues? 
Qu’adviendra-t-il du produit de la vente?

En ce qui concerne l’économie durable, la membre 
déplore que cette matière fasse seulement l’objet d’une 
mention brève et vague à la fin de l’exposé d’orientation 
politique. Une vision sur l’économie sociale fait par 
ailleurs défaut.

L’exposé d’orientation politique à l’examen vise à 
lutter contre l’obsolescence programmée et à encoura-
ger les entreprises à mettre sur le marché des produits 
durables et réparables. Quelles mesures concrètes le 
ministre entend-il prendre? La même question se pose 
concernant la protection contre les pratiques déloyales. 

Daarnaast valt bij de aanpak van phishing en IBAN-
naamcontrole een copy-paste op tussen de verschillende 
bevoegde ministers. Er wordt hierover samengezeten 
met de sector. Ook de evaluatie van de basisbankdienst 
komt bij de diverse ministers ter sprake. Wanneer de 
banken verplicht zijn om een basisbankdienst aan te 
bieden, wie is dan verantwoordelijk op het moment 
dat die rekening gebruikt wordt om fraude te plegen? 
Daarnaast is er sprake een basisbankloket is. Hierbij is 
het opmerkelijk dat Belfius niet wordt vermeld, terwijl 
dat wel het geval is voor bpost.

Voorts staat vermeld dat bij de verzekering voor 
natuurrampen de premies niet mogen stijgen. Wat zal 
de vice-eersteminister doen als de financiële stabiliteit 
van de verzekeringssector toch in het gedrang komt?

Verder staat in het regeerakkoord dat de minister van 
Economie de vertegenwoordiger zal worden in de kans-
spelcommissie. In deze beleidsverklaring betreft het een 
heel korte passage, terwijl in de beleidsverklaring van 
de minister van Justitie worden de kansspelen niet zijn 
vermeld. Wie is er verder bevoegd voor de wetgeving 
inzake kansspelen? Blijft die bevoegdheid bij de minister 
van Justitie of komt die bevoegdheid nu toe aan de mi-
nister van Economie? In dat laatste geval, waarom heeft 
de regering tot die bevoegdheidswijziging beslist, en zal 
voortaan de FOD Economie de wetgeving opvolgen?

Tot slot heeft het lid een vraag over de AI Act. Hoe zal 
de vice-eersteminister onze maakindustrie beschermen 
tegen namaak door de temu’s van deze wereld, alsook 
onze intellectuele eigendom tegenover de techbedrijven 
van deze wereld? Ook rijzen er vragen bij de datastrategie 
die onder meer de verkoop van data reguleert. Wie en 
wat wordt hiermee bedoeld? Komen er opt-in of opt-out 
mogelijkheden? Wat gebeurt er met de opbrengt?

Wat betreft de duurzame economie, betreurt het lid 
de korte en vage behandeling ervan aan het einde van 
de beleidsverklaring. Er ontbreekt hierbij een visie op 
de sociale economie.

Deze beleidsverklaring beoogt de geplande veroude-
ring (planned obsolescence) tegen te gaan en onderne-
mingen aan te moedigen om duurzaam en herstelbare 
producten op de markt te brengen. Hoe gaat de minister 
dat concreet aanpakken? Diezelfde vraag stelt zich bij 
de bescherming tegen oneerlijke praktijken. Hoe kan er 
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Comment peut-on améliorer la qualité des informations 
diffusées? Comment cela s’articule-t-il avec la lutte 
contre les allégations trompeuses en matière de dura-
bilité (greenwashing)? Globalement, des questions se 
posent également concernant les sanctions, les moyens 
alloués à l’inspection et le principe cradle-to-cradle.

L’intervenante s’interroge également à propos de 
l’indice de réparabilité et de durabilité. Cet indice offre 
aux consommateurs les informations nécessaires sur la 
durabilité des produits. Pourquoi l’exposé d’orientation 
politique reste-t-il muet à ce sujet? Ce point figure bien 
dans l’exposé d’orientation politique Climat, mais les 
ambitions en la matière semblent avoir été revues à la 
baisse. Normalement, l’indice de réparabilité et de dura-
bilité entrera en vigueur en mai 2025 pour les machines à 
laver, les tondeuses à gazon et les ordinateurs portables. 
Un arrêté royal intégrant d’autres produits – suivant 
l’exemple français – est par ailleurs en préparation. La 
membre s’interroge aussi sur la diminution de la TVA 
sur les réparations, ainsi que sur la mise en œuvre de 
la directive européenne “droit à la réparation”.

Bien que l’exposé d’orientation politique souligne 
l’importance du respect et de la protection des droits 
humains, il reste muet concernant la cohérence d’autres 
lignes de conduite avec la coopération internationale et les 
droits humains. Comment le gouvernement améliorera-t-il 
la cohérence des politiques en faveur du développement 
(CPD) et veillera-t-il à ce que les politiques agricole, 
commerciale, d’investissement et climatique belges 
soient alignées sur les politiques en faveur du déve-
loppement et qu’elles n’aient pas d’incidence négative 
sur les objectifs de politique de solidarité internationale? 
Quelle position la Belgique prendra-t-elle concernant 
les thèmes qui représentent une menace pour le droit à 
la nourriture des groupes de population vulnérables et 
pour les droits des fermiers et agriculteurs, aussi bien 
en Belgique qu’à l’étranger? Il ne s’agit pas uniquement 
de l’accord Mercosur, mais aussi de la problématique 
des agrocarburants.

L’intervenant conclut son intervention en indiquant 
qu’il n’est plus question de la chaîne courte dans le volet 
consacré à l’agriculture. L’exposé ne mentionne aucune 
ambition en matière d’amélioration de la durabilité de 
l’agriculture. Il conviendra, au minimum, de reprendre 
le passage figurant dans l’accord de gouvernement 
concernant le rôle de la chaîne courte en tant que spé-
cification technique.

2. Réponses du vice-premier ministre

M. David Clarinval, vice-premier ministre et ministre 
de l’Emploi, de l’Économie et de l’Agriculture, répond 
aux questions des membres.

beter informatie worden verstrekt? Hoe verhoudt zich dat 
tot de aanpak van misleidende duurzaamheidsclaims 
(greenwashing)? In het algemeen rijzen ook vragen naar 
de sancties, middelen voor de inspectie en het principe 
van cradle-to-cradle.

Daarnaast rijzen vragen over de herstelbaarheids- en 
levensduurindex. Die index biedt de mensen de nodige 
informatie over hoe duurzaam producten zijn. Waarom 
wordt hierover niets gezegd? Het komt wel aan bod in 
de beleidsverklaring Klimaat, maar lijkt er te worden 
teruggeschroefd. Vanaf mei 2025 gaat de herstelbaar-
heids- en levensduursindex normaal gezien van start 
voor afwasmachines, stofzuigers, hogedrukreinigers, 
grasmaaiers en laptops. Er is een koninklijk besluit in 
voorbereiding dat nog andere producten opneemt, naar 
Frans voorbeeld. Voorts rijzen er ook vragen over de 
btw-verlaging op herstellingen. Datzelfde geldt voor de 
implementatie van de Europese “Right to repair”-richtlijn.

Hoewel de beleidsverklaring het belang van het res-
pecteren en beschermen van mensenrechten belicht, 
wordt er niets gezegd over de coherentie van andere 
beleidslijnen met internationale samenwerking en men-
senrechten. Hoe zal de regering de coherentie van het 
ontwikkelingsbeleid (PCD) verbeteren en ervoor zorgen 
dat het Belgische landbouw-, handels-, investerings- en 
klimaatbeleid afgestemd zijn op het ontwikkelingsbeleid 
en geen negatieve impact hebben op de doelstellingen 
van het internationale solidariteitsbeleid? Welk standpunt 
zal België innemen rond thema’s die een bedreiging 
vormen voor het recht op voedsel van kwetsbare bevol-
kingsgroepen en de rechten van boeren en landbouwers, 
zowel in eigen land als in het buitenland? Dat betreft 
niet alleen over het Mercosur-akkoord, maar ook de 
problematiek rond de agrobrandstoffen.

Tot slot, wat het onderdeel landbouw betreft, is het 
verhaal van de korte keten verdwenen. Er is geen ambitie 
voor de verduurzaming van de landbouw. Het minste 
wat moet gebeuren is de passage in het regeerakkoord 
hernemen over de rol van de korte keten als technische 
specificatie.

2. Antwoorden van de vice-eersteminister

De heer David Clarinval, vice-eersteminister en mi-
nister van Werk, Economie en Landbouw, beantwoordt 
de vragen van de leden.
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Avant de répondre sur le fond, le vice-premier ministre 
souhaite aborder les questions de forme. Il prend acte des 
critiques exprimées par Mme Maouane, M. Van Lommel 
et M. Prévot concernant l’absence de nouveautés par 
rapport à l’accord gouvernemental, l’absence de cadre 
budgétaire et le manque de détails. Il rappelle qu’il s’agit 
ici d’un exposé d’orientation politique et non d’une note 
de politique générale (NPG) ou d’une loi-programme. 
Le vice-premier ministre souligne qu’il ne peut fournir 
de réponses détaillées à toutes les questions tech-
niques, certaines étant encore en discussion au sein 
du gouvernement.

S’adressant à Mme Van den Bosch, le vice-premier 
ministre souhaite répondre aux remarques concernant ce 
qu’elle a appelé les attaques du gouvernement contre le 
pouvoir d’achat des travailleurs. Contrairement à ce qui 
a été affirmé, le gouvernement s’engage à soutenir les 
travailleurs et à renforcer leur pouvoir d’achat par des 
mesures concrètes: une réforme fiscale visant à réduire 
les impôts pour les travailleurs; le maintien de l’indexa-
tion automatique des salaires; deux augmentations du 
salaire minimum; une hausse des chèques-repas, entre 
autres initiatives. Ces mesures traduisent clairement la 
volonté du gouvernement de soutenir les travailleurs, et 
méritent d’être saluées. Pour le reste, le vice-premier 
ministre renvoie à la discussion de l’exposé d’orientation 
générale en matière d’Emploi (DOC 56 0767/002) qui 
s’est tenue en commission des Affaires sociales, de 
l’Emploi et des Pensions.

Cadre compétitif et simplifié (CSRD, CS3D, 
Omnibus)

Le vice-premier ministre réaffirme que l’instauration 
d’un climat des affaires à la fois compétitif et simplifié 
constitue une priorité. Il est en effet essentiel d’alléger 
les charges afin que les entreprises puissent pleinement 
déployer leur potentiel. La compétitivité de l’économie 
s’en trouvera renforcée.

Dans le cadre de la future loi sur la réduction des 
coûts, il est notamment prévu:

— de simplifier les règles en matière de documentation 
sur les prix de transfert, notamment pour les PME, en les 
limitant à l’essentiel. Cette mesure vise à réduire la com-
plexité administrative liée aux transactions intragroupes;

— de permettre, Via My Enterprise, que chaque contri-
buable puisse gratuitement apporter des modifications 
à la Banque-Carrefour des Entreprises.

Alvorens ten gronde te antwoorden, wil de vice-
eersteminister op de vormelijke kwesties ingaan. Hij 
neemt nota van de kritiek van mevrouw Maouane, van 
de heer Van Lommel en van de heer Prévot dat de 
beleidsverklaring in vergelijking met het regeerakkoord 
weinig nieuws bevat en er geen begrotingskader en 
details zijn in opgenomen. Hij wijst erop dat het om 
een beleidsverklaring en niet om een beleidsnota of 
programmawet gaat. De vice-eersteminister benadrukt 
dat hij niet op alle technische vragen een gedetailleerd 
antwoord kan geven, aangezien sommige binnen de 
regering nog verder worden besproken.

De vice-eersteminister wil reageren op de opmerkingen 
van mevrouw Van den Bosch over wat zij de aanvallen 
van de regering op de koopkracht van de werknemers 
noemt. In tegenstelling tot wat wordt beweerd, verbindt de 
regering zich ertoe werknemers via concrete maatregelen 
te ondersteunen en hun koopkracht te verhogen: een 
belastinghervorming met het oog op een belastingverla-
ging voor werknemers; het behoud van de automatische 
loonindexering; twee verhogingen van het minimumloon; 
een verhoging van het maaltijdchequebedrag en nog 
andere initiatieven. Die lovenswaardige maatregelen laten 
duidelijk zien dat de regering de werknemers wil onder-
steunen. Voor het overige verwijst de vice-eersteminister 
naar de bespreking van de beleidsverklaring over het 
bevoegdheidsdomein Werk (DOC 56 0767/002), die in 
de commissie voor Sociale Zaken, Werk en Pensioenen 
heeft plaatsgevonden.

Een competitief en vereenvoudigd kader (CSRD, 
CS3D en Omnibuspakketten)

De vice-eersteminister bevestigt nogmaals dat hij 
een prioriteit zal maken van het scheppen van een 
competitief en vereenvoudigd ondernemingsklimaat. De 
lasten dienen inderdaad hoognodig te worden verlicht 
opdat de bedrijven hun potentieel volop zouden kunnen 
ontplooien. Dat zal het concurrentievermogen van onze 
economie ten goede komen.

De toekomstige wet over lagere kosten beoogt 
inzonderheid:

— de regels inzake de documentatie over de ver-
rekenprijzen, met name voor kmo’s, te vereenvoudigen 
door ze tot de essentie te beperken. Die maatregel be-
oogt minder administratieve complexiteit bij transacties 
binnen een groep;

— de mogelijkheid te creëren om via My Enterprise 
wijzigingen in de KBO aan te brengen. Elke belasting-
plichtige zal dat kosteloos kunnen doen.
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Par ailleurs, après concertation avec les parties pre-
nantes, et en complément de la loi sur la réduction des 
coûts, le vice-premier ministre proposera au gouver-
nement des mesures de simplification pour les entre-
preneurs (indépendants, PME et grandes entreprises). 
Une première série de mesures seront proposées d’ici 
la fin du mois de juin 2025.

La simplification administrative constitue un objectif 
transversal et commun de ce gouvernement. Le vice-
premier ministre y contribuera activement tout au long 
de son mandat.

En ce qui concerne le la règle du “one in, two out”, le 
vice-premier ministre précise, en réponse à M. Soete, que 
l’e-government pourrait offrir des solutions. Il s’agit d’un 
mécanisme de simplification administrative utilisé pour 
limiter la surcharge réglementaire. Lorsqu’une nouvelle 
règle ou obligation administrative (un “in”) est introduite, 
deux anciennes règles ou obligations équivalentes 
doivent être supprimées (les “outs”). Cette approche est 
particulièrement pertinente lorsque l’on considère que 
les charges administratives freinent significativement 
le développement des PME en Belgique, avec un coût 
estimé à près de 5 milliards d’euros. Elle pourrait être 
mise en œuvre dans le cadre d’un test PME actualisé. 
Sur ce point, le vice-premier ministre renvoie aux com-
pétences de la ministre Simonet.

Le vice-premier ministre confirme que ces simplifica-
tions administratives ne devront en aucun cas faciliter 
les changements de nom d’entreprises impliquées dans 
des faillites frauduleuses.

En ce qui concerne l’initiative européenne Omnibus, 
le vice-premier ministre rappelle qu’elle s’inscrit dans 
le cadre de la “Boussole pour la Compétitivité” de la 
Commission européenne [COM(2025) 30 final], inspirée 
des recommandations du rapport Draghi sur la compéti-
tivité. Ce rapport met en avant la nécessité de simplifier 
le cadre réglementaire européen, notamment la directive 
concernant la publication d’informations en matière 
de durabilité par les entreprises (CSRD) et la directive 
sur le devoir de vigilance des entreprises en matière 
de durabilité (CS3D). Il souligne que l’enchevêtrement 
des réglementations et le manque d’orientations claires 
constituent une charge importante pour les entreprises.

Les paquets législatifs Omnibus I et II incluent plu-
sieurs propositions, parmi lesquelles la mesure “Stop 
the clock”, qui reporte de deux ans l’application de 
la directive CSRD pour les grandes entreprises non 
cotées et les PME cotées. Cette directive s’applique 
déjà aux grandes entreprises cotées. La proposition 
“Stop the clock” propose également de repousser d’un 

Daarnaast zal de vice-eersteminister, na overleg met 
de belanghebbenden en in aanvulling op de kostenverla-
gingswet, aan de regering vereenvoudigingsmaatregelen 
ten voordele van ondernemers (zelfstandigen, kmo’s en 
grote bedrijven) voorleggen. Tegen eind juni 2025 zal 
een eerste reeks maatregelen worden voorgesteld.

Administratieve vereenvoudiging is een gebiedsover-
schrijdende en gemeenschappelijke doelstelling van deze 
regering. De vice-eersteminister zal daar gedurende zijn 
ambtstermijn actief toe bijdragen.

Met betrekking tot de “one in, two out”-regel verduide-
lijkt de vice-eersteminister in antwoord op de heer Soete 
dat e-government oplossingen zou kunnen bieden via een 
mechanisme voor administratieve vereenvoudiging ter 
beperking van de regeldrift. Wanneer een nieuwe regel 
of administratieve verplichting (een “in”) wordt ingevoerd, 
moeten twee equivalente oude regels of verplichtingen 
worden geschrapt (de “outs”). Die aanpak is bijzonder 
relevant wanneer men weet dat administratieve lasten de 
ontwikkeling van kmo’s in België aanzienlijk afremmen 
en naar schatting bijna 5 miljard euro zouden kosten. De 
benadering zou kunnen worden geïmplementeerd via 
een geüpdatete kmo-test. De vice-eersteminister verwijst 
ter zake naar de bevoegdheden van minister Simonet.

De vice-eersteminister bevestigt dat de beoogde 
administratieve vereenvoudigingen in geen geval mo-
gen leiden tot naamswijzigingen van bedrijven die bij 
frauduleuze faillissementen betrokken zijn.

Het Europese Omnibusinitiatief vloeit voort uit het 
“Competitiveness Compass for the EU” van de Europese 
Commissie (COM(2025) 30 final), dat geïnspireerd is 
op de aanbevelingen van het Draghi-rapport over het 
concurrentievermogen. Dat verslag benadrukt de nood-
zakelijke vereenvoudiging van de Europese regelgeving, 
met name van de richtlijn betreffende de bekendmaking 
van duurzaamheidsinformatie door bedrijven (CSRD) 
en de richtlijn betreffende de zorgplicht van bedrijven 
met betrekking tot duurzaamheid (CS3D). De vice-
eersteminister beklemtoont dat de wirwar aan regels en 
het gebrek aan duidelijke richtsnoeren voor bedrijven 
een grote last vormen.

De wetgevingspakketten Omnibus I en II behelzen 
verscheidene voorstellen, waaronder de stop-de-klok-
maatregel, die de toepassing van de CSRD voor grote 
niet-beursgenoteerde ondernemingen en voor beursge-
noteerde kmo’s met twee jaar uitstelt. Die richtlijn is al van 
toepassing op grote beursgenoteerde ondernemingen. 
Het stop-de-klokvoorstel stelt ook voor om de omzetting 
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an la transposition de la CS3D, décalant son entrée en 
vigueur de juillet 2026 à juillet 2027.

Le vice-premier ministre informe qu’en COREPER 
du 26 mars 2025, la Belgique a soutenu ces proposi-
tions avec une majorité qualifiée des États membres. 
Il précise que la Belgique s’engagera également dans 
l’adaptation de la CSRD afin de garantir un terrain de 
jeu équitable pour toutes les entreprises de la première 
vague. Ce report permettra aux entreprises concernées 
d’éviter des obligations de reporting dès 2026, sans 
risque de sanctions. En effet, de nombreuses grandes 
entreprises ont signalé des difficultés à respecter le 
délai et les standards de la directive.

Concernant la CS3D, l’objectif est de donner aux 
États membres et aux entreprises davantage de temps 
pour transposer et appliquer un texte simplifié, attendu 
d’ici la fin de l’année 2025.

Au niveau belge, le vice-premier ministre sera éga-
lement attentif à ce qui peut être fait en vue d’assurer 
la sécurité juridique et le level playing field pour toutes 
les entreprises concernées par la CSRD.

Enfin, le vice-premier ministre évoque une propo-
sition de directive complémentaire en préparation, 
visant à modifier les CSRD et CS3D afin de rendre la 
publication d’informations en matière de durabilité plus 
accessible, efficace et proportionnée. Cette directive 
permettra également aux entreprises non soumises aux 
obligations de reporting d’accéder à la finance durable 
si elles le souhaitent. Cette proposition fait actuellement 
l’objet d’une analyse par son administration et sera dis-
cutée prochainement au sein de la Direction générale 
Affaires européennes et Coordination (DGE) pour établir 
une position belge, en vue d’un vote au Conseil prévu 
par la présidence polonaise en juin 2025.

Le vice-premier ministre estime qu’il est impératif pour 
l’Europe de renouer avec la compétitivité. Aujourd’hui, 
les entreprises européennes, y compris belges, sont 
confrontées à de nombreux désavantages compéti-
tifs par rapport à leurs concurrents internationaux. Le 
vice-premier ministre souligne que la simplification des 
obligations pesant sur les entreprises est une priorité 
incontournable afin de leur permettre de relever les défis 
internationaux actuels. Il insiste sur la nécessité d’un 
alignement cohérent entre les objectifs de compétitivité 
et de durabilité, essentiels pour préserver la prospérité.

van de CS3D uit te stellen, waardoor de inwerkingtreding 
ervan verschuift van juli 2026 naar juli 2027.

De vice-eersteminister deelt mee dat België zich 
op 26 maart 2025 tijdens de COREPER-vergadering 
heeft aangesloten bij de gekwalificeerde meerderheid 
van de lidstaten die de voorstellen steunden. Hij wijst 
erop dat België ook betrokken zal zijn bij de aanpassing 
van de CSRD om te zorgen voor een billijk speelveld 
voor alle bedrijven van de eerste golf. Door dit uitstel 
kunnen de betrokken ondernemingen vanaf 2026 aan 
hun rapporteringsverplichtingen ontkomen zonder risico 
op sancties. Tal van grote ondernemingen hebben na-
melijk gemeld dat ze moeite hebben om te voldoen aan 
de deadline en de normen van de richtlijn.

De CS3D heeft tot doel de lidstaten en bedrijven meer 
tijd te geven voor de omzetting en de toepassing van een 
vereenvoudigde tekst, die eind 2025 wordt verwacht.

Op Belgisch niveau zal de vice-eersteminister ook 
bekijken wat er kan worden gedaan om te zorgen voor 
rechtszekerheid en een gelijk speelveld voor alle bedrij-
ven waarop de CSRD van toepassing is.

Tot slot verwijst de vice-eersteminister naar een 
voorstel voor een aanvullende richtlijn dat thans wordt 
voorbereid en dat tot doel heeft de CSRD en CS3D te 
wijzigen om de publicatie van de duurzaamheidsinfor-
matie toegankelijker, doeltreffender en evenrediger te 
maken. Die richtlijn zal de bedrijven die niet onder de 
rapporteringsplicht vallen eveneens toegang bieden tot 
duurzame financiering indien ze dat wensen. Dat voorstel 
wordt momenteel onderzocht door de diensten van de 
vice-eersteminister en zal binnenkort worden besproken 
binnen het directoraat-generaal Europese Zaken en 
Coördinatie (DGE), teneinde een Belgisch standpunt 
te bepalen met het oog op een stemming in de Raad 
die het Poolse voorzitterschap wil doen plaatsvinden 
in juni 2025.

De vice-eersteminister gelooft dat Europa absoluut zijn 
concurrentievermogen moet versterken. Vandaag onder-
vinden Europese bedrijven, waaronder ook Belgische, 
talrijke concurrentienadelen ten opzichte van hun in-
ternationale concurrenten. De vice-eersteminister be-
nadrukt dat de vereenvoudiging van de verplichtingen 
voor ondernemingen een absolute prioriteit is om hen 
in staat te stellen de huidige internationale uitdagingen 
aan te gaan. Hij beklemtoont de noodzaak van een 
samenhangende afstemming tussen de doelstellingen 
inzake concurrentievermogen en duurzaamheid, die 
onontbeerlijk zijn voor het behoud van de welvaart.
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Concernant le mécanisme d’ajustement carbone 
aux frontières (CBAM), la Commission européenne 
propose de simplifier ce dispositif. En effet, le nouveau 
seuil d’exemption prévu concernera environ 90 % des 
entreprises importatrices initialement ciblées. Toutefois, 
il convient de noter que plus de 99 % des émissions res-
teront couvertes par ce mécanisme. Cette simplification 
est donc cruciale.

Le vice-premier ministre rappelle que l’initiative de 
la Commission a été largement saluée lors du Conseil 
Compétitivité du 12 mars 2025 et qu’elle est également 
favorablement accueillie au niveau du gouvernement 
fédéral. Cette réforme permettra d’alléger la charge 
pesant sur de nombreuses entreprises, en particulier les 
PME, actives dans les secteurs couverts sans impact 
significatif sur nos engagements en matière de climat.

S’adressant à M. Prévot et à Mme Pirson, le vice-pre-
mier ministre confirme que la Belgique s’aligne pleinement 
sur les orientations de la Commission européenne en 
matière de politique climatique. Il est essentiel, dans le 
contexte géopolitique complexe actuel, d’entrer dans une 
phase de “business case” afin d’éviter que la Belgique 
et l’Europe ne deviennent des déserts économiques. 
Cette démarche leur permettra de réaliser les investis-
sements nécessaires à la transition, tout en préservant 
une volonté politique d’agir en faveur du climat.

En réponse à M. Van Lommel, le vice-premier ministre 
réaffirme son engagement à garantir la qualité, la sim-
plicité et l’applicabilité des réglementations. Il souligne 
également qu’il veillera à éviter le gold-plating dans les 
transpositions européennes. Concernant la création 
d’une entreprise en ligne en 24 heures, il précise que 
cette démarche ne vise pas à supprimer les exigences 
actuelles en matière d’actes authentiques.

Répondant à Mme Almaci, le vice-premier ministre 
indique que l’objectif de création d’une entreprise en 
ligne en 24 heures s’inscrit dans une dynamique de 
simplification des procédures d’autorisation et d’inscrip-
tion auxquelles les entreprises doivent répondre. Ces 
autorisations sont déjà réalisables en ligne en deux à 
cinq jours. Le délai de 24 heures devrait devenir une 
réalité d’ici le premier semestre 2026.

MAKE 2030

Le vice-premier ministre assure que le renforcement 
de l’industrie est au cœur de la politique économique du 
gouvernement. Il souligne que, actuellement, les entre-
prises européennes, y compris belges, sont confrontées 

De Europese Commissie stelt voor om het Carbon 
Border Adjustment Mechanism (CBAM) te vereen-
voudigen. De nieuwe vrijstellingsdrempel zal immers 
gevolgen hebben voor ongeveer 90 % van de aanvan-
kelijk beoogde importerende bedrijven. Er moet echter 
worden opgemerkt dat meer dan 99 % van de uitstoot 
onder het CBAM zal blijven vallen. Die vereenvoudiging 
is dus van kapitaal belang.

De vice-eersteminister wijst erop dat het initiatief van 
de Commissie gunstig werd onthaald door de Raad voor 
Concurrentievermogen van 12 maart 2025, alsook ook 
binnen de federale regering. De hervorming zal de last 
verlichten voor veel ondernemingen, in het bijzonder 
de kmo’s, die actief zijn in de desbetreffende secto-
ren, zonder dat dit grote gevolgen zal hebben voor de 
klimaatverbintenissen.

Zich richtend tot de heer Prévot en mevrouw Pirson 
bevestigt de vice-eersteminister dat België zich volledig 
richt op de oriëntaties van de Europese Commissie inzake 
klimaatbeleid. In de huidige complexe geopolitieke context 
is het van wezenlijk belang om een op businesscases 
gebaseerde aanpak te hanteren, teneinde te voorkomen 
dat België en Europa economische woestijnen worden. 
Zulke aanpak zal de bedrijven in staat stellen de inves-
teringen te doen die nodig zijn voor de transitie, met 
behoud van de politieke wil om te handelen ten gunste 
van het klimaat.

Als antwoord op de heer Van Lommel bevestigt de vice-
eersteminister zijn verbintenis om de kwaliteit, eenvoud 
en toepasbaarheid van de regelgeving te waarborgen. 
Hij benadrukt tevens dat hij erop zal toezien dat er bij 
de omzetting van de Europese richtlijnen niet aan gold-
plating wordt gedaan. Betreffende de mogelijkheid om 
binnen de 24 uur online een onderneming op te richten, 
verduidelijkt hij dat die werkwijze niet bedoeld is om de 
huidige vereisten inzake authentieke akten op te heffen.

Als antwoord aan mevrouw Almaci wijst de vice-eer-
steminister erop dat de doelstelling om binnen de 24 uur 
online een onderneming op te richten, past binnen een 
dynamiek ter vereenvoudiging van de vergunnings- en 
inschrijvingsprocedures die de ondernemingen moeten 
naleven. Die vergunningen kunnen al binnen twee tot 
vijf dagen online worden toegekend. De termijn van 24 uur 
zou tegen het einde van het eerste kwartaal van 2026 een 
realiteit moeten zijn.

MAKE 2030

De vice-eersteminister verzekert dat het versterken 
van de industrie de kern vormt van het economisch 
beleid van de regering. Hij wijst erop dat de Europese 
bedrijven, waaronder de Belgische, momenteel kampen 
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à des coûts énergétiques excessifs qui compromettent 
leur compétitivité face aux acteurs américains et chinois. 
Les lourdeurs administratives constituent également un 
frein majeur au développement et à l’investissement, 
une problématique exacerbée par les tensions géopo-
litiques actuelles. Le vice-premier ministre insiste sur 
la nécessité de prendre des mesures concrètes afin de 
garantir que nos industries restent et se développent 
sur le territoire européen et national.

Le vice-premier ministre rappelle que les leviers pour 
relever ces défis se situent aux niveaux européen, fédé-
ral et régional. La collaboration entre ces niveaux sera 
déterminante et le vice-premier ministre y accordera 
toute l’attention nécessaire.

Le vice-premier ministre souligne que l’Europe par-
vient progressivement à mieux concilier compétitivité et 
enjeux climatiques, notamment grâce aux propositions 
Omnibus visant la simplification, mais également par 
le biais du “Pacte pour une industrie propre” (Clean 
Industrial Deal) et de la “Boussole pour la Compétitivité” 
(Competitiveness Compass).

Le Clean Industrial Deal constitue un plan visant à 
renforcer la compétitivité et à décarboner l’industrie euro-
péenne. Il définit des actions concrètes pour faire de la 
décarbonation un moteur de croissance pour l’indus-
trie européenne. Il s’agit notamment de faire baisser les 
prix de l’énergie et de créer des emplois de qualité et 
des conditions propices à la prospérité des entreprises.

Quant au Competitiveness Compass, il a pour objectif 
de stimuler la compétitivité européenne sur les cinq pro-
chaines années, en transformant les recommandations 
du rapport Draghi en une véritable feuille de route. Ce 
plan s’articule autour de trois axes principaux:

— réduire l’écart d’innovation;

— établir une feuille de route commune pour la décar-
bonation et la compétitivité;

— diminuer les dépendances excessives et renforcer 
la sécurité.

— Le gouvernement s’inscrit pleinement dans ces 
démarches.

Le vice-premier ministre souligne que garantir la 
transition et décarboner nos activités exigera des inves-
tissements conséquents, un aspect qu’il juge essentiel 
de prendre en compte dans les plans en cours. Il insiste 

met buitensporige energiekosten die hun concurrentie-
vermogen ten opzichte van Amerikaanse en Chinese 
spelers in het gedrang brengen. De administratieve 
rompslomp vormt ook een groot obstakel voor ontwik-
keling en investeringen, een probleem dat nog wordt 
verscherpt door de huidige geopolitieke spanningen. De 
vice-eersteminister benadrukt dat het nodig is concrete 
maatregelen te nemen, teneinde ervoor te zorgen dat 
onze industrieën op Europees en nationaal grondgebied 
blijven en zich hier ook ontwikkelen.

De vice-eersteminister wijst erop dat de hefbomen 
om die uitdagingen aan te gaan op Europees, federaal 
en gewestelijk niveau liggen. De samenwerking tussen 
die niveaus zal bepalend zijn en de vice-eersteminister 
zal daaraan alle nodige aandacht besteden.

De vice-eersteminister benadrukt dat Europa er ge-
leidelijk in slaagt om concurrentievermogen en kli-
maatuitdagingen beter op elkaar af te stemmen, met 
name dankzij de Omnibusvoorstellen, die gericht zijn op 
vereenvoudiging, maar eveneens via het Pact voor een 
schone industrie (Clean Industrial Deal) en het Kompas 
voor concurrentievermogen (Competitiveness Compass).

De Clean Industrial Deal is een plan voor meer con-
currentievermogen en minder koolstofuitstoot binnen de 
Europese industrie. Het beschrijft concrete acties om 
van koolstofuitstootterugdringing een groeimotor voor 
de Europese industrie te maken. Het is met name de 
bedoeling de energieprijzen te doen dalen, kwaliteits-
volle banen te creëren en voorwaarden te scheppen die 
gunstig zijn voor de bloei van ondernemingen.

Het Competitiveness Compass strekt ertoe het 
Europees concurrentievermogen tijdens de komende 
vijf jaar te stimuleren, door de aanbevelingen van het 
rapport-Draghi om te zetten in een echt stappenplan. 
Dat plan heeft drie krachtlijnen:

— de innovatiekloof verkleinen;

— een gezamenlijk stappenplan opstellen voor de 
evolutie naar een koolstofarme economie en voor een 
beter concurrentievermogen;

— overmatige afhankelijkheid verminderen en de 
veiligheid verbeteren.

— De regering sluit zich ten volle aan bij die plannen.

De vice-eersteminister benadrukt dat het garanderen 
van de transitie en het koolstofvrij maken van onze ac-
tiviteiten aanzienlijke investeringen zullen vergen, een 
aspect waarmee volgens hem absoluut rekening moet 
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sur la nécessité de prévoir un financement suffisant 
pour répondre à ces enjeux. À cet égard, il s’engage 
à examiner toutes les options possibles, en mobilisant 
les outils disponibles au niveau européen et belge afin 
de garantir les ressources nécessaires.

Le vice-premier ministre insiste sur le fait que l’agenda 
MAKE 2030 constitue une priorité centrale de son mandat 
au niveau fédéral. Dans ce cadre, il annonce le dépôt 
d’une note au Conseil des ministres relative à sa mise en 
œuvre. Cette note inclura des éléments contextuels, la 
désignation des ministres compétents, la méthodologie 
détaillée pour la mise en œuvre, en incluant l’implication 
des régions, et les mesures prévues dans l’accord de 
gouvernement.

Le vice-premier ministre précise que la mise en œuvre 
de l’agenda MAKE 2030 se concentrera dans un pre-
mier temps sur les secteurs qui jouent un rôle clé dans 
le renforcement de l’autonomie stratégique ouverte de 
la Belgique.

Un secteur stratégique est une activité économique ou 
industrielle considérée comme cruciale pour la compé-
titivité, la croissance, l’indépendance et la sécurité d’un 
pays ou d’une entreprise. Les secteurs stratégiques de 
la Belgique comprennent, par exemple, les industries 
chimique et pharmaceutique, qui dépendent étroitement 
de matières premières étrangères importées. La Belgique 
est aussi étroitement intégrée dans certaines chaînes 
de valeur mondiales, notamment dans le domaine de la 
production de technologies avancées. Les secteurs les 
plus vulnérables sont ceux dont la production dépend 
d’un approvisionnement externe, principalement dans 
les domaines de l’énergie et des matières premières. 
Certains secteurs sont considérés comme stratégiques 
en raison de leur importance pour la défense nationale, 
la gestion de crise ou la cybersécurité.

Conformément à l’accord de gouvernement, 
MAKE 2030 comprendra également d’autres mesures:

— la restauration de notre productivité, qui est infé-
rieure en Europe par rapport aux États-Unis;

— le soutien à l’innovation, au travers de la consolida-
tion et la simplification des régimes fiscaux préférentiels 
pour la R&D;

— la mise en place d’un cadre stable et strict en 
matière d’aides d’État et la préservation de l’intégrité du 
marché intérieur ainsi que des conditions de concurrence 
équitables pour les entreprises;

worden gehouden in de huidige plannen. Hij beklemtoont 
dat er absoluut voldoende financiering zal moeten zijn 
om die uitdagingen aan te gaan. In dat verband verbindt 
hij zich ertoe alle mogelijke opties te onderzoeken en 
de op Europees en Belgisch niveau beschikbare instru-
menten in te zetten teneinde de noodzakelijke middelen 
te garanderen.

De vice-eersteminister wijst erop dat de agenda 
MAKE 2030 een centrale prioriteit is van zijn federale 
mandaat. In dat verband kondigt hij aan de Ministerraad 
een nota te zullen voorleggen met betrekking tot de uit-
voering ervan. Die nota zal contextgebonden elementen 
bevatten, alsook handelen over de aanwijzing van de 
bevoegde ministers, over de gedetailleerde methodologie 
voor de uitvoering (met betrokkenheid van de gewesten) 
en over de maatregelen vervat in het regeerakkoord.

De vice-eersteminister stipt aan dat de uitvoering 
van de agenda MAKE 2030 zich in eerste instantie zal 
toespitsen op de sectoren die een sleutelrol spelen in de 
uitbouw van de open strategische autonomie van België.

Een strategische sector is een economische of indus-
triële activiteit die als cruciaal wordt beschouwd voor de 
concurrentiekracht, groei, onafhankelijkheid en veiligheid 
van een land of onderneming. De strategische sectoren 
van België omvatten, bij voorbeeld, de chemische en 
farmaceutische industrie, die sterk afhankelijk zijn van 
ingevoerde buitenlandse grondstoffen. België is ook sterk 
geïntegreerd in mondiale waardeketens, met name op 
het vlak van de productie van geavanceerde technolo-
gieën. De meest kwetsbare sectoren zijn die waarvan de 
productie afhankelijk is van externe bevoorrading, vooral 
op het gebied van energie en grondstoffen. Bepaalde 
sectoren worden als strategisch beschouwd vanwege 
hun belang voor de nationale defensie, crisisbeheer of 
cyberveiligheid.

Overeenkomstig het regeerakkoord zal MAKE 2030 ook 
andere maatregelen omvatten:

— het doen heropleven van onze productiviteit, die 
in Europa lager is dan in de Verenigde Staten;

— steun voor innovatie, via de consolidatie en de 
vereenvoudiging van de preferentiële belastingregelin-
gen voor O&O;

— de totstandbrenging van een stabiel en strikt staats-
steunkader en het behoud van de integriteit van de 
interne markt, alsook billijke concurrentievoorwaarden 
voor de bedrijven;
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— l’assurance d’un climat des affaires attractif grâce 
à la réduction des charges administratives (cf. l’initiative 
Omnibus);

— le suivi attentif de la situation économique, qui 
sera assuré par le SPF Économie, permettant ainsi des 
réactions rapides en cas de nécessité;

— l’adoption d’une politique commerciale tant défensive 
qu’offensive. Elle visera à assurer des règles équitables 
et un juste échange pour nos entreprises. Le gouverne-
ment luttera contre la concurrence déloyale extérieure. 
Il défendra nos intérêts économiques et tiendra compte 
des enjeux sociétaux tels que le changement climatique, 
l’intelligence artificielle et l’économie circulaire.

En concertation avec les régions et en dialogue 
avec les fédérations, le gouvernement travaillera à une 
liste de mesures complémentaires. L’élaboration de 
MAKE 2030 se fera en concertation avec les parties 
prenantes.

La Défense représente un secteur stratégique et son 
importance est pleinement reconnue. Elle s’intègre de 
manière significative dans l’agenda MAKE 2030. Les 
investissements dans ce domaine génèrent des retours 
sociétaux et économiques considérables. Dans le cadre 
des réflexions en cours visant à augmenter le budget 
de la Défense pour respecter les engagements envers 
l’OTAN, le vice-premier ministre collabore étroitement 
avec le ministre Francken pour maximiser les retours 
économiques en Belgique.

En réponse à M. Van Lommel, le vice-premier ministre 
indique que l’accès à une énergie abordable est un facteur 
déterminant pour la compétitivité. En ce qui concerne 
cette question spécifique, la Commission européenne 
a conçu un plan d’action pour une énergie abordable, 
qui est un chapitre du Pacte pour une industrie propre. 
Ce plan d’action vise à réduire le coût de l’énergie pour 
les citoyens et les entreprises de l’Union européenne. 
Le ministre de l’Énergie peut fournir davantage de pré-
cisions à ce sujet.

La question de M. Van Lommel sur la SFPIM relève 
de la compétence du ministre des Finances.

M. Van Lommel a par ailleurs exprimé sa préoccupation 
concernant la hausse du nombre de faillites dans notre 
pays. Le vice-premier ministre indique qu’un mouvement 
de rattrapage est en cours par rapport aux années 
écoulées. En outre, l’accord de gouvernement contient 
précisément l’objectif de renforcer la compétitivité et 
la productivité de nos entreprises dans les années à 

— het waarborgen van een aantrekkelijk onderne-
mingsklimaat dankzij de verlichting van de administratieve 
lasten (zie het Omnibusinitiatief);

— een nauwgezette opvolging van de economische 
situatie door de FOD Economie, zodat waar nodig snel 
kan worden gereageerd;

— het voeren van een handelsbeleid dat zowel defen-
sief als offensief is. Het is de bedoeling te zorgen voor 
eerlijke regels en handel voor onze ondernemingen. De 
regering zal oneerlijke buitenlandse concurrentie bestrij-
den. Ze zal onze economische belangen verdedigen 
en rekening houden met maatschappelijke uitdagingen 
zoals klimaatverandering, artificiële intelligentie en de 
circulaire economie.

In samenspraak met de gewesten en in dialoog met 
de federaties zal de regering werken aan een lijst met 
bijkomende maatregelen. MAKE 2030 zal worden uit-
gewerkt in overleg met de belanghebbende partijen.

Defensie is een strategische sector. Het belang er-
van wordt volkomen erkend en de defensiesector krijgt 
een prominente plaats in de agenda MAKE 2030. De 
investeringen op dat gebied leveren aanzienlijke sociale 
en economische terugverdieneffecten op. In het raam 
van de lopende besprekingen over de verhoging van 
het defensiebudget om aan de NAVO-verplichtingen 
te voldoen, werkt de vice-eersteminister nauw samen 
met minister Francken om de economische return voor 
België te maximaliseren.

Ter attentie van de heer Van Lommel geeft de vice-
eersteminister aan dat de toegang tot betaalbare energie 
een belangrijke bepalende factor is voor het concurren-
tievermogen. Wat deze specifieke kwestie betreft, heeft 
de Europese Commissie een actieplan voor betaalbare 
energie opgesteld als onderdeel van de Clean Industrial 
Deal. Het heeft tot doel de energiekosten voor burgers en 
bedrijven in de EU te verlagen. De minister van Energie 
kan hierover nadere informatie verschaffen.

De vraag van de heer Van Lommel betreffende de 
SFPIM valt onder de bevoegdheid van de minister van 
Financiën.

De heer Van Lommel drukte voorts zijn bezorgdheid 
uit over de toename van het aantal faillissementen in 
ons land. De vice-eersteminister wijst erop dat we mo-
menteel te maken hebben met een inhaalbeweging in 
vergelijking met de voorbije jaren. Bovendien is het precies 
de doelstelling van het regeerakkoord om de concur-
rentiekracht en productiviteit van onze ondernemingen 
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venir, afin que tant les grandes industries que les PME 
continuent de se développer en Belgique et en Europe.

Centre de connaissances et d’expertise interfédéral 
sur les aides d’État

L’objectif du gouvernement est d’établir un cadre stable 
et strict en matière d’aides d’État. Pour la Belgique, 
petite économie ouverte, ce cadre est déterminant. Il 
doit permettre une sécurité juridique pour les entreprises 
bénéficiaires d’aides d’État, afin qu’elles sachent à quel 
type d’aides elles peuvent prétendre. Il est également 
primordial afin de garantir des conditions de concurrence 
équitables au sein de l’UE, en particulier pour des plus 
petits pays comme la Belgique. Nos entreprises ne 
doivent pas être défavorisées.

Dans ce cadre, l’accord de gouvernement prévoit la 
mise en place d’un centre de connaissances et d’exper-
tise interfédéral sur les aides d’État. Son objectif sera 
de faciliter l’interaction avec la Commission européenne 
et d’assurer la coordination entre le niveau fédéral et le 
niveau régional tout en assurant un suivi efficace des 
dossiers européens liés aux aides d’État. Il s’agit par 
exemple d’aides d’État destinées au déploiement des 
énergies renouvelables, à la décarbonation de l’indus-
trie et à l’augmentation de la capacité de production de 
technologies propres.

À ce stade, la localisation de ce centre n’est pas 
encore arrêtée. Le SPF Économie apparaît un acteur 
approprié pour en assurer la gestion, étant donné que 
ces dossiers sont traités au sein de la Commission éco-
nomique interministérielle et que le SPF Économie en 
assure le secrétariat. Le vice-premier ministre mènera 
une concertation avec les régions ainsi qu’avec ses 
partenaires afin de mettre en place ce centre de la 
manière la plus efficace possible.

Accès aux matières premières

En plus de partenariats ciblés, la Commission euro-
péenne prévoit de créer un Centre européen des matières 
premières critiques. Ce centre aura pour mission d’ache-
ter conjointement des matières premières au nom des 
entreprises intéressées, afin de réaliser des économies 
d’échelle et de renforcer le pouvoir de négociation pour 
obtenir de meilleures conditions.

Par ailleurs, le vice-premier ministre dispose, au sein de 
son administration, d’outils de surveillance spécifiquement 
consacrés aux matières premières. Le SPF Économie 
étudie la dépendance économique de la Belgique par 
rapport aux pays étrangers afin d’évaluer l’importance 

in de komende jaren te versterken, zodat zowel de 
grote industrieën als de kmo’s zich blijven ontwikkelen 
in België en in Europa.

Interfederaal kennis- en expertisecentrum inzake 
staatssteun

De regering streeft naar een stabiel en strikt staats-
steunkader. Voor België, een kleine open economie, is 
een dergelijk kader cruciaal. Het moet rechtszekerheid 
bieden aan de bedrijven die recht hebben op staats-
steun, opdat ze duidelijk weten op wat voor soort steun 
ze aanspraak kunnen maken. Daarnaast komt het erop 
aan een gelijk speelveld te waarborgen binnen de EU, met 
name voor kleinere landen zoals België. De Belgische 
bedrijven mogen niet worden benadeeld.

In dat verband vermeldt het regeerakkoord de oprich-
ting van een “intra-federaal kennis- en expertisecentrum 
inzake staatssteun”. Beoogd wordt de interactie met 
de Europese Commissie te faciliteren en in te staan 
voor de coördinatie tussen het federale en gewestelijke 
niveau, waarbij tevens een doeltreffende follow-up van 
de Europese dossiers inzake staatssteun zal worden 
verzekerd. Een en ander betreft onder meer de staats-
steun voor de uitrol van hernieuwbare energie, voor 
het koolstofvrij maken van de industrie en voor het ver-
groten van de capaciteit voor de productie van schone 
technologie.

Er werd nog geen beslissing genomen over de locatie 
van dat centrum. De FOD Economie lijkt een geschikte 
instantie om een en ander te beheren, aangezien de 
dossiers ter zake thans al worden behandeld binnen 
de Interministeriële Economische Commissie, waarvan 
de FOD Economie het secretariaat verzorgt. De vice-
eersteminister zal overleg plegen met de gewesten en 
met zijn partners, teneinde dat centrum zo doeltreffend 
mogelijk op te zetten.

Toegang tot grondstoffen

Naast gerichte partnerschappen is de Europese 
Commissie van plan een Europees Centrum voor Kritieke 
Grondstoffen op te richten. Dit centrum zal tot taak heb-
ben grondstoffen gezamenlijk in te kopen namens geïn-
teresseerde bedrijven, om schaalvoordelen te creëren 
en de onderhandelingspositie te versterken om betere 
voorwaarden te verkrijgen.

Daarnaast beschikt de vice-eersteminister binnen 
zijn administratie over controle-instrumenten die meer 
specifiek over grondstoffen gaan. De FOD Economie 
bestudeert de economische afhankelijkheid van België 
van het buitenland om de omvang en de ontwikkeling 
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et l’évolution des échanges commerciaux et d’anticiper 
d’éventuelles vulnérabilités. Face aux tensions géopo-
litiques et aux dépendances économiques risquées, 
l’UE doit diversifier ses sources d’approvisionnement 
et sécuriser les chaînes d’approvisionnement.

Nouvelle nomenclature NACE-BEL 2025

Les activités inscrites dans la Banque-Carrefour des 
Entreprises (BCE) avec un code NACE-BEL 2008 seront 
automatiquement converties en un code NACE-BEL 2025. 
Les entreprises n’ont donc pas de démarche à entre-
prendre pour que les codes relatifs à leurs activités 
soient convertis en un code de la nouvelle nomenclature 
NACE-BEL.

Lorsque toutes les activités auront été converties 
dans la BCE, une campagne de communication sera 
lancée. Elle aura pour but d’informer les entreprises 
sur la conversion des codes NACE-BEL 2008 en codes 
NACE-BEL 2025 ainsi que sur les possibilités qui leur 
sont proposées pour s’assurer que les codes NACE-
BEL 2025, repris dans leurs données, sont corrects et 
complets.

Cette campagne de communication utilisera différents 
canaux tels que le site internet du SPF Économie, des 
newsletters ou encore des mailings aux fédérations 
d’entreprises ainsi qu’au CSIPME, les invitant à diffuser 
l’information auprès de leurs membres.

Les entreprises qui constatent que la conversion 
de leurs activités NACE-BEL 2008 en un code NACE-
BEL 2025 est erronée ou incomplète pourront faire 
corriger ou compléter leurs activités.

Pour toutes les activités inscrites au niveau des unités 
d’établissement par les guichets d’entreprises ou via 
l’application “My Enterprise”, les entreprises pourront 
introduire une demande d’adaptation gratuite en utili-
sant “My Enterprise”. Dans certains cas, elles pourront 
adapter directement leurs données via ladite application.

Les informations utiles pour les entreprises seront par 
ailleurs disponibles sur le site internet du SPF Économie.

Concernant les nouvelles inscriptions d’activités avec 
un code NACE-BEL 2025, la BCE mettra à disposition 
des entreprises un module de recherche d’activités 2025, 
dénommé “Nace Search”. Ce module permettra aux 
entreprises de rechercher, notamment par mot-clé, les 
codes d’activités 2025 en vigueur. Il sera accessible sur 
le site internet du SPF Économie.

van de handel te beoordelen en te anticiperen op moge-
lijke kwetsbaarheden. Geconfronteerd met geopolitieke 
spanningen en risicovolle economische afhankelijkheden 
moet de EU haar bevoorradingsbronnen diversifiëren en 
haar bevoorradingsketens beveiligen.

Nieuwe nomenclatuur NACE-BEL 2025

De in de Kruispuntbank van Ondernemingen (KBO) 
geregistreerde activiteiten met een NACE-BEL 2008-
code zullen automatisch worden omgezet naar een 
NACE-BEL 2025-code. Bedrijven zullen dus geen stap-
pen moeten ondernemen om de codes van hun activi-
teiten te doen omzetten naar een code in de nieuwe 
NACE-BEL-nomenclatuur.

Zodra alle activiteiten in de KBO zijn omgezet, wordt 
een communicatiecampagne gestart. Beoogd wordt de 
bedrijven in te lichten over de omzetting van de NACE-
BEL 2008-codes naar de NACE-BEL 2025-codes en 
over de opties die zij hebben om ervoor te zorgen dat 
de in hun gegevens opgenomen NACE-BEL 2025-codes 
correct en volledig zijn.

Die communicatiecampagne zal gebruikmaken 
van meerdere kanalen, waaronder de website van de 
FOD Economie, nieuwsbrieven en mailings naar de be-
drijfsfederaties en naar de HRZKMO, en zal oproepen om 
de informatie te verspreiden onder de respectieve leden.

Bedrijven die vaststellen dat de omzetting van hun 
activiteiten onder een NACE-BEL 2008-code naar een 
NACE-BEL 2025-code onjuist of onvolledig is, zullen 
hun activiteiten kunnen doen corrigeren of aanvullen.

Voor alle activiteiten die op het niveau van een ves-
tigingseenheid zijn geregistreerd via de ondernemings-
loketten of via de toepassing My Enterprise, zullen de 
bedrijven een aanvraag tot gratis aanpassing kunnen 
indienen via My Enterprise. In sommige gevallen zullen 
ze hun gegevens meteen kunnen aanpassen via die 
toepassing.

Alle nuttige informatie voor de bedrijven zal overigens 
ook kunnen worden geraadpleegd op de website van 
de FOD Economie.

Voor nieuwe activiteitenregistraties met een NACE-
BEL 2025-code zal de KBO een module genaamd 
Nacesearch ter beschikking stellen, waarmee de bedrijven 
de activiteiten volgens het systeem van 2025 kunnen 
opzoeken. Met name via trefwoorden zal men aldus 
toegang krijgen tot de thans geldende activiteitencodes. 
Die zoekmodule zal via de website van de FOD Economie 
kunnen worden geraadpleegd.
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En cas de difficultés d’application ou d’utilisation des 
codes NACE-BEL 2025 au niveau des unités d’établis-
sement, les entreprises seront invitées à s’adresser au 
SPF Économie.

Mécanisme de filtrage des investissements 
étrangers

Depuis 2022, la Belgique dispose d’un mécanisme 
permettant de filtrer les investissements directs étrangers. 
Ce mécanisme évalue si ces investissements présentent 
des risques potentiels pour la sécurité nationale et les 
intérêts stratégiques du pays. Il permet ainsi d’identifier 
les menaces potentielles et de prendre des mesures pré-
ventives pour protéger les secteurs nationaux sensibles, 
tels que les infrastructures critiques, les technologies de 
pointe, les matières premières, l’énergie et la défense.

L’objectif ultime de cette démarche est de protéger 
les intérêts économiques du pays.

Depuis 2022, le Comité de filtrage interfédéral a déjà 
analysé plus de 100 dossiers.

Achats transfrontaliers

Il s’agit d’une question importante, qui est liée au 
renforcement du pouvoir des consommateurs et à la 
compétitivité de nos entreprises.

L’étude de 2024 “Comparaison du niveau des prix à la 
consommation des produits en Belgique, en Allemagne, 
en France et aux Pays-Bas” de l’Observatoire des prix a 
mis en évidence l’impact des taxes indirectes sur le prix 
à la consommation d’un certain nombre de boissons, 
incluant notamment la cotisation d’emballage.

Si la taxe sur les emballages de l’eau et les embal-
lages réutilisables est réduite et que les accises sur les 
boissons sans sucre, le thé et le café sont supprimées, 
comme prévu dans l’accord de gouvernement, les prix 
de ces boissons se rapprocheraient de ceux des pays 
voisins. Ces mesures doivent être analysées au sein 
du gouvernement, avec une mise en œuvre prévue 
pour 2027.

L’étude montre que si les produits de marque sont 
plus chers en Belgique, les aliments non transformés 
(fruits, légumes, viande, poisson) y sont meilleur marché. 
Les marques de distributeur y sont aussi souvent moins 
chères qu’en France et par rapport à l’Allemagne, les 
prix belges sont globalement plus bas, sauf pour les 
boissons. Face aux Pays-Bas, seuls les produits laitiers 
et les boissons non alcoolisées sont moins chers en 
Belgique.

In geval van problemen met de toepassing of met het 
gebruik van de NACE-BEL 2025-codes op het niveau van 
de vestigingseenheden, worden de bedrijven verzocht 
contact op te nemen met de FOD Economie.

Screeningmechanisme voor buitenlandse 
investeringen

België beschikt sinds 2022 over een mechanisme 
om buitenlandse directe investeringen te screenen. Het 
beoordeelt of ze potentiële risico’s inhouden voor de 
nationale veiligheid en strategische belangen van het 
land. Op die manier kan het potentiële bedreigingen 
identificeren en preventieve maatregelen nemen om ge-
voelige nationale sectoren te beschermen, zoals kritieke 
infrastructuur, geavanceerde technologie, grondstoffen, 
energie en defensie.

Het uiteindelijke doel van deze aanpak is om de 
economische belangen van het land te beschermen.

Sinds 2022 heeft de Interfederale Screeningscommissie 
al meer dan 100 gevallen geanalyseerd.

Aankopen over de grens

Die belangrijke kwestie houdt verband met de ver-
sterking van de positie van de consument en met het 
concurrentievermogen van onze bedrijven.

De studie van het Prijzenobservatorium ‘Vergelijking 
van het consumptieprijsniveau in België, Duitsland, 
Frankrijk en Nederland’ uit 2024 heeft de impact aan-
getoond van de indirecte belastingen, inzonderheid 
de verpakkingsheffing, op de consumptieprijs van een 
aantal dranken.

Indien de belasting op waterverpakkingen en op her-
bruikbare verpakkingen wordt verlaagd en de accijnzen 
op suikervrije dranken, thee en koffie worden afgeschaft, 
zoals in het regeerakkoord staat, dan zouden de prijzen 
van die dranken de prijzen in de buurlanden benade-
ren. Die maatregelen, waarvan de tenuitvoerlegging 
voor 2027 staat gepland, moeten binnen de regering 
worden onderzocht.

De studie toont aan dat merkproducten in België 
duurder zijn, maar onbewerkte voedingsmiddelen (fruit, 
groenten, vlees, vis) dan weer goedkoper. Huismerken 
zijn ook vaak goedkoper dan in Frankrijk, en de Belgische 
prijzen zijn, behalve voor dranken, over het algemeen 
lager dan in Duitsland. Vergeleken met Nederland zijn 
alleen zuivelproducten en niet-alcoholische dranken in 
België goedkoper.
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La baisse des prix sur de nombreux produits, com-
binée à des réductions de taxes et d’accises, pourrait 
réduire les achats transfrontaliers, renforcer le pouvoir 
d’achat et soutenir les secteurs concernés.

À cette mesure s’ajoutent de nombreuses mesures 
du gouvernement fédéral qui viendront renforcer le 
pouvoir d’achat des travailleurs. Il s’agit essentiellement 
de mesures fiscales.

Pouvoir d’achat et coûts salariaux

Conformément à l’accord de gouvernement, le vice-
premier ministre disposera d’un cadre juridique pour 
intervenir lorsque la concurrence fait défaut dans certains 
secteurs. Ces interventions, fondées sur les analyses de 
l’Autorité belge de la Concurrence ou de l’Observatoire 
des prix, visent à assurer un bon fonctionnement du 
marché et à protéger le pouvoir d’achat.

La protection du pouvoir d’achat est au cœur des 
priorités du gouvernement. Trop souvent, les citoyens 
belges se tournent vers les pays voisins pour des pro-
duits moins chers, ce qui nuit à notre économie. Pour y 
remédier, le gouvernement abaissera certaines taxes, 
comme celles sur les emballages de produits de base 
(notamment l’eau), et supprimera les accises sur les 
boissons sans sucre, le thé et le café.

Le gouvernement veillera également à ce que l’énergie 
reste accessible à tous.

Enfin, même si l’accord ne prévoit pas de taux de TVA 
réduit à 0 %, cette option n’est pas écartée. Elle pourra 
être envisagée si des marges budgétaires le permettent 
et dans le respect du principe de non-discrimination 
entre biens et services.

Selon le tableau de bord de la compétitivité publié par 
le SPF Économie, le coût salarial unitaire belge se situe 
à un niveau supérieur à celui de nos trois principaux 
partenaires commerciaux.

Les niveaux de coût de la main d’œuvre, de produc-
tivité et de coût salarial unitaire doivent également être 
appréciés au regard de la dynamique de leurs évolutions 
respectives. Le sentiment que ce handicap est peut-être 
exagéré provient peut-être du fait que la productivité 
peut varier d’un secteur à l’autre.

Impact de la politique de l’administration Trump

Compte tenu de l’amitié transatlantique de longue date, 
le vice-premier ministre regrette les droits de douane 

Door een verlaging van de prijs van veel producten, in 
combinatie met een belastings- en accijnzenverlaging, 
zou men het winkelen over de grens kunnen afremmen, 
de koopkracht stimuleren en de betrokken sectoren 
ondersteunen.

Naast die maatregel zullen talrijke federale maatre-
gelen de koopkracht van de werkende bevolking doen 
toenemen. Het gaat in wezen om fiscale maatregelen.

Koopkracht en loonkosten

Overeenkomstig het regeerakkoord zal de vice-eer-
steminister beschikken over een juridisch kader om in 
te grijpen in sectoren waar de concurrentie tekortschiet. 
Deze ingrepen, gebaseerd op analyses van de Belgische 
Mededingingsautoriteit of het Prijzenobservatorium, 
hebben als doel een goed functionerende markt te 
garanderen en de koopkracht te beschermen.

De bescherming van de koopkracht staat centraal in 
het regeringsbeleid. Te vaak trekken Belgische consu-
menten naar de buurlanden om goedkoper in te kopen, 
wat nadelig is voor onze economie. Om dit tegen te 
gaan, zal de regering bepaalde belastingen verlagen, 
zoals op de verpakking van basisproducten (bijvoorbeeld 
water), en de accijnzen op suikervrije dranken, thee en 
koffie afschaffen.

De regering zal er ook over waken dat energie voor 
iedereen betaalbaar blijft.

Tot slot voorziet het akkoord momenteel niet in een 
btw-tarief van 0 % voor bepaalde goederen of dien-
sten. Toch wordt deze mogelijkheid niet uitgesloten, op 
voorwaarde dat er voldoende begrotingsruimte en een 
meerderheid is, en met respect voor het principe van 
non-discriminatie tussen producten en diensten.

Volgens het concurrentiescorebord gepubliceerd door 
de FOD Economie liggen de Belgische loonkosten per 
eenheid product hoger dan die van onze drie belang-
rijkste handelspartners.

De niveaus van de arbeidskosten, de productiviteit en 
de loonkosten per eenheid product moeten ook worden 
beoordeeld in het licht van de dynamiek van hun res-
pectieve ontwikkelingen. Het gevoel dat deze handicap 
misschien overdreven is, komt wellicht voort uit het feit 
dat de productiviteit van sector tot sector kan verschillen.

Impact van het beleid van de regering-Trump

Gezien de langdurige trans-Atlantische vriendschap 
betreurt de vice-eersteminister de ongerechtvaardigde 
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injustifiés qui auront des conséquences sur les consom-
mateurs et les entreprises des deux côtés de l’océan.

Les mesures américaines et les contre-mesures de 
l’UE auront un impact sur l’économie belge.

Le gouvernement a d’ores et déjà identifié quelques 
secteurs critiques dont notamment la chimie et la phar-
macie, la métallurgie et la sidérurgie, les matières pre-
mières critiques, le secteur automobile, les moyens de 
transport et les machines et appareils électroniques. Il 
suit de près les conséquences de ces mesures par le 
biais d’analyses d’impact économique qui contribuent 
à l’identification des intérêts offensifs et défensifs de 
la Belgique.

Agriculture

Le vice-premier ministre renvoie, pour les réponses 
aux questions relatives à la sécurité alimentaire, à la 
discussion menée au sein de la Commission de la Santé 
et de l’Égalité des chances.

La crise agricole de 2024

Le vice-premier ministre souhaite rappeler à l’attention 
de M. Keuten qu’il a soutenu le mouvement de simplifi-
cation de la politique européenne agricole, tout comme 
il le fait au niveau belge. À cet égard, il a également 
mis en place une taskforce qui s’est attelée aux enjeux 
de rentabilité pour nos agriculteurs. La Commission 
instaurera par ailleurs, dans le cadre de son initiative 
Omnibus, de nouvelles mesures de simplification au 
cours de l’année 2025.

Rôle de l’Observatoire des prix dans le cadre du 
fonctionnement de la chaîne agro-alimentaire

L’Observatoire des prix est un outil précieux d’analyse 
économique. Ses travaux permettent d’établir un indice 
des prix à la consommation et de mesurer l’inflation sur 
une base annuelle. Il peut également livrer des études 
thématiques et ponctuelles sur l’évolution des prix, des 
marges ou encore sur le fonctionnement du marché de 
secteurs économiques.

Les travaux de l’Observatoire ont joué un rôle crucial 
en 2024 en permettant de formuler des réponses adap-
tées aux revendications des agriculteurs, dans le cadre 
des initiatives menées par la Task-force agro-alimentaire. 
C’est pourquoi il a été décidé de renforcer son rôle en 
tant qu’organisme de soutien au bon fonctionnement 
de la chaîne agro-alimentaire.

invoerrechten, die gevolgen zullen hebben voor zowel 
consumenten als bedrijven aan beide zijden van de 
Atlantische Oceaan.

De Amerikaanse maatregelen en de tegenmaatregelen 
van de EU zullen een impact hebben op de Belgische 
economie.

De regering heeft reeds een aantal kritieke sectoren 
geïdentificeerd, waaronder de chemie- en farmasectoren, 
de metallurgie en staalindustrie, de kritieke grondstoffen, 
de automobielsector en de sectoren van de transport-
middelen en van elektronische machines en apparaten. 
De regering volgt de gevolgen van deze maatregelen 
nauwgezet op via economische impactanalyses, die bij-
dragen tot het bepalen van de offensieve en defensieve 
belangen van België.

Landbouw

De vice-eersteminister verwijst voor de antwoorden 
op vragen betreffende het luik voedselveiligheid naar 
de bespreking in de commissie voor Gezondheid en 
Gelijke Kansen.

De landbouwcrisis van 2024

Ter attentie van de heer Keuten herinnert de vice-
eersteminister eraan dat hij het vereenvoudigingstraject 
van het Europees landbouwbeleid heeft gesteund, net 
zoals hij dat op Belgisch niveau doet. De vice-eerstemi-
nister heeft een taskforce opgericht die zich buigt over 
de rendabiliteitsuitdagingen van onze landbouwers. 
De Europese Commissie zal in de loop van 2025 nog 
met vereenvoudigingsmaatregelen komen in het kader 
van haar Omnibus-initiatief.

Rol van het Prijzenobservatorium in de werking 
van de agrovoedingsketen

Het Prijzenobservatorium is een waardevol instrument 
voor het uitvoeren van economische analyses. Dankzij 
de werkzaamheden van het Prijzenobservatorium kan 
een prijsindex van de consumptie worden opgesteld 
en kan de inflatie op jaarbasis worden gemeten. De 
instelling kan bovendien thematische en ad-hocstudies 
leveren over prijstrends, marges of de marktwerking van 
bepaalde economische sectoren.

Het Prijzenobservatorium heeft in 2024 een doorslag-
gevende rol gespeeld bij het formuleren van passende 
antwoorden op de eisen van de landbouwers binnen de 
initiatieven van de taskforce van de agrovoedingsketen. 
Daarom werd beslist om de rol ervan als ondersteunende 
instelling voor de goede werking van de agrovoedings-
keten te versterken.
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L’Observatoire des prix endosse une fonction de centre 
de connaissance officiel pour la filière agro-alimentaire, 
en matière de:

— statistiques disponibles et accessibles au public;

— observation des prix et des marges;

— screening des secteurs de la filière en lien avec le 
fonctionnement du marché;

— analyse sectorielles conjoncturelles;

— développement et suivi d’indices en concertation 
et collaboration avec la Concertation chaîne.

À ce titre, des indicateurs de transparence ont été 
publiés par l’Observatoire des prix pour les filières de 
la viande porcine et de la viande bovine. Pour chaque 
filière, un indicateur de rentabilité structurel annuel est 
calculé sur la base des données comptables fournies pour 
les acteurs de la chaîne et un indicateur de rentabilité 
mensuel ou trimestriel est également développé selon 
les données disponibles. Il est calculé sur la base des 
données comptables fournies par les acteurs des filières 
et indexés en fonction de divers autres indices de prix.

Des indices de prix sont développés, publiés en 
mis à jour en fonction des demandes prioritaires des 
secteurs. L’Observatoire travaille actuellement dans la 
filière végétale et celle de la viande maigre.

Ces indices sont précieux pour soutenir les négocia-
tions qui ont lieu dans le cadre de la Concertation chaîne.

Par ailleurs, chaque année, l’Observatoire des prix 
analyse la transmission des prix et les marges dans 
l’ensemble du secteur alimentaire. Grâce à un modèle 
économique développé en interne, il estime les marges 
pour la période la plus récente. Le prochain rapport est 
attendu avant l’été 2025.

Pour renforcer le SPF Économie dans sa mission, cinq 
postes ont été créés au sein de l’Observatoire des prix. 
D’autres engagements ont également été réalisés pour 
renforcer la règlementation économique et l’Inspection 
économique.

À la question de savoir quel suivi il convient encore 
d’apporter aux travaux de la Task-force Agro-alimentaire, 
le vice-premier ministre répond qu’une série de mesures 
ont été arrêtées dans le cadre de cette Task-force, 

Het Prijzenobservatorium fungeert als officieel ken-
niscentrum voor de agrovoedingsindustrie inzake:

— het voor het publiek beschikbaar en toegankelijk 
maken van statistieken;

— het observeren van prijzen en marges;

— het screenen van de marktwerking in de sectoren 
binnen de keten;

— het maken van conjuncturele analyses per sector;

— het ontwikkelen en monitoren van indexen, in 
overleg en samenwerking met het ketenoverleg.

In dat verband heeft het Prijzenobservatorium trans-
parantie-indicatoren uitgebracht voor de varkens- en 
rundvleessector. Per sector wordt jaarlijks op basis van 
de boekhoudkundige gegevens van de spelers in de 
keten een structurele rendabiliteitsindicator berekend, en 
afhankelijk van de beschikbare gegevens ook een maan-
delijkse of driemaandelijkse rendabiliteitsindicator. Die 
rendabiliteitsindicator wordt berekend op basis van 
de boekhoudkundige gegevens van de spelers in de 
sector en wordt aan de hand van verschillende andere 
prijsindexen geïndexeerd.

Prijsindexen worden ontwikkeld, bekendgemaakt en 
bijgewerkt naargelang van de prioritaire vragen van de 
sectoren. Het Prijzenobservatorium buigt zich momen-
teel over de plantaardige sector en over de sector van 
het magere vlees.

Die indexen vormen een waardevolle steun in de 
onderhandelingen binnen het ketenoverleg.

Daarnaast analyseert het Prijzenobservatorium elk jaar 
de prijstransmissie en de marges voor de volledige voe-
dingssector. Dankzij een intern ontwikkeld economisch 
model schat het de marges voor de meest recente 
periode in. Het volgende rapport wordt tegen de zomer 
van 2025 verwacht.

Om de opdrachten van FOD Economie nog beter te 
ondersteunen, werden binnen het Prijzenobservatorium 
vijf betrekkingen opengesteld. Er werd daarnaast ook 
invulling gegeven aan andere verbintenissen met het 
oog op robuustere economische regelgeving en een 
slagkrachtigere Economische Inspectie.

Op de vraag inzake de follow-up van de werk-
zaamheden van de taskforce “agrovoedingsketen” 
antwoordt de vice-eersteminister dat meerdere maat-
regelen werden overeengekomen in het raam van die 
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lancée en février 2024. La plupart de ces mesures ont 
été mises en œuvre, certaines ont été intégrées dans 
les missions stratégiques du SPF Économie, tandis que 
d’autres restent encore à discuter pour finaliser le travail.

La Task-force a mis en œuvre un plan d’action avec 
des axes de réglementation, de contrôle, de transpa-
rence sur les prix et de communication vis-à-vis des 
consommateurs. La Task-force en tant que telle ne se 
réunit plus mais les relations entre le SPF Économie 
et les représentants de la Concertation chaîne ont 
été organisées et structurées via une déclaration de 
collaboration conclue entre le SPF Économie et la 
Concertation chaîne en juillet 2024. Celle-ci fait du 
SPF Économie un référent pour la Concertation chaîne. 
Ledit SPF joue également le rôle de point d’information 
juridique neutre et l’Inspection économique veille à 
renforcer ses contrôles et enquêtes dans le secteur en 
vue du respect des normes en vigueur.

Le groupe de travail juridique a permis l’adoption d’un 
arrêté royal qui rééquilibre les relations commerciales 
entre les divers maillons de la chaîne en complétant 
les listes de pratiques du marché déloyales dans les 
relations interentreprises au sein de la chaîne d’appro-
visionnement agricole. Cet arrêté royal est entré en 
vigueur le 1er octobre 2024.

Le SPF Économie a mené une campagne de com-
munication visant à améliorer les connaissances des 
consommateurs pour décoder une étiquette alimentaire 
et identifier l’origine des produits concernés. Cette cam-
pagne, qui s’est déroulée du 26 décembre 2024 au 6 fé-
vrier 2025, a mobilisé des influenceurs, les réseaux 
sociaux et la presse écrite, et a rencontré un grand 
succès. Concernant la prochaine campagne dédiée aux 
droits des agriculteurs, le vice-premier ministre indique 
que des contacts avec les régions n’ont pas encore été 
établis. Cependant, il souligne que d’excellentes col-
laborations ont été mises en place lors de la première 
campagne et qu’elles seront à nouveau sollicitées. Il 
précise également qu’il reste à déterminer le moment 
opportun pour lancer cette campagne.

Le vice-premier ministre indique qu’une évaluation 
de l’interdiction actuelle de la vente à perte, prévue 
à l’article VI.116 du Code de droit économique, sera 
effectuée en concertation avec le secteur. Cette dis-
position interdit aux entreprises de vendre des biens à 
perte aux consommateurs, mais son contrôle soulève 
des difficultés pratiques. Par ailleurs, les fédérations 
agricoles estiment que cette réglementation devrait être 
spécifiquement adaptée aux produits agricoles.

in februari 2024 opgezette taskforce. De meeste van 
die maatregelen werden ten uitvoer gelegd, sommige 
werden opgenomen in de strategische opdrachten van 
de FOD Economie, terwijl andere nog moeten worden 
besproken om het werk af te ronden.

De taskforce heeft een actieplan uitgewerkt dat zich 
richt op regelgeving, controle, prijstransparantie en 
consumentenvoorlichting. De taskforce als dusdanig 
komt niet meer bijeen, maar de betrekkingen tussen 
de FOD Economie en de vertegenwoordigers van het 
ketenoverleg werden georganiseerd en gestructureerd 
via een in juli 2024 afgesloten samenwerkingsverklaring 
tussen voormelde partijen. Op grond daarvan is de 
FOD Economie een aanspreekpunt voor het ketenover-
leg. Voormelde FOD fungeert ook als neutraal juridisch 
informatiepunt en de Economische Inspectie voert haar 
controles en onderzoeken in de sector op om ervoor 
te zorgen dat de geldende normen worden nageleefd.

De werkzaamheden van de juridische werkgroep 
hebben geleid tot de aanneming van een koninklijk 
besluit dat de handelsbetrekkingen tussen de verschil-
lende schakels in de keten opnieuw in evenwicht brengt 
door de lijsten van oneerlijke marktpraktijken tussen 
bedrijven binnen de landbouwtoeleveringsketen aan 
te vullen. Dat koninklijk besluit is op 1 oktober 2024 in 
werking getreden.

De FOD Economie heeft een communicatiecampagne 
opgezet om de consumenten beter voor te lichten over 
wat er allemaal op een voedseletiket staat en hoe ze 
de oorsprong van de producten kunnen achterhalen. 
Die campagne heeft plaatsgevonden van 26 decem-
ber 2024 tot 6 februari 2025, werd gevoerd met influen-
cers, op de sociale netwerken, evenals in de geschreven 
pers, en was een groot succes. Inzake de volgende 
campagne, over de rechten van de landbouwers, geeft 
de vice-eersteminister aan dat er nog geen contacten 
werden gelegd met de gewesten. Hij benadrukt echter 
dat er tijdens de eerste campagne uitstekende samen-
werkingsverbanden tot stand zijn gekomen en dat daar 
opnieuw een beroep op zal worden gedaan. Hij verdui-
delijkt ook dat het juiste moment om die campagne te 
lanceren nog moet worden bepaald.

De vice-eersteminister wijst erop dat het huidige verbod 
op de verkoop met verlies, vastgelegd in artikel VI.116 van 
het Wetboek van Economisch Recht, in overleg met de 
sector zal worden geëvalueerd. Die bepaling verbiedt 
ondernemingen om goederen met verlies te koop aan 
te bieden of te verkopen, maar de controle daarop levert 
praktische problemen op. Voorts zijn de landbouwfe-
deraties van oordeel dat die regelgeving specifiek aan 
landbouwproducten zou moeten worden aangepast.
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À l’issue des travaux sur la communication, il a été 
décidé d’étendre le champ d’application de l’arrêté royal 
relatif à la définition des produits “issus de la ferme” à 
l’ensemble des produits, et non plus uniquement aux 
produits laitiers issus de la ferme. Ce projet d’arrêté 
royal, récemment communiqué, pourrait être adopté 
dans les prochaines semaines.

Le vice-premier ministre ajoute qu’il souhaite introduire, 
au niveau juridique, la possibilité d’intégrer le circuit-court 
comme spécification technique dans les marchés publics 
alimentaires, conformément à ce qui est stipulé dans 
l’accord de gouvernement. En outre, il indique que la 
possibilité d’élever les seuils de la procédure négociée 
sans publication sera étudiée pour les marchés publics 
concernant la fourniture de produits agricoles, d’élevage, 
de pêche, de sylviculture et de produits connexes. Ce 
point concerne le volet des marchés publics et relève, 
en tant que tel, de la compétence du premier ministre.

Le vice-premier ministre répond aux interrogations 
concernant ses intentions pour protéger les marges 
des agriculteurs et leur position dans la chaîne, ainsi 
que pour garantir une rémunération meilleure et juste. 
Il rappelle qu’il a adopté, sous la précédente législature 
et avec l’ancien ministre de l’Économie, un arrêté royal 
visant à mieux protéger les agriculteurs contre les pra-
tiques déloyales des acheteurs, telles que la vente à 
perte ou dans des conditions déloyales. La liste noire 
des pratiques interdites a été complétée par diverses 
interdictions dont l’interdiction de la vente forcée sous 
les coûts de production de l’agriculteur.

Cet arrêté royal s’appuie sur la directive UTP1 (Unfair 
Trade Practices). En matière de soutien à la formation 
des prix, le vice-premier ministre affirme que, au niveau 
fédéral, il demeure aligné sur le cadre européen en 
vigueur. Ce cadre repose sur le principe d’une éco-
nomie de marché où la libre fixation des prix prévaut, 
nécessitant à la fois transparence et une capacité de 
négociation loyale.

Le vice-premier ministre souligne que les agriculteurs 
doivent être correctement soutenus, compte tenu des 
aléas spécifiques auxquels ils font face, et qu’ils doivent 
pouvoir investir afin d’assurer une activité agricole rentable 
et durable. Les régions doivent jouer leur rôle à cet égard. 
Pour aller plus loin dans le cadre de la directive UTP, il 

1 Directive (UE) 2019/633 du Parlement européen et du Conseil du 
17 avril 2019 sur les pratiques commerciales déloyales dans les 
relations interentreprises au sein de la chaîne d'approvisionnement 
agricole et alimentaire.

Tijdens de werkzaamheden betreffende de com-
municatie werd beslist om het toepassingsgebied van 
het koninklijk besluit tot bepaling van de definitie van 
hoeveproducten uit breiden naar alle producten, en het 
niet langer te beperken tot alleen de hoevezuivelpro-
ducten. Dat onlangs bezorgde ontwerp van koninklijk 
besluit zou in de loop van de komende weken kunnen 
worden uitgevaardigd.

De vice-eersteminister voegt toe dat hij het juridisch 
mogelijk beoogt te maken de korte keten op te nemen 
als technische specificatie bij de overheidsopdrachten 
met betrekking tot voeding, in overeenstemming met 
wat het in het regeerakkoord is vastgelegd. Voorts 
wordt de mogelijkheid onderzocht tot verhoging van de 
drempelwaarden met betrekking tot de onderhandelings-
procedure zonder voorafgaande bekendmaking bij de 
overheidsopdrachten voor de levering van landbouw-, 
veeteelt-, visserij-, bosbouw- en aanverwante producten. 
Dat punt betreft het onderdeel overheidsopdrachten en 
behoort aldus tot de bevoegdheid van de eerste minister.

De vice-eersteminister beantwoordt de vragen over 
zijn voornemens om de marges van de landbouwers en 
hun positie in de keten te beschermen, alsook om een 
betere en billijke vergoeding te waarborgen. Hij wijst 
erop dat hij tijdens de vorige legislatuur samen met 
de toenmalige minister van Economie een koninklijk 
besluit heeft uitgevaardigd om de landbouwers beter 
te beschermen tegen oneerlijke praktijken van kopers, 
zoals verkoop met verlies of onder oneerlijke voor-
waarden. De zwarte lijst van verboden praktijken werd 
aangevuld met verschillende verboden, waaronder het 
verbod op gedwongen verkoop tegen prijzen onder de 
productiekosten van de landbouwer.

Dat koninklijk besluit heeft inspiratie geput uit de richtlijn 
inzake oneerlijke handelspraktijken1 (UTP – Unfair Trade 
Practices). Inzake de ondersteuning bij de prijsvorming 
stelt de vice-eersteminister dat hij op federaal niveau 
in overeenstemming beoogt te blijven met de geldende 
Europese bepalingen. Die berusten op het beginsel van 
een markteconomie waar vrije prijsvorming geldt, wat 
zowel transparantie als de mogelijkheid om eerlijk te 
onderhandelen vereist.

De vice-eersteminister benadrukt dat de landbou-
wers de juiste ondersteuning moeten krijgen, gezien 
de specifieke onzekerheden van hun beroep, en dat ze 
moeten kunnen investeren met het oog op rendabele 
en duurzame landbouwactiviteiten. De gewesten moe-
ten ook hun rol spelen daarin. Nog in verband met de 

1 Richtlijn (EU) 2019/633 van het Europees Parlement en de 
Raad van 17 april 2019 inzake oneerlijke handelspraktijken 
in de relaties tussen ondernemingen in de landbouw- en 
voedselvoorzieningsketen.
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considère impératif de développer une base commune 
au niveau de l’Union européenne, reconnaissant que 
l’économie belge est trop petite pour réguler seule les 
relations entre les agriculteurs et leurs acheteurs.

Le vice-premier ministre rappelle que les propositions 
de loi concernant l’intervention du ministre de l’Économie 
dans la formation des prix (DOC 55 3860, DOC 55 3889, 
DOC 55 3894) ont reçu des avis négatifs de la part des 
experts du SPF Économie, de l’Autorité belge de la 
concurrence et des universitaires consultés. Le vice-
premier ministre déclare qu’il sera particulièrement 
attentif au rapport d’évaluation de la directive UTP que 
la Commission européenne prévoit de communiquer en 
novembre de cette année.

Enfin, le vice-premier ministre réitère que le SPF 
Économie soutient activement le bon fonctionnement 
de la Concertation chaîne dans les différentes filières 
agro-alimentaires. Il précise, en outre, qu’une autorité 
sectorielle dans le domaine agro-alimentaire sera pro-
chainement désignée afin de renforcer la résilience 
des infrastructures critiques face à diverses menaces – 
naturelles, accidentelles ou intentionnelles – et d’assurer 
la gestion de crise ainsi que la résistance du secteur 
agro-alimentaire belge.

Secteur de l’horeca

MM. Van Lommel (VB) et Soete (Vooruit) ont interrogé 
le vice-premier ministre sur ses intentions quant à la 
régulation des relations commerciales entre les exploi-
tants horeca et leurs fournisseurs de boissons, qu’il 
s’agisse de brasseurs ou de grossistes. Ces derniers 
sont parfois également les bailleurs de l’établissement 
exploité. Les membres concernés estiment qu’un code 
de conduite ne serait pas utile. Le vice-premier ministre 
est conscient que ces questions animent le secteur pour 
le moment, notamment en Région bruxelloise.

Sous le gouvernement précédent, des travaux ont 
été menés pour actualiser le code de conduite de 2015, 
établi entre les acteurs du secteur. Bien qu’un travail 
de fond ait déjà été accompli, l’accord n’a pas pu être 
formalisé. Cette initiative n’en reste toutefois pas moins 
utile. Le code de conduite semble encore important aux 
yeux de plusieurs acteurs, qui reconnaissent l’intérêt de 
formaliser les bonnes pratiques dans ce secteur essentiel 
de notre culture et de notre société, mais qui présente 
également des vulnérabilités économiques.

Ce code est également associé à une commission 
de litiges, qui pourrait s’avérer particulièrement utile.

UTP-richtlijn acht de vice-eersteminister het noodzakelijk 
om een gemeenschappelijke basis op EU-niveau te 
ontwikkelen, in het besef dat de Belgische economie 
te klein is om de betrekkingen tussen de landbouwers 
en hun kopers alleen te regelen.

De vice-eersteminister brengt in herinnering dat de 
deskundigen van de FOD Economie, de Belgische 
Mededingingsautoriteit en de geraadpleegde academici 
telkens negatieve adviezen hebben uitgebracht over de 
wetsvoorstellen betreffende het optreden van de minister 
van Economie inzake de prijsvorming (DOC 55 3860, 
DOC 55 3889, DOC 55 3894). De vice-eersteminister 
geeft aan dat hij bijzondere aandacht zal besteden 
aan het evaluatieverslag over de UTP-richtlijn dat de 
Europese Commissie in november van dit jaar beoogt 
bekend te maken.

Tot slot herhaalt de vice-eersteminister dat de FOD 
Economie de goede werking van het ketenoverleg in de 
verschillende agrovoedingssectoren actief ondersteunt. 
Hij verduidelijkt bovendien dat binnenkort een sectorale 
autoriteit voor de agrovoedingssector zal worden aange-
wezen om de veerkracht van de kritieke infrastructuur te 
versterken ten aanzien van uiteenlopende bedreigingen 
(natuurlijke, toevallige of opzettelijke), evenals om in te 
staan voor het crisisbeheer en het weerstandsvermogen 
van de Belgische agrovoedingssector.

Horecasector

De heren Van Lommel en Soete vroegen de vice-
eersteminister naar zijn intenties met betrekking tot 
de regulering van de handelsrelaties tussen horeca-
uitbaters en hun drankenleveranciers, hetzij brouwers, 
hetzij groothandelaars. Deze laatsten zijn soms ook 
de verhuurders van het uitgebate pand. De betrokken 
leden zijn van mening dat een gedragscode niet nuttig 
zou zijn. De vice-eersteminister is zich ervan bewust dat 
deze kwesties momenteel leven in de sector, met name 
in het Brussels Hoofdstedelijk Gewest.

Onder de vorige regering is er gewerkt aan een ac-
tualisering van de gedragscode van 2015, die bestaat 
tussen de actoren in de sector. Er is toen al grondig 
werk verricht, maar het akkoord kon niet worden ge-
formaliseerd. Toch was deze oefening niet nutteloos. 
De gedragscode lijkt nog steeds belangrijk te zijn voor 
verschillende actoren die het belang inzien van het 
formaliseren van goede praktijken in deze essentiële 
sector van onze cultuur en samenleving, die tegelijk ook 
economische kwetsbaarheden vertoont.

Deze gedragscode is bovendien gekoppeld aan een 
geschillencommissie, die bijzonder nuttig zou kunnen zijn.
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En collaboration avec la ministre Simonet, le vice-
premier ministre soutiendra l’élaboration d’un nouveau 
code de conduite, permettant d’aborder des questions 
difficiles à encadrer par la voie législative ou par arrêté 
royal dans un secteur spécifique. Les concertations 
auront lieu dans le courant de cette année.

En parallèle, le gouvernement reconnaît la nécessité 
de remédier au déséquilibre des contrats d’approvi-
sionnement dans le secteur. À cette fin, il soumettra 
les contrats existants à une analyse par les organes 
consultatifs compétents, en vue d’identifier les clauses 
problématiques nécessitant une approche particulière.

En particulier, seront évaluées les clauses des contrats 
d’approvisionnement qui entraînent la résiliation du bail 
commercial en cas de non-respect d’une clause de ces 
contrats, par exemple en cas de non-respect d’une 
obligation d’achat exclusif ou d’un quota de vente. Il 
sera bien entendu tenu compte de la répartition des 
compétences en la matière puisque les compétences 
fédérales portent sur les contrats d’approvisionnement 
et pas directement sur la réglementation des baux 
commerciaux.

Le contenu détaillé du code de conduite ne pourra être 
communiqué qu’à un stade ultérieur. Parmi les sujets 
qui y seront abordés figurent notamment: la formation 
obligatoire que les fédérations horeca devront offrir à 
leurs membres, l’obligation d’information préalable et 
de délai de réflexion avant la signature d’un contrat 
d’approvisionnement; les règles applicables en matière 
de ristournes ainsi que de remboursements de prêts et 
d’investissements; et enfin les règles relatives aux prêts 
ou investissements, accordés ou réalisés par un brasseur 
ou un grossiste en boissons. Le code pourra être mis 
en œuvre par une commission de litiges et contrôlé par 
l’Inspection économique, le non-respect d’un code par 
une entreprise qui s’est engagée à le respecter étant 
considéré comme une pratique commerciale déloyale.

Secteur de la construction

En plus des mesures horizontales visant à renforcer 
la productivité et la compétitivité de l’économie belge, 
le gouvernement prendra des mesures spécifiques pour 
stimuler le secteur de la construction.

L’accord de gouvernement prévoit également un cer-
tain nombre de mesures visant à renforcer la protection 
des consommateurs et à débarrasser le secteur de la 
construction des acteurs frauduleux. Il s’agit notamment 
de la modernisation de la loi Breyne, de l’optimisation 

Samen met minister Simonet zal de vice-eersteminister 
de totstandkoming van een nieuwe gedragscode on-
dersteunen, die het mogelijk maakt om punten aan te 
pakken die moeilijk via een wet of een koninklijk besluit 
geregeld kunnen worden voor een specifieke sector. De 
besprekingen zullen in de loop van dit jaar plaatsvinden.

Tegelijkertijd erkent de regering de noodzaak om het 
onevenwicht in de bevoorradingsovereenkomsten bin-
nen de sector aan te pakken. Ze zal daarom bestaande 
contracten in de sector voorleggen aan een analyse door 
bevoegde adviesorganen, met het oog op het identifi-
ceren van problematische clausules die een specifieke 
aanpak vereisen.

In het bijzonder zullen de clausules in bevoorradings-
overeenkomsten worden geëvalueerd die de beëindiging 
van de handelshuur mogelijk maken bij niet-naleving 
van bepalingen uit het bevoorradingscontract, zoals het 
niet nakomen van een exclusieve aankoopverplichting 
of het niet behalen van een verkoopquotum. Uiteraard 
zal daarbij rekening worden gehouden met de verdeling 
van bevoegdheden, aangezien de federale bevoegdheid 
betrekking heeft op de bevoorradingsovereenkom-
sten en niet rechtstreeks op de reglementering van 
handelshuurcontracten.

De gedetailleerde inhoud van de gedragscode zal pas 
in een later stadium kunnen worden meegedeeld. Onder 
meer de volgende onderwerpen zullen aan bod komen: 
de verplichte opleiding die door de horecafederaties aan 
hun leden moet worden aangeboden; de voorafgaande 
informatie en bedenktijd vóór de ondertekening van een 
bevoorradingsovereenkomst; de regels inzake kortingen 
en terugbetaling van leningen en investeringen; en de 
regels met betrekking tot leningen of investeringen die 
door een brouwer of drankengroothandelaar worden 
toegekend of uitgevoerd. De code zal kunnen worden 
uitgevoerd via een geschillencommissie en gecontro-
leerd door de Economische Inspectie, aangezien het 
niet-naleven van een code door een onderneming die 
zich ertoe verbonden heeft, wordt beschouwd als een 
oneerlijke handelspraktijk.

Bouwsector

Naast horizontale maatregelen om de productiviteit en 
het concurrentievermogen van de Belgische economie 
te stimuleren, zal de regering specifieke maatregelen 
nemen om de bouwsector te stimuleren.

Het regeerakkoord bevat ook een aantal maatregelen 
om de consumentenbescherming te versterken en de 
bouwsector te ontdoen van frauduleuze spelers. Het gaat 
onder meer om de modernisering van de wet-Breyne, 
de optimalisering van het beroepsverbod, de oprichting 
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de l’interdiction professionnelle, de la mise en place 
d’un service de médiation de la construction, et de 
l’introduction d’un système de protection pour les projets 
de construction en gros œuvre (casco) et les grands 
projets de rénovation.

Ces mesures s’appuieront en grande partie sur des 
initiatives déjà lancées par le gouvernement précé-
dent. Par exemple, plusieurs avis ont été demandés au 
Conseil central de l’Économie concernant la loi Breyne, 
les travaux de rénovation et les projets de gros œuvre. 
En outre, la loi du 9 février 2024 a habilité l’Inspection 
économique à détecter et à sanctionner les violations 
de la loi Breyne.

Le vice-premier ministre veillera à ce que le secteur 
de la construction soit toujours impliqué dans la mise 
en œuvre des mesures prévues dans l’accord de gou-
vernement et à ce que ces mesures s’inscrivent dans 
un système équilibré.

L’accord de gouvernement ne prévoit en effet pas de 
mesures spécifiques concernant les petites rénovations. 
Cependant, cela ne signifie pas qu’il n’existe aucune 
protection pour les consommateurs qui font réaliser de 
tels petits travaux. La législation horizontale en matière 
de consommation et le droit civil s’appliquent pleinement 
à ces petites rénovations. Les entreprises qui effectuent 
de petites rénovations sont également soumises au 
contrôle de l’Inspection économique.

Secteur bancaire

Services bancaires simples dans les agences de bpost

Le vice-premier ministre rappelle que, début 2024, 
bpost banque a été intégrée à BNP Paribas Fortis. Ainsi, 
depuis l’année dernière, les clients de Fortis peuvent 
déjà se rendre dans les agences de bpost pour obtenir 
des services financiers simples.

La question de savoir si d’autres banques peuvent 
également offrir certains services via les agences de 
bpost n’a pas encore été clarifiée. En tout état de cause, 
la référence à bpost dans l’accord de gouvernement ne 
concerne pas bpost banque, car il s’agit d’une entité 
juridique distincte qui a déjà été intégrée à BNP Paribas 
Fortis.

La question porte donc bien sur la possibilité pour 
le réseau d’agence postal “ordinaire” de bpost d’offrir 
certains services bancaires simples aux citoyens qui 
sont clients de banques commerciales. Dans la mise 
en œuvre de cette mesure, une attention particulière 

van een ombudsdienst voor de bouw en de invoering 
van een beschermingssysteem voor cascoprojecten en 
grote renovatieprojecten.

Deze maatregelen zullen grotendeels voortbouwen op 
initiatieven die al door de vorige regering zijn gelanceerd. 
Er zijn bijvoorbeeld verschillende adviezen gevraagd 
aan de Centrale Raad voor het Bedrijfsleven over de 
modernisering van de wet-Breyne, renovatiewerkzaam-
heden en grote bouwprojecten. Bovendien heeft de wet 
van 9 februari 2024 houdende diverse bepalingen inzake 
economie de Economische Inspectie de bevoegdheid 
gegeven om inbreuken op de wet-Breyne op te sporen 
en te bestraffen.

De vice-eersteminister zal ervoor zorgen dat de 
bouwsector steeds betrokken is bij de uitvoering van 
de maatregelen in het regeerakkoord en dat er steeds 
gestreefd wordt naar een evenwichtig systeem.

Het regeerakkoord voorziet inderdaad niet in speci-
fieke maatregelen inzake kleine renovaties. Dit betekent 
evenwel niet dat er vandaag geen bescherming bestaat 
voor consumenten die dergelijke kleine werken laten 
uitvoeren. De horizontale consumentenwetgeving en 
het burgerlijk recht zijn integraal van toepassing op deze 
kleine renovaties. Ondernemingen die kleine renovaties 
uitvoeren staan eveneens onder het toezicht van de 
Economische Inspectie.

Banksector

Bancaire dienstverlening in bpost-kantoren

De vice-eersteminister herinnert eraan dat bpost bank 
begin 2024 geïntegreerd werd in BNP Paribas Fortis. 
Bijgevolg kunnen Fortis-klanten sinds vorig jaar terecht 
in de kantoren van bpost voor eenvoudige financiële 
diensten.

De vraag of andere banken bepaalde diensten ook 
via de bpost-kantoren kunnen aanbieden, is nog niet 
opgehelderd. In elk geval heeft de verwijzing naar bpost 
in het regeerakkoord geen betrekking op bpost bank, 
aangezien dit een afzonderlijke juridische entiteit is die 
al geïntegreerd is in BNP Paribas Fortis.

De vraag heeft dus wel degelijk betrekking op de mo-
gelijkheid voor het “gewone” netwerk van postkantoren 
van bpost om bepaalde eenvoudige bankdiensten aan 
te bieden aan burgers die klant zijn bij commerciële 
banken. Bij de uitvoering van deze maatregel zal er 
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devra donc être portée au respect des règles de la 
concurrence loyale.

Enfin, le vice-premier ministre confirme qu’il n’est 
évidemment pas question de transférer à bpost ni à 
l’État fédéral la responsabilité des banques d’offrir des 
services adéquats.

Service bancaire universel

Le service bancaire universel s’adresse aux consom-
mateurs qui ne souhaitent pas réaliser leurs opérations 
bancaires de manière numérique. Il est le fruit d’une 
Charte conclue entre le secteur bancaire et le gouver-
nement fédéral en 2021.

Fin 2023, il y avait plus d’un million de comptes actifs 
pour le service bancaire universel en Belgique.

En théorie, la Charte avec le secteur bancaire a expiré 
le 30 juin 2024. Toutefois, en mars 2024, le secteur ban-
caire a annoncé qu’il s’engageait à prolonger la Charte 
pour une durée indéterminée.

Le gouvernement s’engagera avec le secteur bancaire 
afin de formaliser cette prolongation de la charte.

Service bancaire de base

En revanche, le service bancaire de base est stricte-
ment réglementé par la loi. Il s’agit d’un véritable droit à un 
compte de paiement pour les consommateurs, les entre-
prises, les missions diplomatiques et les associations.

Le service bancaire de base s’adresse surtout aux 
personnes qui se trouvent dans l’impossibilité de disposer 
d’un compte à vue auprès d’une banque en raison de leur 
situation financière ou de leurs activités professionnelles.

Fin 2024, plus de 100.000 consommateurs avaient 
bénéficié du service bancaire de base. Mi-mars 2025, 
185 entreprises avaient bénéficié du service bancaire 
de base pour les entreprises.

La législation sur le service bancaire de base a été 
substantiellement modifiée avec effet à partir de 2023. 
L’accord de gouvernement prévoit que le gouvernement 
évaluera l’impact de ces modifications et qu’il fera les 
ajustements nécessaires pour améliorer le système.

La disponibilité de l’argent liquide et les distributeurs 
de billets

Le vice-premier ministre est tout à fait conscient 
des préoccupations des citoyens et des commerçants 

dus bijzondere aandacht besteed moeten worden aan 
het respect van de regels inzake eerlijke mededinging.

Tot slot bevestigt de vice-eersteminister dat het uiter-
aard niet de bedoeling kan zijn dat de verantwoordelijkheid 
van banken om adequate dienstverlening te bieden wordt 
overgeheveld naar bpost of naar de federale overheid.

Universele bankdienst

De universele bankdienst richt zich tot consumenten 
die hun bankverrichtingen niet digitaal wensen uit te 
voeren. Het vloeit voort uit een charter dat in 2021 werd 
ondertekend door de banksector en de federale overheid.

Eind 2023 waren er meer dan een miljoen actieve 
rekeningen voor de universele bankdienst in België.

In theorie liep het charter met de banksector af 
op 30 juni 2024. In maart 2024 kondigde de banksec-
tor echter aan het charter voor onbepaalde tijd te willen 
verlengen.

De regering zal samenwerken met de banksector om 
deze verlenging van het charter te formaliseren.

Basisbankdienst

In tegenstelling tot de universele bankdienst is de 
basisbankdienst strikt wettelijk geregeld. Het is een recht 
op een betaalrekening voor consumenten, bedrijven, 
diplomatieke missies en verenigingen.

De basisbankdienst is in de eerste plaats bedoeld 
voor mensen die omwille van hun financiële situatie of 
beroepsactiviteiten geen zichtrekening kunnen openen 
bij een bank.

Eind 2024 hadden meer dan 100.000 consu-
menten gebruik gemaakt van de basisbankdienst. 
Midden maart 2025 hadden 185 ondernemingen gebruik 
gemaakt van de basisbankdienst voor ondernemingen.

De wetgeving over de basisbankdienst is ingrijpend 
gewijzigd met ingang van 2023. In het regeerakkoord is 
bepaald dat de impact van deze wijzigingen zal worden 
geëvalueerd en dat de nodige aanpassingen zullen 
worden gedaan om het systeem te verbeteren.

De beschikbaarheid van cashgeld en geldautomaten

De vice-eersteminister is zich ten volle bewust van 
de bezorgdheden van burgers en handelaars omtrent 
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quant à la possibilité de retirer de l’argent liquide et de 
le déposer sur leur compte.

Au 31 octobre 2024, la Banque nationale a dénom-
bré 2628 sites de retrait automatique d’argent et 4442 dis-
tributeurs de billets individuels en Belgique.

Comme prévu dans l’accord de gouvernement, les 
banques doivent garantir un nombre suffisant de dis-
tributeurs e billets. Une attention particulière doit être 
portée à la disponibilité des distributeurs avec la fonc-
tion de dépôt. À cette fin, le gouvernement évaluera le 
protocole de mars 2023 dans les 12 mois suivant son 
entrée en fonctions.

L’évaluation portera principalement sur la proximité 
des distributeurs en termes de distance par rapport 
aux citoyens ainsi que sur leur disponibilité en termes 
de nombre de machines disponibles par groupe de 
citoyens. Les indicateurs déjà développés par la BNB 
seront déterminants dans cette évaluation.

Cette évaluation inclura aussi le dialogue entre les 
opérateurs de distributeurs de billets et les communes.

Le vice-premier ministre a déjà chargé ses services 
d’entamer l’évaluation prévue. Il a également rencontré 
Febelfin et Batopin pour leur faire part de ses préoccu-
pations et des attentes du gouvernement.

Entre-temps, il a également pris acte du fait que Batopin 
s’était formellement engagé envers l’Autorité belge de la 
concurrence à étendre son réseau de distributeurs de 
billets en Belgique en ajoutant 70 nouveaux sites d’ici 
la fin 2026, en plus des 220 sites supplémentaires déjà 
prévus dans le protocole de mars 2023. Dans ce cadre, 
Batopin installera 13 distributeurs supplémentaires dans 
la Région de Bruxelles-Capitale. En outre, Batopin ajou-
tera 14 communes et 25 entités locales supplémentaires 
à son plan. Batopin s’est donc engagé à disposer d’ici la 
fin de 2027 d’un réseau de 1040 points CASH avec plus 
de 2500 distributeurs de billets répartis dans 503 villes 
et communes.

Sur cette base, l’ABC a décidé de mettre fin à l’enquête 
ouverte en avril 2022. Il va sans dire que ces dévelop-
pements seront pris en compte lors de l’évaluation du 
protocole.

Cependant, l’évaluation du protocole de 2023 n’est 
pas la seule mesure envisagée dans l’accord de gou-
vernement. En complément du réseau de distributeurs 
de billets du secteur bancaire, le gouvernement sou-
haite augmenter l’offre de distributeurs de billets par 
l’intermédiaire du commerce de détail. À cette fin, la 

de mogelijkheid om cashgeld af te halen en te storten 
op hun rekening.

Op 31 oktober 2024 waren er volgens de Nationale 
Bank van België (NBB) 2628 sites met geldautomaten 
en 4442 individuele geldautomaten in België.

Zoals in het regeerakkoord is vastgelegd, moeten de 
banken een voldoende aantal geldautomaten garan-
deren. In het bijzonder zal aandacht worden besteed 
aan de beschikbaarheid van geldautomaten met een 
stortingsfunctie. Daarom zal de regering het protocol 
van 31 maart 2023 binnen de 12 maanden na haar 
aantreden evalueren.

De evaluatie zal hoofdzakelijk kijken naar de nabijheid 
van geldautomaten in termen van afstand tot burgers 
alsook de beschikbaarheid van geldautomaten in ter-
men van aantal automaten per groep van burgers. De 
indicatoren die reeds door de NBB werden uitgewerkt 
zullen richtinggevend zijn bij deze evaluatie.

De geplande evaluatie zal eveneens de dialoog tus-
sen de ATM-operatoren en de gemeenten omvatten.

De vice-eersteminister gaf zijn diensten reeds de 
opdracht om de evaluatie aan te vatten. Hij had ook 
al een ontmoeting met Febelfin en Batopin om hen op 
de hoogte te brengen van zijn bezorgdheden en de 
verwachtingen van de regering.

Inmiddels nam hij er ook akte van dat Batopin zich er 
tegenover de BMA toe heeft verbonden om haar ATM-
netwerk in België uit te breiden met 70 extra sites tegen 
eind 2026, bovenop de 220 bijkomende sites waarin al 
werd voorzien door het protocol van 31 maart 2023. 
Batopin zal daarbij 13 extra geldautomaten installeren 
in het Brussels Hoofdstedelijk Gewest. Daarnaast zal 
het 14 gemeenten en 25 deelgemeenten aan zijn plan 
toevoegen. Bijgevolg heeft Batopin er zich dus toe ge-
engageerd om tegen eind 2026 een netwerk uit te rollen 
van 1040 cashpoints met meer dan 2500 geldautomaten 
die verspreid zullen zijn over 503 steden en gemeenten.

Op basis hiervan heeft de BMA besloten om het on-
derzoek tegen Batopin te beëindigen. Het spreekt voor 
zich dat met deze ontwikkelingen rekening zal worden 
gehouden bij de evaluatie van het protocol.

De evaluatie van het protocol van 2023 is evenwel niet 
de enige maatregel waarin het regeerakkoord voorziet. 
Complementair aan het netwerk van geldautomaten 
van de bankensector, wenst de regering het aanbod 
van geldautomaten via de detailhandel te vergroten. 
Daartoe zal de wet van 2 oktober 2017 tot regeling van 
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loi du 2 octobre 2017 réglementant la sécurité privée et 
particulière sera modifiée pour rendre à nouveau possible 
l’installation et la gestion de distributeurs automatiques 
de billets dans les établissements commerciaux, tout en 
tenant compte des différents aspects liés à la sécurité.

L’accord de gouvernement est également clair en ce 
qui concerne une éventuelle initiative législative sur la 
présence des distributeurs de billets. Si le gouvernement 
conclut que les objectifs en matière de disponibilité 
d’argent liquide n’ont pas été atteints, il prendra une 
initiative législative, en tenant compte du droit de la 
concurrence.

Acceptation de l’argent liquide par les commerçants

Le vice-premier ministre souligne que les règles sont 
claires sur ce point. Depuis juillet 2022, les commerçants 
ont l’obligation d’offrir au moins un moyen de paiement 
électronique au consommateur lorsqu’ils sont en pré-
sence simultanée. Depuis mars 2024, les commerçants 
ne peuvent pas refuser les paiements en espèces des 
consommateurs lorsque la transaction a lieu en présence 
physique et simultanée. L’Inspection économique veille 
au respect de ces règles.

Dans son avis sur la proposition de loi DOC 56 0576, 
qui vise notamment à renforcer la politique de sanctions 
à l’encontre des commerçants qui refusent d’accepter les 
paiements en espèces, l’Inspection économique a indiqué 
que le cadre législatif actuel offre des moyens suffisants 
pour agir contre les commerçants qui enfreignent la loi.

Si une évaluation future montre que la législation 
actuelle est insuffisante en matière de contrôles, le vice-
premier ministre envisagera d’éventuels ajustements, 
en concertation avec les autres ministres compétents.

Portabilité des numéros de compte bancaire

Le vice-premier ministre affirme, à l’intention de 
M. Van Lommel, qu’il a bien l’intention de prendre des 
initiatives concernant la portabilité des numéros de 
compte bancaire. Le fait que certaines mesures de 
l’accord de gouvernement ne soient pas explicitement 
mentionnées dans l’exposé d’orientation politique ne 
change rien au fait que le vice-premier ministre travaillera 
sur ces mesures.

À cet égard, une analyse a effectivement été menée 
par la Commission européenne. Le résultat de cette 
analyse a été qu’une portabilité au niveau européen ne 
serait pas faisable.

de private en bijzondere veiligheid worden aangepast, 
zodat de installatie en het beheer van geldautomaten in 
handelszaken opnieuw mogelijk wordt, steeds rekening 
houdend met de diverse veiligheidsaspecten.

Wat een eventueel wettelijk initiatief betreft inzake de 
aanwezigheid van geldautomaten is het regeerakkoord 
eveneens duidelijk; indien de regering tot de conclusie 
komt dat de doelstellingen inzake de beschikbaar-
heid van cashgeld niet werden gehaald, zal ze een 
wetgevend initiatief nemen, rekening houdend met het 
mededingingsrecht.

Aanvaarding van cashgeld door handelaars

De vice-eersteminister wijst erop dat de wetgeving 
op dit punt duidelijk is. Sinds juli 2022 zijn handelaars 
verplicht om consumenten ten minste één elektronisch 
betaalmiddel aan te bieden wanneer zij in gelijktijdige 
aanwezigheid zijn. Sinds maart 2024 kunnen handelaars 
contante betalingen van consumenten niet meer weigeren 
wanneer de transactie plaatsvindt in gelijktijdige fysieke 
aanwezigheid. De Economie Inspectie houdt toezicht op 
de naleving van deze regels.

In haar advies op het wetsvoorstel DOC 56 0576, dat 
er onder meer toe strekt het sanctiebeleid ten aanzien 
van handelaars die weigeren om cashgeld te accepte-
ren, aan te scherpen, gaf de Economische Inspectie te 
kennen dat het huidige wetgevingskader hen voldoende 
middelen biedt om op te treden tegen handelaars die 
de wet overtreden.

Indien uit een toekomstige evaluatie zou blijken dat 
de huidige wetgeving toch niet zou volstaan op vlak 
van handhaving, zal de vice-eersteminister eventuele 
aanpassingen bekijken in samenspraak met de andere 
bevoegde ministers.

Overdraagbaarheid van bankrekeningnummers

Ter attentie van de heer Van Lommel deelt de vice-
eersteminister mee dat hij inderdaad van plan is initi-
atieven te nemen omtrent de overdraagbaarheid van 
bankrekeningnummers. Hij voegt eraan toe dat het feit 
dat bepaalde maatregelen uit het regeerakkoord niet 
expliciet worden genoemd in de beleidsverklaring, niet 
wegneemt dat hij die maatregelen ter harte zal nemen.

Er werd dienaangaande inderdaad een analyse uitge-
voerd door de Europese Commissie. Daaruit is gebleken 
dat een overdraagbaarheid op Europees niveau niet 
haalbaar zou zijn.
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Le gouvernement va donc étudier la faisabilité de cette 
mesure au niveau purement national, en coopération 
avec la BNB et le secteur.

Secteur des assurances

Le droit à l’oubli

Le Centre d’expertise des soins de santé (KCE) belge 
jouera un rôle central dans l’extension proposée du droit 
à l’oubli. De nouvelles pathologies pourront en effet être 
ajoutées à la grille de référence relative au droit à l’oubli 
sur proposition du KCE et après avis du Bureau de suivi 
de la tarification. Cette grille de référence concerne les 
pathologies chroniques pour lesquelles un délai d’attente 
raccourci est prévu.

C’est pourquoi le programme de travail du KCE pour 
l’année 2025 prévoit une étude visant à évaluer la faisa-
bilité scientifique de sa mission dans le cadre du droit à 
l’oubli pour les patients souffrant maladies chroniques, 
y compris les maladies mentales chroniques. Dès que 
le vice-premier ministre aura reçu les résultats de cette 
étude, il discutera des suites à donner à ce dossier avec 
le ministre de la Santé publique.

Après une étude réalisée sur le droit à l’oubli concer-
nant le cancer du sein et le diabète de type 1, le KCE 
a lancé, en novembre 2024, une nouvelle étude sur le 
cancer de la thyroïde, en vue de mettre à jour la grille 
de référence existante.

Les prochaines pathologies qui seront traitées par 
le KCE seront le mélanome de stade I et le VIH (SIDA).

Pour ces pathologies aussi, le vice-premier ministre 
prendra les mesures nécessaires après réception des 
résultats de ces études.

Catastrophes naturelles

La réforme prévue du cadre légal définira la responsa-
bilité et la couverture des différentes parties, pour garantir 
une répartition équilibrée des risques sans mettre en 
péril la stabilité financière des assureurs.

Il est donc possible que les limites d’intervention 
actuelles seront modifiées. L’objectif est que la réforme 
n’entraîne pas d’impact substantiel sur les primes payées 
par les assurés. On examinera comment il serait pos-
sible d’atteindre cet objectif, en concertation avec les 
assureurs, la BNB et les Régions.

De regering zal daarom de haalbaarheid van zulke 
maatregel op louter nationaal niveau onderzoeken, in 
samenwerking met de NBB en de sector.

Verzekeringssector

Het recht om vergeten te worden

Het Federaal Kenniscentrum voor de Gezondheidszorg 
(KCE) zal een centrale rol spelen bij de voorgenomen 
uitbreiding van het recht om vergeten te worden. Nieuwe 
aandoeningen kunnen immers op voorstel van het KCE 
en na advies van het Opvolgingsbureau voor de tarifering 
worden toegevoegd aan het referentierooster van het 
recht om vergeten te worden. Dit referentierooster heeft 
betrekking op de chronische aandoeningen waarvoor 
een verkorte wachttermijn geldt.

Daarom omvat het werkprogramma van het KCE 
voor 2025 een studie die de wetenschappelijke haalbaar-
heid moet beoordelen van hun opdracht in het kader 
van het recht om vergeten te worden voor patiënten 
met chronische aandoeningen, waaronder chronische 
psychische aandoeningen. Zodra de vice-eersteminister 
de resultaten van deze studie ontvangt, zal hij de verdere 
stappen in dit dossier bespreken met de minister van 
Volksgezondheid.

Na een studie over het recht om vergeten te worden 
voor borstkanker en diabetes type 1, startte het KCE 
in november 2024 een nieuwe studie over schildklier-
kanker, met als doel het bestaande referentierooster te 
actualiseren.

De volgende pathologieën die door het KCE zullen 
worden behandeld zijn stadium I-melanoom en hiv (aids).

Ook voor deze aandoeningen zal de vice-eerstemi-
nister, na ontvangst van de resultaten van de studies, 
de nodige stappen ondernemen.

Natuurrampen

De geplande hervorming van het wettelijke kader zal de 
verantwoordelijkheid en de dekking van de verschillende 
partijen definiëren om een evenwichtige verdeling van 
de risico’s te garanderen, zonder de financiële stabiliteit 
van de verzekeraars in het gedrang te brengen.

Het is daarom mogelijk dat de huidige interventieli-
mieten zullen worden aangepast. Het is de bedoeling 
dat de hervorming geen substantiële impact heeft op 
de door het publiek betaalde premies. In overleg met 
de verzekeraars, de NBB en de gewesten zal worden 
onderzocht hoe dit doel kan bereikt worden.
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Frais d’entrée et de gestion de l’épargne-pension

À la demande du précédent ministre de l’Économie 
Pierre-Yves Dermagne, la FSMA a mené, en 2024, 
une étude sur les formules d’assurance permettant 
aux épargnants de se constituer un capital pension 
complémentaire. La FSMA a notamment examiné si les 
compagnies d’assurance facturaient des frais élevés 
aux épargnants.

L’objectif était de déterminer si ces produits étaient 
conformes à l’obligation légale des assureurs de déve-
lopper des produits financiers dans l’intérêt des épar-
gnants. Les résultats de cette étude seront déterminants 
dans l’élaboration de la mesure prévue dans l’accord 
de gouvernement.

Le vice-premier ministre souligne que la FSMA a 
développé un outil de calcul en ligne pour sensibiliser 
les épargnants à l’impact des frais sur le capital qu’ils 
finiront par se constituer. Ces outils de comparaison 
des prix sont très utiles pour accroître la concurrence 
entre les institutions financières et ainsi obtenir des prix 
plus compétitifs.

Jeux de hasard

L’accord de gouvernement en matière de jeux de 
hasard prévoit un transfert de compétence du ministre 
de la Justice vers le ministre de l’Économie. Plusieurs 
membres ont interrogé le vice-premier ministre quant 
à la gestion des jeux de hasard par le SPF Économie.

Le vice-premier ministre affirme que des liens évidents 
existent entre les services du SPF Économie et la loi 
du 7 mai 1999 “sur les jeux de hasard, les paris, les 
établissements de jeux de hasard et la protection des 
joueurs” et, par conséquent, la Commission des jeux 
de hasard. Ces services joueront donc un rôle central 
dans la coordination et l’amélioration de ce secteur, dans 
le cadre de la mise en œuvre des dispositions prévues 
par l’accord de gouvernement.

La politique en matière de jeux de hasard se déploiera 
en plusieurs phases claires et structurées.

La procédure visant au transfert des compétences 
en matière de jeux de hasard vers le SPF Économie 
est déjà en cours de mise en œuvre. Cela constitue la 
première phase.

En tant que représentant exclusif du gouvernement, 
le vice-premier ministre veillera, dans une deuxième 
phase, à réformer la Commission des jeux de hasard 
en lui octroyant les moyens nécessaires pour garantir 

Instap- en beheerskosten van pensioensparen

Op vraag van de vorige minister van Economie, Pierre-
Yves Dermagne, heeft de FSMA in 2024 een onderzoek 
gevoerd naar verzekeringsformules waarmee spaarders 
extra pensioenkapitaal kunnen opbouwen. De FSMA heeft 
met name onderzocht of de verzekeringsmaatschappijen 
de spaarders hoge tarieven aanrekenen.

Het doel was na te gaan of deze producten in over-
eenstemming zijn met de wettelijke verplichting van 
verzekeraars om financiële producten te ontwikkelen 
in het belang van de spaarders. De resultaten van dit 
onderzoek zullen doorslaggevend zijn bij de uitwerking 
van de maatregel uit het regeerakkoord.

De vice-eersteminister wijst erop dat de FSMA een 
onlineberekeningsmodule heeft ontwikkeld om de spaar-
ders bewust te maken van de impact van de kosten op het 
kapitaal dat ze uiteindelijk zullen opbouwen. Dergelijke 
prijsvergelijkingsinstrumenten zijn zeer nuttig om de 
concurrentie tussen financiële instellingen te verhogen 
en zo tot meer competitieve prijzen te komen.

Kansspelen

Inzake kansspelen voorziet het regeerakkoord in 
een overdracht van de bevoegdheid van de minister 
van Justitie naar de minister van Economie. Meerdere 
leden hebben de vice-eersteminister bevraagd over 
het beheer van de kansspelen door de FOD Economie.

De vice-eersteminister stelt dat er duidelijke links zijn 
tussen de diensten van de FOD Economie en de wet 
van 7 mei 1999 op de kansspelen, de weddenschap-
pen, de kansspelinrichtingen en de bescherming van 
de spelers. Bijgevolg zijn er ook verbanden met de 
Kansspelcommissie. De diensten in kwestie zullen dan 
ook een centrale rol spelen in de coördinatie en verbete-
ring van die sector, als onderdeel van de implementatie 
van de in het regeerakkoord vervatte bepalingen.

Het kansspelbeleid zal in meerdere duidelijke en 
gestructureerde fasen worden uitgerold.

De procedure met het oog op de overdracht van de 
bevoegdheden inzake kansspelen naar de FOD Economie 
loopt al. Dat is de eerste fase.

Als exclusieve vertegenwoordiger van de rege-
ring zal de vice-eersteminister in een tweede fase de 
Kansspelcommissie hervormen, waarbij aan die commis-
sie de middelen worden gegeven die ze nodig heeft om 



590767/059DOC 56 59

K A M E R • 2e   Z I T T I N G  VA N  D E  5 6 e   Z I T T I N G S P E R I O D E 2024 2025 C H A M B R E   2e   S E S S I O N  D E  L A  5 6 e   L É G I S L AT U R E

sa mission légale de canalisation et pour assurer une 
protection effective des joueurs.

La troisième et dernière étape consistera en une 
modernisation de la législation. Les nouvelles pratiques 
ne s’intègrent souvent pas dans le cadre réglementaire 
actuel, rendant nécessaire une évaluation et une adapta-
tion afin de répondre aux objectifs principaux: encadrer 
l’offre de jeux et garantir la protection des joueurs.

Le vice-premier ministre portera une attention particu-
lière à la lutte contre les établissements de jeux illégaux, 
en ligne comme hors ligne. Cela exige non seulement 
des contrôles rigoureux et une application stricte des 
règles, mais aussi la création d’un environnement sécu-
risé, où les joueurs peuvent se sentir protégés, soutenus 
de manière responsable, et pleinement conscients des 
dangers des sites illégaux et risqués.

Protocole de collaboration entre l’Observatoire 
des prix, l’ Inspection économique et l’Autorité belge 
de la concurrence

Le vice-premier ministre est d’avis que l’approfon-
dissement du protocole entre l’Observatoire des prix, 
l’Inspection économique et l’ABC est primordial afin 
que chacune de ces entités se focalise sur ses propres 
forces, sans empiéter sur les compétences des autres, 
mais puisse également bénéficier de l’expertise qui peut 
être délivrée par les deux autres grâce à une bonne 
collaboration.

En effet, l’Observatoire des prix effectue des analyses 
de qualité, utiles pour objectiver l’évolution des marchés 
et identifier les anomalies à résoudre. L’ABC est l’autorité 
garante du respect des règles de concurrence indispen-
sables pour que toutes les entreprises puissent lutter à 
armes égales. L’Inspection économique, quant à elle, 
s’assure du respect des règles en matière de pratiques 
commerciales. Leurs missions sont distinctes mais 
complémentaires, et toutes essentielles pour assurer 
un marché compétitif.

En approfondissant ce protocole, le vice-premier 
ministre entend éviter des situations où deux autorités 
effectuent les mêmes analyses ou enquêtes sans com-
muniquer entre elles. Une telle situation s’est d’ailleurs 
produite récemment, soulignant la nécessité d’améliorer 
la coordination. Cela permettra des gains d’efficacité 
importants pour chacune d’elles.

haar wettelijke kanaliserende opdracht uit te voeren en 
een effectieve bescherming van de spelers te garanderen.

De derde en laatste fase betreft een modernisering 
van de wetgeving. De nieuwe praktijken passen vaak 
niet in de huidige regelgevende structuur, wat een eva-
luatie en een aanpassing nodig maakt, teneinde te 
voldoen aan de belangrijkste doelstellingen, namelijk 
het spelaanbod reguleren en de bescherming van de 
spelers waarborgen.

De vice-eersteminister zal bijzondere aandacht be-
steden aan de strijd tegen illegale gokgelegenheden, 
zowel online als offline. Zulks vereist niet alleen strenge 
controles en strikte handhaving van de regels, maar 
ook de creatie van een veilige omgeving, waar spelers 
zich beschermd voelen, op verantwoorde wijze worden 
ondersteund en zich volledig bewust zijn van de gevaren 
van illegale en risicovolle sites.

Het samenwerkingsprotocol tussen het Prijzen-
observatorium, de Economische Inspectie en de 
Belgische Mededingingsautoriteit

De vice-eersteminister is van oordeel dat de verdie-
ping van het protocol tussen het Prijzenobservatorium, 
de Economische Inspectie en de BMA essentieel is, 
opdat elk van die entiteiten zich op haar eigen sterktes 
kan richten, zonder inbreuk op de bevoegdheden van 
de andere, maar ook gebruik kan maken van de exper-
tise die door de andere twee kan worden aangebracht 
dankzij een goede samenwerking.

Het Prijzenobservatorium voert immers kwalitatief 
hoogstaande analyses uit, die nuttig zijn om de mark-
tevolutie te objectiveren en afwijkingen te identificeren 
die moeten worden opgelost. De BMA is de autoriteit die 
de naleving garandeert van de mededingingsregels die 
essentieel zijn als alle bedrijven op een gelijk speelveld 
willen concurreren. De Economische Inspectie ziet toe 
op de naleving van de regels inzake handelspraktijken. 
Hun opdrachten zijn verschillend, maar complementair, 
en allemaal onontbeerlijk om een competitieve markt 
te garanderen.

Door dat protocol te verdiepen, wil de vice-eerste-
minister situaties vermijden waarin twee autoriteiten 
dezelfde analyses of onderzoeken uitvoeren zonder 
onderling te communiceren. Een dergelijke situatie heeft 
zich trouwens onlangs voorgedaan, wat de behoefte 
aan een betere coördinatie onderstreept. Dat alles zal 
aanzienlijke efficiëntiewinsten voor elk van die autori-
teiten mogelijk maken.
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Économie numérique

Intelligence artificielle

Le vice-premier ministre considère que l’IA est un outil 
majeur pour le développement et la croissance de nos 
entreprises. Il est donc essentiel que celles-ci évoluent 
dans un cadre juridique clair.

Le ministre est pleinement conscient de la complexité 
institutionnelle en Belgique, en particulier lorsqu’il s’agit 
de mettre en œuvre un règlement aussi transversal 
que l’AI Act, qui touche tous les aspects de la société. 
Cependant, il souhaite faire en sorte que cette complexité 
ne soit pas ressentie par nos entreprises en leur offrant 
un point de contact unique, une application des règles 
cohérente et des environnements dédiés à l’expérimen-
tation de ces nouvelles technologies.

Spécialisation dans le domaine des TIC

Après avoir souligné que les formations dans ce 
domaine relèvent des compétences des entités fédé-
rées, le vice-premier ministre indique que les autorités 
fédérales et fédérées compétentes coopèrent dans le 
cadre d’un groupe de travail dirigé par le SPF Économie 
pour développer une stratégie cohérente concernant 
la numérisation de l’économie, y compris la formation 
des profils TIC.

Les femmes ne représentant toujours qu’une vingtaine 
de pourcent des travailleurs dans le secteur numérique, 
le vice-premier ministre soutient en particulier le projet 
Women in Digital, qui vise à encourager les femmes à 
travailler dans ce secteur. De cette façon, nous augmen-
terons significativement le nombre de profils spécialisés 
dans le domaine des TIC.

E-commerce

Le vice-premier ministre indique que, grâce à l’accord 
de gouvernement, le secteur belge de l’e-commerce 
bénéficie enfin de l’impulsion décisive qu’il mérite. En 
tant que ministre de l’Économie, le vice-premier ministre 
considère l’e-commerce comme un puissant outil per-
mettant d’offrir davantage de liberté aux entrepreneurs, 
d’offrir plus de choix aux consommateurs et de numériser 
davantage l’économie belge. Cependant, il souligne que 
l’on ne doit pas perdre de vue le contexte plus large 
de la durabilité ainsi que les défis structurels auxquels 
l’économie est confrontée.

Afin de réduire l’impact environnemental de l’e-com-
merce, des actions sont déjà en cours tant au niveau 
belge qu’au niveau européen. Le vice-premier ministre 

Digitale economie

Artificiële intelligentie

De vice-eersteminister meent dat AI een belangrijk 
hulpmiddel is voor de ontwikkeling en de groei van onze 
bedrijven. Duidelijke juridische regels ter zake zijn voor 
de ondernemingen dan ook onmisbaar.

De vice-eersteminister is zich ten volle bewust van de 
institutionele complexiteit in België, zeker als het gaat 
om de implementatie van een verordening die dermate 
gebiedsoverschrijdend is als de AI Act, die alle aspecten 
van de samenleving raakt. Hij wil er zich echter voor 
inzetten dat onze bedrijven die complexiteit niet voelen, 
door hen een uniek aanspreekpunt te bieden, alsook 
door te zorgen voor coherentie in de toepassing van de 
regels en voor omgevingen bedoeld voor experimenten 
met die nieuwe technologieën.

Specialisatie in ICT

Na erop gewezen te hebben dat opleiding en vorming 
tot de bevoegdheden van de gefedereerde entiteiten 
behoren, deelt de vice-eersteminister mee dat de be-
voegde federale en deelstaten samenwerken in een 
werkgroep onder leiding van de FOD Economie, om een 
coherente strategie te ontwikkelen voor de digitalisering 
van de economie, met inbegrip van opleidingen voor 
ICT-profielen.

Nog steeds vertegenwoordigen vrouwen slechts 
ongeveer twintig procent van de beroepsbevolking in 
de digitale sector. De vice-eersteminister steunt dan 
ook in het bijzonder het project Women in Digital, dat 
vrouwen aanmoedigt om aan de slag te gaan in de 
digitale sector. Op deze manier zal het aantal profielen 
dat gespecialiseerd is in ICT, aanzienlijk stijgen.

E-commerce

De vice-eersteminister stelt dat de Belgische e-com-
mercesector dankzij het regeerakkoord eindelijk de 
beslissende impuls krijgt die hij verdient. Als minister 
van Economie ziet de vice-eersteminister e-commerce 
als een krachtig instrument om ondernemers meer vrij-
heid te geven, consumenten meer keuze te bieden en de 
Belgische economie verder te digitaliseren. Hij benadrukt 
echter dat de ruimere context van duurzaamheid en de 
structurele uitdagingen voor de economie niet uit het 
oog mogen worden verloren.

Om de gevolgen van e-commerce voor het milieu 
te verminderen, wordt zowel op Belgisch als Europees 
niveau reeds actie ondernomen. De vice-eersteminister 
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entend engager un dialogue pour explorer les mesures 
à prendre en vue de:

— réduire l’impact environnemental et les effets sur 
la mobilité;

— mettre en place un modèle d’e-commerce plus 
efficace et durable;

— sensibiliser les consommateurs à l’impact négatif 
des retours et des livraisons infructueuses;

— encourager une logistique plus durable, par exemple 
en optimisant l’organisation des livraisons et en maxi-
misant l’utilisation des points de retrait et de collecte;

— explorer, stimuler et promouvoir des avancées 
technologiques dans l’économie numérique;

— soutenir des initiatives qui encouragent la consom-
mation locale, telles que l’initiative numérique “Local Day 
“lancée par Becom, qui se déroule le jour du Black Friday.

Concurrence déloyale via le commerce en ligne en 
provenance de l’étranger

Cette problématique s’inscrit dans le cadre plus 
large de la question des importations, et en particu-
lier des importations en provenance de pays tiers de 
l’Union européenne.

Le vice-premier ministre est pleinement conscient de 
l’ampleur de ces enjeux en matière de santé, de sécurité, 
de concurrence, de climat et d’environnement. À cet 
égard, il soutient les propositions récemment publiées 
par la Commission européenne, qui prévoit des mesures 
pour rendre les importations via le commerce en ligne 
plus sûres et plus durables [COM(2025) 37 final]. Pour 
y parvenir, on recourra à des contrôles plus coordonnés 
entre les douanes et les autorités de surveillance du mar-
ché, ainsi qu’à des actions coordonnées en matière de 
sécurité des produits. De meilleurs contrôles permettront 
de détecter plus rapidement les produits non conformes 
et de les retirer du marché européen.

Économie durable

Économie circulaire

Ce gouvernement place l’économie circulaire au plus 
haut de ses priorités et est déterminé à entreprendre 

is van plan een dialoog op gang te brengen om na te 
gaan welke maatregelen moeten worden genomen met 
het oog op:

— het verminderen van de gevolgen voor het milieu 
en de mobiliteit;

— het implementeren van een efficiënter en duurzamer 
e-commercemodel;

— het bewustmaken van de consumenten van de 
negatieve gevolgen van retourzendingen en vruchteloze 
leveringen;

— het aanmoedigen van een duurzamere logis-
tiek, bijvoorbeeld door de organisatie van leveringen 
te optimaliseren en het gebruik van inzamelpunten te 
maximaliseren;

— het verkennen, stimuleren en bevorderen van 
technologische vooruitgang in de digitale economie;

— het ondersteunen van initiatieven die lokale con-
sumptie aanmoedigen, zoals het door Becom gelan-
ceerde digitale initiatief “Local Day”, dat plaatsvindt op 
dezelfde dag als “Black Friday”.

Oneerlijke concurrentie via onlinehandel uit het 
buitenland

Deze problematiek kadert in de bredere kwestie van 
invoer, en zeker invoer vanuit niet-EU-landen.

De vice-eersteminister is zich ten volle bewust van 
de omvang van deze vraagstukken op het gebied van 
gezondheid, veiligheid, concurrentie, klimaat en milieu. 
In dit verband steunt hij de onlangs gepubliceerde voor-
stellen van de Europese Commissie met maatregelen 
om de invoer via onlinehandel veiliger en duurzamer te 
maken (COM(2025) 37 final). Daarbij zou ingezet worden 
op meer gecoördineerde controles tussen douane- en 
markttoezichtautoriteiten en gecoördineerde acties 
op het gebied van productveiligheid. Betere controles 
zullen ertoe leiden dat niet-conforme producten sneller 
worden opgespoord en verwijderd kunnen worden van 
de Europese markt.

Duurzame economie

Circulaire economie

De circulaire economie vormt een absolute prioriteit 
voor deze regering, die vastbesloten is om de nodige 
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les réformes nécessaires pour renforcer les efforts dans 
ce domaine.

Comme prévu dans l’accord de gouvernement, le 
gouvernement soutiendra l’économie circulaire en déve-
loppant une véritable vision économique et industrielle. 
Cette vision met l’accent sur la promotion de projets 
innovants, de nouveaux modèles économiques durables, 
l’adaptation de la réglementation et une meilleure assis-
tance aux services publics.

Il conviendra d’examiner attentivement les obstacles 
que rencontrent les entreprises dans la réalisation de 
la transition circulaire.

L’administration continuera à soutenir la transition de 
l’économie vers un modèle circulaire et plus durable en 
contribuant à la rédaction, au développement et à la mise 
en œuvre de la politique fédérale par l’intermédiaire d’un 
nouveau plan d’action fédéral détaillé.

Dans cette dynamique, le gouvernement veillera à 
tirer les leçons du précédent plan d’action fédéral en vue 
d’amplifier l’efficacité et l’impact des efforts consentis. 
La coordination avec les Régions sera améliorée pour 
garantir une approche cohérente et coordonnée, dans 
le respect des compétences de chacun. Cela a été un 
défi dans le passé. Il conviendra de se concentrer sur 
les initiatives circulaires approfondies et bien réfléchies.

Le nouveau plan d’action fédéral aura pour objectif 
principal de faciliter et de stimuler l’économie circulaire en 
Belgique, en posant des principes fondamentaux solides 
pour la transition vers un modèle plus durable. En outre, 
le plan énoncera des objectifs concrets et mesurables, 
s’inscrira dans une approche cohérente et alignée et 
s’appuiera sur des fondements scientifiques solides.

Le calendrier du plan d’action fédéral sera peau-
finé en collaboration avec le ministre de la Transition 
environnementale.

Lutte contre le greenwashing et l’obsolescence 
programmée

Les allégations trompeuses en matière de durabilité 
(greenwashing) seront considérées comme des pratiques 
commerciales trompeuses. Cette mesure contribue 
aux initiatives en faveur d’une économie circulaire. 

hervormingen door te voeren om de inspanningen op 
dit gebied te versterken.

Zoals vastgelegd in het regeerakkoord zal de regering 
de circulaire economie ondersteunen door een echte 
economische en industriële visie te ontwikkelen. Deze 
visie legt de nadruk op de bevordering van innovatieve 
projecten, nieuwe duurzame bedrijfsmodellen, de aan-
passing van de regelgeving en een betere ondersteuning 
van de openbare diensten.

De obstakels die bedrijven tegenkomen bij de overgang 
naar een circulair model dienen zorgvuldig onderzocht 
te worden.

De administratie zal de overgang naar een duurzamer 
en circulair economisch model blijven ondersteunen 
door bij te dragen aan de opstelling, ontwikkeling en 
implementatie van het federale beleid via een nieuw en 
gedetailleerd federaal actieplan.

Daarbij zullen de nodige lessen worden getrokken uit 
het vorige federale actieplan, waardoor de effectiviteit 
en de impact van de inspanningen zal toenemen. De 
coördinatie met de gewesten zal worden versterkt om 
een coherente en gecoördineerde benadering te waar-
borgen, met respect voor ieders bevoegdheden. Dit bleek 
in het verleden een uitdaging. De focus zal liggen op 
doordachte en goed uitgewerkte circulaire initiatieven.

Het nieuw federaal actieplan plan zal in hoofdzaak 
gericht zijn op het vergemakkelijken en stimuleren van de 
circulaire economie in België, door solide basisprincipes 
te leggen voor de overgang naar een duurzamer model. 
Het plan zal voorts concrete en meetbare doelstellingen 
bevatten en uitgaan van een coherente en afgestemde 
aanpak. Het zal voorzien zijn van een solide weten-
schappelijke basis.

Het tijdschema van het federaal actieplan zal verder 
worden uitgewerkt in samenwerking met de minister van 
Ecologische Transitie.

Strijd tegen greenwashing en ingebouwde veroudering

Misleidende duurzaamheidsclaims (greenwashing) 
zullen als misleidende handelspraktijken worden be-
schouwd. Die maatregel is een van de initiatieven op 
het gebied van circulaire economie. Het betreft een 
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Cela constitue une transposition de la directive dite 
“empowering consumers2”. L’objectif est de fournir aux 
consommateurs des informations adéquates pour leurs 
décisions d’achat. Cela contribue à un level playing field 
pour les entreprises en ce qui concerne les informations 
sur leurs performances et impact environnementaux.

En ce qui concerne le contrôle, le vice-premier ministre 
affirme que l’Inspection économique, dont l’intervention 
sera renforcée, accordera une attention particulière au 
greenwashing, étant donné que les consommateurs ne 
peuvent pas toujours évaluer la fiabilité des allégations 
concernant l’environnement ou la durabilité.

La directive dite “empowering consumers” prévoit 
également des dispositions visant à lutter contre l’obso-
lescence programmée. Certaines pratiques liées à 
l’obsolescence précoce programmée seront interdites.

Les services au sein du SPF Économie travailleront 
à l’élaboration d’un avant-projet de loi pour la transpo-
sition de cette directive d’ici mi-2025. La directive doit 
être transposée avant le 27 mars 2026.

Protection des consommateurs

Quelques membres s’interrogeaient quant à la répar-
tition des compétences au sein du gouvernement en ce 
qui concerne la protection des consommateurs.

Le vice-premier ministre souligne que la protection 
des consommateurs n’est pas seulement une priorité 
importante du gouvernement, mais qu’elle est égale-
ment indissociablement liée à la politique économique 
plus large de la Belgique. En tant que ministre chargé 
de l’Économie, il est convaincu qu’un haut degré de 
protection des consommateurs est essentiel au bon 
fonctionnement d’un marché équitable, transparent et 
performant.

Bien que le ministre de la Protection des consomma-
teurs soit le responsable principal de cette matière, il est 
important de souligner que la protection des consom-
mateurs et la croissance économique vont de pair. La 
politique de consommation ne peut pas être abordée 
de manière isolée, car un marché sain et fonctionnel 
dépend également de structures économiques et de 
marché efficaces qui assurent une concurrence loyale 
et la transparence.

2 Directive (UE) 2024/825 du Parlement européen et du Conseil du 
28 février 2024 modifiant les directives 2005/29/CE et 2011/83/
UE pour donner aux consommateurs les moyens d’agir en faveur 
de la transition verte grâce à une meilleure protection contre les 
pratiques déloyales et grâce à une meilleure information.

omzetting van de zogenaamde “empowering consumers”-
richtlijn2. Het doel is om consumenten te voorzien van 
gepaste informatie voor hun aankoopbeslissingen. Dat 
draagt bij aan een gelijk speelveld voor bedrijven met 
betrekking tot de informatie over hun milieuprestaties 
en milieu-impact.

Wat het toezicht betreft, verklaart de vice-eersteminister 
dat de Economische Inspectie, waarvan het optreden 
meer slagkracht zal krijgen, bijzondere aandacht zal 
besteden aan greenwashing, aangezien consumenten 
de betrouwbaarheid van milieu- of duurzaamheidsclaims 
niet altijd kunnen beoordelen.

De “empowering consumers”-richtlijn bevat ook be-
palingen om ingebouwde veroudering tegen te gaan. 
Bepaalde praktijken die verband houden met ingebouwde 
veroudering zullen worden verboden.

De diensten van de FOD Economie zullen werken aan 
een voorontwerp van wet met het oog op de omzetting 
van die richtlijn tegen midden 2025. De richtlijn moet 
voor 27 maart 2026 zijn omgezet.

Consumentenbescherming

Enkele leden plaatsten vraagtekens bij de be-
voegdheidsverdeling binnen de regering betreffende 
consumentenbescherming.

De vice-eersteminister onderstreept dat de bescher-
ming van de consument niet enkel een belangrijke 
prioriteit vormt, maar tevens onlosmakelijk verbonden 
is met het bredere economische beleid van België. Als 
minister bevoegd voor Economie is hij ervan overtuigd 
dat een hoge mate van consumentenbescherming van 
essentieel belang is voor een eerlijke, transparante en 
goed functionerende markt.

Hoewel de minister van Consumentenbescherming de 
primaire verantwoordelijkheid heeft voor de bescherming 
van de consument, is het belangrijk te benadrukken 
dat consumentenbescherming en economische groei 
hand in hand gaan. Consumentenbeleid kan niet op een 
geïsoleerde manier worden behandeld, aangezien een 
gezonde en goed functionerende markt ook afhankelijk 
is van effectieve economische en marktstructuren die 
zorgen voor eerlijke concurrentie en transparantie.

2 Richtlijn (EU) 2024/825 van het Europees Parlement en de Raad 
van 28 februari 2024 tot wijziging van de Richtlijnen 2005/29/
EG en 2011/83/EU wat betreft het versterken van de positie van 
de consument voor de groene transitie door middel van betere 
informatie en door middel van bescherming tegen oneerlijke 
praktijken.
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La collaboration avec le ministre Beenders sera d’une 
grande importance pour la mise en œuvre des disposi-
tions de l’accord de gouvernement. Les missions des 
deux ministres se complètent et se chevauchent. Leur 
action conjointe sera axée sur le renforcement de la 
confiance des consommateurs.

À l’attention de M. Prévot, le vice-premier ministre 
confirme qu’un protocole dans le cadre de la répartition 
des compétences est actuellement en cours d’élabora-
tion. Ce protocole définira les principes de collaboration 
nécessaires à une mise en œuvre efficace de l’accord 
de gouvernement en matière de protection des consom-
mateurs. Une réunion aura lieu prochainement avec le 
ministre Beenders pour discuter des prochaines étapes.

Le vice-premier ministre assure qu’une attention 
stricte sera portée à la mise en œuvre et au respect 
de l’accord de gouvernement. Des dossiers tels que le 
renforcement du contrôle sur la vente en porte-à-porte 
ou le cadre pour le marketing d’influence, mentionnés 
dans l’accord de gouvernement, seront développés 
davantage dans la note de politique.

3. Répliques

Mme Lieve Truyman (N-VA), M. Jeroen Soete (Vooruit) 
et Mme Leentje Grillaert (cd&v) remercient le vice-pre-
mier ministre pour ses réponses et se réjouissent de 
poursuivre leur coopération.

M. Reccino Van Lommel (VB) fait remarquer que 
le vice-premier ministre est resté superficiel dans ses 
réponses à de nombreuses questions. Seuls les sec-
teurs chimique et pharmaceutique ont été cités comme 
exemples de secteurs stratégiques. Le vice-premier 
ministre a également souvent renvoyé à d’autres ministres 
compétents ou à l’UE, ce qui soulève la question suivante: 
que fera le vice-premier ministre lui-même? Soit dit en 
passant, le cadre actuel pour le paiement en espèces 
est désormais considéré comme suffisant, ce que le 
membre regrette. Il a posé des questions précises et 
attend des réponses précises en retour.

M. Patrick Prévot (PS) reconnaît le mérite d’avoir 
répondu à la plupart des questions. Il y a eu effectivement 
un effort pour pouvoir apporter évidemment une série de 
réponses sur quelques éléments précis, et notamment 
les mesures de simplification administrative. Le député 
entend qu’il y a une clause de rendez-vous déjà à partir 
de la fin du mois de juin.

Pour le secteur de la défense, le député entend 
aussi qu’il sera pleinement intégré, et qu’il y aura une 

De samenwerking met minister Beenders zal van 
groot belang zijn bij de uitvoering van de bepalingen 
uit het regeerakkoord. De taken van beide ministers 
zijn complementair, maar ook overlappend. Hun geza-
menlijke inzet zal gericht zijn op het versterken van het 
vertrouwen van de consument.

Ter attentie van de heer Prévot bevestigt de vice-
eersteminister dat een protocol inzake de bevoegd-
heidsverdeling momenteel in opmaak is. Het zal de 
samenwerkingsprincipes vastleggen die nodig zijn 
voor een efficiënte uitvoering van het regeerakkoord 
betreffende consumentenbescherming. Binnenkort zal 
er een overleg plaatsvinden met minister Beenders om 
de verdere stappen te bespreken.

De vice-eersteminister verzekert dat er nauwgezet 
zal worden toegezien op de uitvoering en naleving van 
het regeerakkoord. Zaken zoals het strikter toezicht op 
deur-aan-deurverkoop of het kader voor influencermar-
keting, die deel uitmaken van het regeerakkoord, zullen 
verder worden uitgewerkt in de beleidsnota.

3. Replieken

Mevrouw Lieve Truyman (N-VA), de heer Jeroen Soete 
(Vooruit) en mevrouw Leentje Grillaert (cd&v) bedanken 
de vice-eersteminister voor zijn antwoorden en kijken 
uit naar de verdere samenwerking.

De heer Reccino Van Lommel (VB) wijst erop dat de 
vice-eersteminister bij heel wat vragen op de vlakte is 
gebleven. Bij de strategische sectoren worden louter 
de chemie- en farmasector als voorbeeld gegeven. Er 
wordt ook dikwijls verwezen naar de andere bevoegde 
ministers of naar de EU, zodat de vraag rijst: wat gaat 
de vice-eersteminister zelf doen? Overigens wordt voor 
het betalen met cash geld het huidige kader nu wel vol-
doende geacht, wat het lid betreurt. Het lid heeft precieze 
vragen gesteld, en verwacht precieze antwoorden terug.

De heer Patrick Prévot (PS) vindt het een verdienste 
van de minister dat hij op de meeste vragen heeft ge-
antwoord. Hij heeft inderdaad getracht antwoorden te 
geven over specifieke aspecten en is vooral uitvoerig 
ingegaan op de vragen over administratieve vereenvou-
diging. Het lid maakt uit de antwoorden op dat reeds eind 
juni bepaalde afspraken zullen worden gehonoreerd.

De heer Prévot heeft tevens begrepen de defensie-
sector volkomen deel zal uitmaken van de plannen en 
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collaboration avec le ministre de la Défense afin de 
maximiser les retours économiques pour notre pays.

Pour ce fameux protocole avec le ministre Beenders, 
le député entend qu’il est en cours de réalisation. On 
devra donc patienter.

Sauf erreur, il n’y a pas eu de réponse sur les zones 
test. Les fameuses zones test. Ces zones permettent 
de déroger à certaines législations ou offrent une aide 
à l’interprétation de celles-ci pour les nouvelles tech-
nologies ou les nouveaux produits. À quelle situation 
concrète pourrait répondre cette mesure? À quelles 
nouvelles technologies le vice-premier ministre songe-
t-il? De quel secteur économique s’agit-il et à quelles 
législations est-il permis de faire exception? Le député 
comprend que cela vise l’intelligence artificielle. Il attendra 
effectivement la note de politique générale.

Il faudra également attendre la note de politique géné-
rale pour les questions concernant l’accord Mercosur. 
Le député prend évidemment rendez-vous pour la dis-
cussion sur la note de politique générale afin d’avoir les 
compléments de réponse.

Mme Annik Van den Bosch (PVDA-PTB) ne souscrit 
pas à l’affirmation selon laquelle la classe laborieuse sera 
récompensée par une augmentation du pouvoir d’achat. 
En effet, les gens devront travailler plus longtemps pour 
une pension moins élevée. En outre, l’augmentation 
des chèques-repas est soumise à conditions, de sorte 
que les employeurs ne seront pas obligés d’appliquer 
cette augmentation. En outre, si les négociations sur 
l’indexation ne débouchent pas sur un accord dans 
les délais impartis, c’est le gouvernement qui décidera 
de l’indexation. En bref, les travailleurs seront laissés 
pour compte.

Comme l’a mentionné Mme Almaci, cet exposé d’orien-
tation politique manque de vision. Le député s’inquiète 
de la politique industrielle pour la prochaine législature. 
Par exemple, l’exposé ne contient pas grand-chose sur 
la manière de faire face aux coûts élevés de l’énergie. 
Par ailleurs, en ce qui concerne les distributeurs auto-
matiques de billets, il ressort des évaluations actuelles 
qu’ils sont déjà trop peu nombreux. Pourquoi le vice-
premier ministre continue-t-il d’attendre pour intervenir 
sur le plan législatif?

Mme Meyrem Almaci (Ecolo-Groen) attend avec 
impatience un dialogue et considère que la méthode 
de travail actuelle n’est pas sérieuse. De nombreux 
éléments doivent encore être mis au point, par exemple 
en ce qui concerne l’économie durable. Aucune réponse 

dat met de minister van Defensie zal worden samen-
gewerkt om de terugverdieneffecten voor ons land te 
maximaliseren.

De spreker noteerde dat aan het veelbesproken pro-
tocol met minister Beenders momenteel wordt gewerkt. 
Men zal dus geduld moeten oefenen.

Tenzij hij zich vergist, heeft de minister geen antwoord 
gegeven op de vraag rond de kwestieuze testzones. In 
die zones zijn uitzonderingen op bepaalde wetgeving 
van kracht of wordt hulp geboden bij de interpretatie 
ervan voor nieuwe technologieën of producten. Op 
welke concrete situatie zou die maatregel een antwoord 
kunnen bieden? Aan welke nieuwe technologieën denkt 
de vice-eersteminister? Over welke economische sector 
gaat het en voor welke wetgeving zijn uitzonderingen 
toegestaan? Het lid begrijpt dat ter zake op artificiële 
intelligentie wordt gefocust. Hij zal dan maar de beleids-
nota afwachten.

Voor de vragen over de Mercosur-overeenkomst zal 
eveneens op de beleidsnota moeten worden gewacht. 
Het lid kondigt aan uiteraard bij de bespreking van de 
beleidsnota aanwezig te zullen zijn om aanvullende 
antwoorden te krijgen.

Mevrouw Annik Van den Bosch (PVDA-PTB) is niet 
akkoord dat de werkende klasse zal worden beloond 
met een koopkrachtverhoging. Er moet namelijk langer 
worden gewerkt voor een lager pensioen. Overigens zijn 
aan de verhoging van de maaltijdcheques voorwaarden 
verbonden, zodat de werkgevers niet verplicht zijn om 
die verhoging toe te passen. Bovendien, wanneer de 
onderhandelingen over de index niet leiden tot een ak-
koord binnen de bepaalde tijd, zal de regering over de 
index beslissen. Kortom, de werkende mensen blijven 
in de kou staan.

Zoals aangehaald door mevrouw Almaci, ontbreekt 
in deze beleidsverklaring een visie. Het lid maakt zich 
zorgen over het industriebeleid voor de komende legisla-
tuur. Er wordt bijvoorbeeld weinig gezegd over de aanpak 
van de hoge energiekosten. Overigens, wat betreft de 
geldautomaten, blijkt uit de huidige evaluaties blijkt al 
dat er te weinig geldautomaten zijn. Waarom blijft de 
vice-eersteminister wachten om wetgevend in te grijpen?

Mevrouw Meyrem Almaci (Ecolo-Groen) kijkt uit naar 
een dialoog en vindt de huidige werkwijze niet ernstig. 
Vele zaken zullen nog worden uitgewerkt, bijvoorbeeld 
wat betreft de duurzame economie. Op de grote funda-
mentele vraagstukken is er geen fundamenteel antwoord 
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fondamentale n’a été apportée aux grandes questions 
fondamentales, par exemple en ce qui concerne la 
législation sur les jeux de hasard, la chaîne courte, les 
investissements publics et la SFPIM. Quant à Belfius, 
la membre n’a obtenu de réponse de la part d’aucun 
des trois ministres auxquels elle s’est adressée. C’est 
étonnant, et cela semble indiquer que Belfius va être 
vendu. La membre fait également observer que de 
nombreuses questions spécifiques sont restées sans 
réponse, comme celle concernant la vente de données. 
Enfin, on ne sait toujours pas clairement qui sera associé 
à la politique industrielle en tant que partie prenante.

III. — DISCUSSION DES PROPOSITIONS 
DE RECOMMANDATION

M. Anthony Dufrane (MR), Mme Lieve Truyman (N-
VA), Mme Anne Pirson (Les Engagés), M. Jeroen Soete 
(Vooruit) et Mme Leentje Grillaert (cd&v) présentent la 
proposition de recommandation n° 1 rédigée comme suit:

“1. Recommandation déposée en réunion publique 
de la Commission de l’Économie, de la Protection des 
consommateurs et de la Digitalisation, à la fin de la 
discussion de l’exposé d’orientation politique.

La commission, ayant entendu le vice-premier ministre 
et ministre de l’Emploi, de l’Économie et de l’Agriculture, 
marque son accord sur la vision politique présentée 
dans l’exposé d’orientation politique et demande de la 
mettre en œuvre.”

Mme Annik Van den Bosch (PVDA-PTB) présente 
les propositions de recommandation nos 2 à 5 rédigées 
comme suit:

“2. Concernant la loi de blocage salarial de 1996

La Commission, ayant entendu l’exposé d’orientation 
politique du ministre de l’Emploi, de l’Économie et de 
l’Agriculture, Considérant que le gouvernement a pour 
objectif de protéger le pouvoir d’achat des citoyens, 
Considérant que ce ne sont pas les coûts salariaux, 
mais les prix élevés de l’énergie et les charges adminis-
tratives qui mettent l’industrie en difficulté, Considérant 
que la productivité et les bénéfices des entreprises ont 
fortement augmenté au cours des dernières décennies, 
alors que les salaires restent à la traîne (la productivité 
a augmenté de 20 % au cours des 20 dernières années, 
tandis que les salaires réels n’ont augmenté que de 6 %), 
Considérant que, dans des secteurs tels que l’industrie 
automobile, les coûts salariaux ne représentent qu’un 
faible pourcentage des coûts totaux (par exemple, 8 % 

gegeven, bijvoorbeeld wat betreft de kansspelwetgeving, 
de korte keten, de publieke investeringen en SFPIM. Wat 
betreft Belfius, blijft het lid zonder antwoord bij drie 
verschillende ministers. Dat is opmerkelijk en lijkt tot de 
conclusie te leiden dat Belfius gaat verkocht worden. 
Het lid merkt ook op dat vele punctuele vragen onbeant-
woord bleven, zoals de verkoop van data. Tot slot blijft 
het onduidelijk wie als stakeholder wordt betrokken bij 
het industrieel beleid.

III. — BESPREKING VAN DE VOORSTELLEN 
VAN AANBEVELING

De heer Anthony Dufrane (MR), mevrouw Lieve 
Truyman (N-VA), mevrouw Anne Pirson (Le Engagés), 
de heer Jeroen Soete (Vooruit) en mevrouw Leentje 
Grillaert (cd&v) dienen het voorstel van aanbeve-
ling nr. 1 in, luidende:

“1. Aanbeveling ingediend in openbare vergadering van 
de Commissie voor Economie, Consumentenbescherming 
en Digitalisering tot besluit van de bespreking van de 
beleidsverklaring.

De Commissie, gehoord de vice-eersteminister en 
minister van Werk, Economie en Landbouw, gaat akkoord 
met de beleidsvisie zoals voorgesteld in de beleidsver-
klaring en vraagt deze beleidsverklaring uit te voeren.”

Mevrouw Annik Van den Bosch (PVDA-PTB) dient 
de voorstellen tot aanbeveling nrs. 2 tot 5 in, luidende:

“2. Over de loonblokkeringswet van 1996

De commissie, gehoord de beleidsverklaring van de 
minister van Werk, Economie en Landbouw, overwe-
gende dat de regering als doel heeft de koopkracht van 
burgers te beschermen, gezien dat niet de loonkosten, 
maar de hoge energieprijzen en administratieve lasten 
de industrie in moeilijkheden brengen, overwegende dat 
de productiviteit en bedrijfswinsten de afgelopen decen-
nia sterk zijn gestegen, terwijl de lonen achterblijven (de 
productiviteit is de afgelopen 20 jaar met 20 % gestegen, 
terwijl de reële lonen slechts met 6 % stegen), overwe-
gende dat in sectoren zoals de automobielindustrie de 
loonkosten slechts een klein percentage van de totale 
kosten bedragen (bijvoorbeeld 8 % bij Audi en gemid-
deld 10 % in de Belgische industrie), overwegende dat 
de strikte loonwetgeving vrije onderhandelingen tussen 
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chez Audi et 10 % en moyenne dans l’industrie belge), 
Considérant que la législation salariale stricte empêche 
les négociations libres entre partenaires sociaux, ce qui 
entraîne un retard salarial structurel,

Recommande au ministre de l’Emploi, de l’Économie 
et de l’Agriculture de plaider, au sein du gouvernement, 
en vue d’une adaptation de la loi de blocage salarial, de 
sorte que les partenaires sociaux puissent à nouveau 
mener des négociations salariales libres.

3. Concernant le blocage des prix de l’énergie

La Commission, ayant entendu l’exposé d’orientation 
politique du ministre de l’Emploi, de l’Économie et de 
l’Agriculture, Considérant que les prix élevés de l’éner-
gie constituent une charge considérable tant pour les 
ménages que pour les entreprises, Considérant que la 
hausse des coûts de l’énergie a un impact négatif sur le 
pouvoir d’achat des citoyens et nuit à la compétitivité des 
entreprises (la facture énergétique moyenne d’un ménage 
a augmenté de 70 % en 2022, alors que les entreprises 
ont été confrontées à un surcoût allant jusqu’à 300 %), 
Considérant que de nombreux pays européens ont 
déjà pris des mesures pour réguler et stabiliser les 
prix de l’énergie (la France a gelé les hausses de prix 
de l’électricité à 4 % en 2022, tandis que la Belgique 
n’a pas pris de mesure similaire), Considérant que la 
crise énergétique touche particulièrement les petites et 
moyennes entreprises (PME) et les ménages vulnérables 
(40 % des PME ont indiqué qu’elles rencontraient des 
difficultés en 2023 en raison des coûts élevés de l’éner-
gie), Considérant qu’un blocage des prix de l’énergie 
est nécessaire pour garantir la stabilité économique et 
réduire les inégalités sociales,

Recommande au ministre de l’Emploi, de l’Économie 
et de l’Agriculture de plaider, au sein du gouvernement, 
en faveur d’un blocage des prix de l’électricité et du gaz 
afin de protéger les citoyens et les entreprises contre 
les hausses de prix excessives.

4. Concernant la nécessité d’obliger les banques à 
prévoir davantage de distributeurs automatiques de billets

La Commission, ayant entendu l’exposé d’orientation 
politique du ministre de l’Emploi, de l’Économie et de 
l’Agriculture, Considérant que le nombre de distribu-
teurs automatiques de billets a fortement diminué ces 
dernières années en Belgique (entre 2018 et 2023, près 
de 30 % des distributeurs automatiques de billets ont 
disparu), Considérant que de plus en plus de citoyens, 
en particulier les personnes âgées et les habitants des 
zones rurales, ont des difficultés à accéder à l’argent 
liquide (dans certains villages, le distributeur le plus 
proche se trouve à plus de 10 km), Considérant que 

sociale partners verhindert, wat leidt tot een structurele 
loonachterstand,

Beveelt de minister van Werk, Economie en Landbouw 
aan om binnen de regering te pleiten voor een aanpassing 
van de loonblokkeringswet, zodat vrije loononderhande-
lingen tussen sociale partners opnieuw mogelijk worden.

3. Over het blokkeren van de energieprijzen

De commissie, gehoord de beleidsverklaring van de 
minister van Werk, Economie en Landbouw, overwegende 
dat de hoge energieprijzen een aanzienlijke last vormen 
voor zowel huishoudens als bedrijven, overwegende dat 
de stijgende energiekosten een negatieve invloed hebben 
op de koopkracht van burgers en de concurrentiepositie 
van bedrijven ondermijnen (de gemiddelde energiefactuur 
van een gezin steeg in 2022 met 70 %, terwijl bedrijven 
tot 300 % meer betaalden), overwegende dat tal van 
Europese landen reeds maatregelen hebben genomen 
om de energieprijzen te reguleren en te stabiliseren 
(Frankrijk bevroor de elektriciteitsprijsstijgingen op 4 % 
in 2022, terwijl België geen gelijkaardige maatregel 
nam), overwegende dat de energiecrisis vooral kleine 
en middelgrote ondernemingen (kmo’s) en kwetsbare 
huishoudens zwaar treft (40 % van de kmo’s gaf aan 
in 2023 moeilijkheden te ondervinden door de hoge 
energiekosten), overwegende dat een blokkering van de 
energieprijzen noodzakelijk is om economische stabiliteit 
te garanderen en sociale ongelijkheid te verminderen,

Beveelt de minister van Werk, Economie en Landbouw 
aan om binnen de regering te pleiten voor een blokkering 
van de elektriciteits- en gasprijzen om burgers en bedrij-
ven te beschermen tegen buitensporige prijsstijgingen.

4. Over het verplichten van banken tot meer bank- 
automaten

De commissie, gehoord de beleidsverklaring van de 
minister van Financiën, overwegende dat het aantal 
bankautomaten in België de afgelopen jaren sterk is 
afgenomen (tussen 2018 en 2023 verdwenen bijna 30 % 
van de bankautomaten), overwegende dat steeds meer 
burgers, vooral ouderen en mensen in landelijke gebie-
den, moeilijkheden ondervinden om toegang te krijgen 
tot contant geld (in sommige dorpen is de dichtstbijzijnde 
bankautomaat op meer dan 10 km afstand), overwegende 
dat het wegvallen van bankautomaten leidt tot financiële 
uitsluiting en afhankelijkheid van digitale betalingen 
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la disparition des distributeurs automatiques de billets 
entraîne l’exclusion financière et la dépendance aux 
paiements numériques (25 % de la population belge 
préfère toujours les paiements en espèces pour les 
dépenses quotidiennes), Considérant que les banques 
se concentrent de plus en plus sur la digitalisation et la 
réduction des coûts, au détriment de l’accessibilité des 
services bancaires de base, Considérant que l’argent 
liquide reste un moyen de paiement essentiel et doit 
rester accessible à tous,

Recommande au ministre de l’Emploi, de l’Économie 
et de l’Agriculture d’obliger les banques à garantir un 
nombre suffisant de distributeurs automatiques de billets, 
afin que chaque citoyen puisse avoir accès à l’argent 
liquide à une distance raisonnable de chez lui.

5. Concernant l’instauration d’un moratoire sur la 
fermeture d’entreprises stratégiques

La Commission, ayant entendu l’exposé d’orientation 
politique du ministre de l’Emploi, de l’Économie et de 
l’Agriculture, Considérant que les entreprises stratégiques 
jouent un rôle crucial pour l’emploi et la stabilité écono-
mique, Considérant que, ces dernières années, plusieurs 
entreprises industrielles et productives essentielles ont 
fermé ou sont menacées de fermeture (comme l’usine 
Audi à Forest qui a fermé en 2025) et qu’ArcelorMittal 
envisage une délocalisation en Inde, Considérant que 
les fermetures ont souvent lieu malgré des résultats 
bénéficiaires, uniquement pour profiter aux actionnaires 
et pour procéder à une délocalisation (de nombreuses 
entreprises qui ferment sont toujours bénéficiaires, 
mais choisissent de se délocaliser dans des pays à bas 
salaires), Considérant que la disparition de ces entre-
prises a un impact négatif sur l’économie régionale et 
augmente la dépendance aux importations, Considérant 
que d’autres pays ont pris des mesures pour protéger les 
secteurs stratégiques contre les fermetures (la France et 
l’Allemagne disposent de mécanismes pour bloquer les 
fermetures d’industries stratégiques ou pour permettre 
l’intervention des pouvoirs publics),

Recommande au ministre de l’Emploi, de l’Économie 
et de l’Agriculture de plaider, au sein du gouvernement, 
en faveur d’un moratoire sur la fermeture d’entreprises 
stratégiques, afin de préserver l’activité économique 
essentielle et l’emploi.”

M. Reccino Van Lommel (VB) et M. Dieter Keuten 
(VB) présentent les propositions de recommandation 
nos 6 à 18 rédigées comme suit:

“La commission,

(25 % van de Belgische bevolking verkiest nog steeds 
cash betalingen voor dagelijkse uitgaven), overwegende 
dat banken steeds meer inzetten op digitalisering en 
kostenbesparingen, ten nadele van de toegankelijkheid 
van basisbankdiensten, overwegende dat cash geld 
een essentieel betaalmiddel blijft en toegankelijk moet 
blijven voor iedereen,

Reveelt de minister van werk Economie en landbouw 
aan om banken te verplichten tot het garanderen van 
een voldoende aantal bankautomaten, zodat iedere 
burger binnen een redelijke afstand toegang heeft tot 
contant geld.

5. Over het invoeren van een moratorium op de sluiting 
van strategische bedrijven

De commissie, gehoord de beleidsverklaring van de 
minister van Economie, overwegende dat strategische 
bedrijven een cruciale rol spelen in de werkgelegenheid 
en economische stabiliteit, overwegende dat de afgelo-
pen jaren meerdere essentiële industriële en productieve 
bedrijven zijn gesloten of bedreigd worden met sluiting 
(zoals de sluiting van de Audi-fabriek in 2025 in Vorst) 
en de dreiging dat Arcelormittal gaat delokaliseren 
naar India. overwegende dat sluitingen vaak gebeuren 
ondanks winstgevende resultaten, enkel omwille van 
aandeelhouders winsten en delokalisatie (veel bedrijven 
die sluiten, boeken nog steeds winst, maar kiezen voor 
verplaatsing naar lageloonlanden), overwegende dat 
het verdwijnen van deze bedrijven een negatieve impact 
heeft op de regionale economie en de afhankelijkheid 
van import verhoogt, overwegende dat andere landen 
maatregelen hebben genomen om strategische sectoren 
te beschermen tegen sluiting (Frankrijk en Duitsland 
hebben mechanismen om sluitingen in strategische 
industrieën te blokkeren of overheidsinterventies mo-
gelijk te maken),

Beveelt de minister van werk Economie en landbouw 
aan om binnen de regering te pleiten voor een mora-
torium op de sluiting van strategische bedrijven, zodat 
essentiële economische activiteit en werkgelegenheid 
behouden blijven.”

De heer Reccino Van Lommel (VB) en de heer Dieter 
Keuten (VB) dienen de voorstellen tot aanbeve-
ling nrs. 6 tot 18 in, luidende:

“De commissie,
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Ayant entendu le vice-premier ministre et ministre de 
l’Emploi, de l’Économie et de l’Agriculture, recommande:

6. d’élaborer des politiques asymétriques en tenant 
compte des priorités des Régions;

7. de tenir compte du principe de subsidiarité et du 
principe des compétences d’attribution;

8. parallèlement aux réglementations européennes, 
d’utiliser nos propres forces et de mener nos propres 
politiques en fonction des besoins des différentes entités 
fédérées;

9. d’identifier les secteurs stratégiques et d’élaborer 
un plan d’action spécifique pour chaque secteur;

10. de protéger nos entreprises de la concurrence 
déloyale en faisant de la lutte contre les contrefaçons 
une priorité;

11. de protéger nos entreprises contre les rachats 
hostiles internationaux;

12. de compenser toute charge administrative imposée 
aux entreprises par une simplification administrative;

13. de revoir les contrats trop stricts dans l’horeca 
afin que les contrats de brasserie soient enfin dissociés 
des contrats de bail de l’établissement;

14. de réformer la loi Breyne, pour que les petits 
travaux de rénovation et les contrats conclus avec dif-
férents entrepreneurs puissent aussi bénéficier de la 
protection prévue;

15. de veiller à la protection du pouvoir d’achat;

16. de renforcer l’utilisation de l’argent liquide dans 
les commerces en sanctionnant mieux les infractions;

17. de veiller à ce que les modifications qui seront 
apportées aux conditions d’assurance n’entraînent pas 
une hausse générale des prix des assurances, ce qui 
produirait un effet contreproductif indésirable;

18. de prévoir, dans chaque commune, un distributeur 
automatique de billets qui sera accessible aux personnes 
handicapées et bien situé – à proximité de places de 
stationnement suffisantes et d’arrêts de transports en 
commun.”

Na de vice-eersteminister en minister van Werk, 
Economie en Landbouw, te hebben gehoord, beveelt de 
commissie voor Economie, Consumentenbescherming 
en Digitalisering aan:

6. werk te maken van een asymmetrisch beleid, re-
kening houdend met de prioriteiten van de Gewesten;

7. rekening te houden met het subsidiariteitsbeginsel 
en het principe van toegewezen bevoegdheden;

8. naast de Europese regelgeving uit te gaan van eigen 
kracht en een eigen beleid te voeren dat afgestemd is 
op de noden van de verschillende deelstaten;

9. de strategische sectoren te identificeren en specifiek 
per sector een actieplan uit te werken;

10. onze ondernemingen te vrijwaren van valse con-
currentie door een prioriteit te maken van de bestrijding 
van namaakproducten;

11. onze bedrijven te beschermen tegen internationale 
vijandige overnames;

12. om elke administratieve last voor een onderneming 
te compenseren met een administratieve vereenvoudiging;

13. de wurgcontracten in de horeca te herzien zodat 
brouwerijcontracten eindelijk losgekoppeld worden van 
de huurovereenkomst van het handelspand;

14. de wet-Breyne te hervormen, zodat ook kleine 
renovatiewerken en contracten bij afzonderlijke aan-
nemers, van bescherming kunnen genieten;

15. te waken over de bescherming van de koopkracht;

16. het gebruik van cash geld in handelszaken te 
verankeren door inbreuken beter te sanctioneren;

17. erover te waken dat aanpassingen van verzekerings-
voorwaarden niet leiden tot een algemene prijsstijging 
van verzekeringen, wat een ongewenst averechts effect 
zou teweegbrengen;

18. per gemeente een bankautomaat te voorzien, 
toegankelijk zijn voor mindervaliden en goed gelegen 
in de nabijheid van voldoende parkeerplaatsen en van 
haltes van het openbaar vervoer.”
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Mme Meyrem Almaci (Ecolo-Groen) et Mme Raja 
Maouane (Ecolo-Groen) présentent les propositions 
de recommandation nos 19 à 24 rédigées comme suit:

“19. de porter le niveau d’investissement du gouver-
nement de 3 % actuellement à 4 %, comme le gouverne-
ment Vivaldi l’avait fait précédemment, et conformément 
à l’appel lancé dans le rapport Draghi visant à augmenter 
les investissements publics;

20. de doter la politique d’investissement d’une straté-
gie industrielle tournée vers l’avenir, en mettant l’accent 
sur la circularité, la neutralité climatique et la justice 
sociale, et en y associant activement tous les acteurs 
concernés, en particulier les syndicats et les organisa-
tions environnementales;

21. de s’opposer aux formes de déréglementation qui 
nuiraient à la sécurité juridique des entreprises et à la 
prévisibilité à leur égard, qui affaibliraient à long terme 
la compétitivité axée sur la durabilité, qui mettraient 
en danger notre santé et notre environnement, et qui 
affecteraient le bien-être et la confiance des citoyens; 
d’adopter une position dans le cadre du règlement euro-
péen Omnibus qui n’éroderait pas mais renforcerait le 
pacte vert pour l’Europe, notamment en ce qui concerne:

— la directive relative à la publication d’informations 
en matière de durabilité par les entreprises (CSRD);

— la directive sur le devoir de vigilance des entreprises 
en matière de durabilité (CSDD);

— la taxonomie de l’Union européenne;

— le règlement REACH.

L’affaiblissement de mesures de protection environ-
nementale et sociale importantes sous le prétexte de 
réduire la bureaucratie n’est en effet pas une stratégie 
de puissance économique. Il s’agit d’un pas en arrière 
imprudent qui met à mal les règles devant précisément 
contribuer à rendre notre économie durable.

22. de concrétiser le droit à la réparation en collabo-
ration avec les autres ministres compétents (notamment 
le ministre chargé du climat et de l’économie circulaire), 
conformément à la directive européenne sur le droit à 
la réparation et notamment:

— en mettant en œuvre, dans les plus brefs délais et 
de manière conviviale, l’indice de réparabilité développé 
par le gouvernement précédent pour les ordinateurs 
portables, les lave-vaisselles, les aspirateurs, les ton-
deuses à gazon, les nettoyeurs à haute pression, les 

Mevrouw Meyrem Almaci (Ecolo-Groen) en me-
vrouw Raja Maouane (Ecolo-Groen) dienen de voorstellen 
van aanbeveling nrs. 19 tot 24 in, luidende:

“19. om het investeringsniveau van de regering op te 
trekken van de nu voorziene 3 % tot het niveau van 4 %, 
zoals de vivaldiregering voor haar, en conform de oproep 
tot hogere overheidsinvesteringen van het rapport Draghi;

20. om een toekomstgerichte industriële strategie in 
investeringsbeleid te ontwikkelen, waarbij circulariteit, 
klimaatneutraliteit en sociale rechtvaardigheid centraal 
staan en waarbij alle stakeholders, en in het bijzonder de 
vakbonden en milieubeweging, actief betrokken worden;

21. om zich te verzetten tegen vormen van deregu-
lering die die de rechtszekerheid en voorspelbaarheid 
voor bedrijven zou ondergraven, het op duurzaamheid 
gerichte concurrentievermogen op de lange termijn zou 
verzwakken, onze gezondheid en milieu in gevaar brengen 
en het welzijn en vertrouwen van burgers zou aantasten. 
Om in het kader van het Europese Omnibusverordening 
een positie in te nemen dat de Europese Green Deal 
niet uitholt, maar versterkt, onder meer op het vlak van:

— de richtlijn duurzaamheidsrapportering door be-
drijven (CSRD);

— de richtlijn inzake passende zorgvuldigheid in het 
bedrijfsleven op het gebied van duurzaamheid (beter 
gekend als de zorgplichtwet, CS3D);

— de EU-taxonomie;

— de Reach-verordening.

Het verzwakken van belangrijke milieu- en sociale 
beschermingsmaatregelen onder het mom van minder 
bureaucratie is immers geen strategie voor economische 
kracht. Het is een roekeloze stap terug, waarbij juist de 
regels die onze economie toekomstbestendig moeten 
maken, worden ondermijnd.

22. het recht op repareren te realiseren in samen-
werking met de andere bevoegde ministers (zoals de 
minister bevoegd voor klimaat en circulaire economie), 
conform de Europese Right to Repair-richtlijn, onder 
andere door:

— de door de vorige regering ontwikkelde herstelbaar-
heidsindex (of reparatiescore) voor laptops, vaatwassers, 
stofzuigers, grasmachines, hogedrukreinigers, wasma-
chines, tv’s, fietsen, elektrische fietsen en elektrische 
steps zo snel mogelijk en op een gebruiksvriendelijke 
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machines à laver, les téléviseurs, les vélos, les vélos 
électriques et les trottinettes électriques, et en l’étendant 
dans la mesure du possible à d’autres produits, afin 
que les consommateurs puissent voir en un coup d’œil 
si le produit concerné est facilement réparable ou non;

— en faisant évoluer cet indice vers un indice de via-
bilité, afin que les consommateurs reçoivent également 
les informations nécessaires sur la fiabilité d’un produit 
et sur sa durée de vie normale;

— en continuant à développer la plateforme de répa-
ration, à laquelle sont associés tous les acteurs de la 
chaîne et qui devra laisser de la place aux précurseurs;

— en réduisant le coût des réparations, par exemple 
en réduisant la TVA sur les réparations d’appareils 
électroménagers.

23. de développer une vision de l’économie sociale 
en prêtant attention aux profils vulnérables;

24. de prendre des mesures proactives pour lutter 
contre les allégations trompeuses, le greenwashing et 
l’obsolescence programmée et prendre des sanctions 
en la matière.”

Mme Meyrem Almaci (Ecolo-Groen) et Mme Sarah 
Schlitz (Ecolo-Groen) présentent les propositions de 
recommandation nos 25 à 26 rédigées comme suit:

“25. d’intégrer le passage de l’accord de gouvernement 
concernant le “circuit court” dans la vision politique en 
matière d’agriculture en tant que spécification technique 
dans le cadre des procédures d’appel d’offres des mar-
chés publics alimentaires;

26. de compléter la note de politique générale rela-
tive à la transition sociale et écologique par ce qui suit: 
“Soutenir l’agriculture, c’est aussi accélérer la transition 
vers un modèle économique, social et écologique plus 
durable et plus résilient.”

M. Patrick Prévot (PS) et Mme Sophie Thémont 
(PS) présentent les propositions de recommandation 
nos 27 à 35 rédigées comme suit:

“La commission, ayant entendu l’exposé d’orientation 
politique “Économie et Agriculture” du ministre de l’Éco-
nomie et de l’Agriculture, émet les recommandations 
suivantes:

— de manière générale:

27. de fournir à la Chambre des représentants, sans tar-
der, le cadre budgétaire étayé et le calendrier d’exécution 

manier door te voeren en waar mogelijk uit te breiden 
naar andere producten, zodat consumenten in een oog-
opslag zien of iets al dan niet gemakkelijk te herstellen is;

— deze index te upgraden naar een leefbaarheids-
index, zodat consumenten ook de nodige informatie 
krijgen over de betrouwbaarheid van een product en 
hoe lang dit normaal gezien zal mee gaan;

— verder werk maken van het repair-platform, waarin 
alle actoren in de keten betrokken worden en dat ruimte 
moet bieden aan voorlopers;

— repareren goedkoper te maken, door bijvoorbeeld de 
btw op herstellingen van huishoudtoestellen te verlagen.

23. om een visie uit te werken op sociale economie 
met aandacht voor kwetsbare profielen;

24. proactief actie te ondernemen om misleidende 
claims, greenwashing en geplande veroudering tegen 
te gaan en te sanctioneren.”

Mevrouw Meyrem Almaci (Ecolo-Groen) en me-
vrouw Sarah Schlitz (Ecolo-Groen) dienen de voorstellen 
van aanbeveling nrs. 25 tot 26 in, luidende:

“25. om de passage van het regeerakkoord met be-
trekking tot de “korte keten” mee op e nemen in de 
beleidsvisie landbouw, als technische specificatie in de 
aanbestedingsprocedure van de openbare voedselmarkt;

26. om de beleidsnota aan te vullen met betrekking 
tot de sociale en ecologische transitie als volgt: “De 
landbouw ondersteunen, dat is ook de transitie versnel-
len naar een duurzamer en veerkrachtiger economisch, 
sociaal en ecologisch model.”

De heer Patrick Prévot (PS) en mevrouw Sophie 
Thémont (PS) dienen de voorstellen van aanbeve-
ling nrs. 27 tot 35 in, luidende:

“De commissie, gehoord de beleidsverklaring van 
de minister van Economie en Landbouw, formuleert de 
volgende aanbevelingen:

— algemene aanbeveling:

27. de Kamer van volksvertegenwoordigers onverwijld 
het onderbouwde budgettaire kader en het tijdpad voor 
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de l’accord de gouvernement pour l’ensemble de la 
législature;

— en matière d’agriculture:

28. d’adopter une loi sur la protection des prix agri-
coles, à l’exemple de la loi Egalim en France;

29. de travailler, en concertation avec les Régions, 
à une stratégie globale pour répondre aux enjeux de 
renouvellement générationnel;

30. de s’opposer fermement à l’accord avec le 
Mercosur;

— en matière d’Économie:

31. d’élever le niveau des investissements publics 
à 4 % à l’horizon 2030;

32. de veiller à une concertation équilibrée dans 
cadre de la préparation du plan de relance industriel et 
sa conciliation avec les objectifs climatiques et, dans ce 
cadre, de rencontrer l’ensemble des partenaires sociaux 
et organisations de la société civile concernés;

33. dans le cadre du paquet Omnibus soumis par la 
Commission européenne, de se positionner contre une 
révision à la baisse:

— de la directive sur la publication d’informations en 
matière de durabilité par les entreprises (CSRD);

— de la directive sur le devoir de vigilance des entre-
prises en matière de durabilité (CS3D);

— de la taxonomie européenne;

— du mécanisme d’ajustement carbone aux frontières 
(CBAM);

34. de veiller à la sauvegarde de la compétitivité des 
PME qui ont investi dans la décarbonisation et la moder-
nisation de leur production ces dernières années et qui 
reçoivent maintenant le signal que leurs investissements 
ont peut-être été vains;

35. dans le cadre de l’augmentation annoncée du 
niveau des dépenses militaires, de garantir – comme 
prévu dans la DIRS – dès le départ l’implication des 
entreprises et du secteur recherche et développement 
belges et d’assurer une politique ambitieuse en matière 
de retours sociétaux en particulier au regard des intérêts 
majeurs pour la Région wallonne.”

de uitvoering van het regeerakkoord te bezorgen voor 
de hele legislatuur;

— inzake Landbouw:

28. een wet ter bescherming van de landbouwprijzen 
te doen aannemen, naar het voorbeeld van de EGalim-
wet in Frankrijk;

29. in overleg met de gewesten te werken aan een 
alomvattende strategie om een antwoord te bieden op 
de uitdagingen van de generatiewissel;

30. zich krachtig te verzetten tegen de overeenkomst 
met Mercosur;

— inzake Economie:

31. het overheidsinvesteringsniveau tegen 2030 tot 4 % 
te verhogen;

32. te zorgen voor evenwichtig overleg bij de voorbe-
reiding van het plan voor de industriële relance en voor 
de afstemming ervan op de klimaatdoelstellingen, alsook 
met het oog daarop alle betrokken sociale partners en 
middenveldorganisaties te ontmoeten;

33. zich in het kader van het door de Europese 
Commissie voorgelegde Omnibuspakket tegen een 
neerwaarts bijgestelde herziening uit te spreken van:

— de richtlijn met betrekking tot duurzaamheidsrap-
portering door ondernemingen (CSRD);

— de richtlijn inzake passende zorgvuldigheid in het 
bedrijfsleven op het gebied van duurzaamheid (CS3D);

— de EU-taxonomie;

— het koolstofgrensmechanisme (CBAM);

34. het concurrentievermogen te vrijwaren van de 
kmo’s die de voorbije jaren hebben geïnvesteerd in het 
koolstofvrij maken en moderniseren van hun productie 
en die nu de boodschap krijgen dat hun investeringen 
misschien zinloos zijn geweest;

35. overeenkomstig de DIRS, van bij het begin werk te 
maken van de betrokkenheid van de Belgische bedrijven 
en O&O-sector bij de aangekondigde verhoging van de 
militaire uitgaven, alsook op het vlak van maatschappelijke 
terugverdieneffecten een ambitieus beleid te voeren en 
daarbij in het bijzonder rekening te houden met de zeer 
grote belangen van het Waals Gewest”.
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M. Dieter Keuten (VB) et Mme Katleen Bury (VB) 
présentent les propositions de recommandation 
nos 36 à 41 rédigées comme suit:

“La commission,

Ayant entendu l’exposé d’orientation politique du 
ministre Clarinval,

Recommande au gouvernement:

36. d’œuvrer en faveur d’une simplification adminis-
trative étendue pour les agriculteurs et les entreprises 
du secteur alimentaire;

37. d’œuvrer en faveur de contrôles plus stricts des 
importations afin de lutter contre la concurrence déloyale;

38. de soutenir le développement de l’agriculture du 
carbone (carbon farming) ou de l’agriculture climati-
quement neutre grâce au captage du CO2 ainsi que les 
recherches scientifiques menées à ce sujet;

39. de soutenir pleinement l’innovation et les nouvelles 
techniques génomiques sans permettre aux multinatio-
nales de prendre le pouvoir;

40. d’élaborer une approche sur mesure pour les 
entreprises du circuit court, tant pour leurs exploita-
tions agricoles que pour leurs magasins à la ferme. 
Les charges administratives et les contrôles aveugles 
au moyen de check-lists doivent être réduits en priorité 
pour ces entreprises;

41. lors des négociations d’accords de libre-échange, 
d’insérer également des clauses miroirs pour le secteur 
chimique, notamment pour les exportations de pesticides 
et de produits phytopharmaceutiques.”

IV. — VOTES

Les propositions de recommandation nos 2 et 3 sont 
successivement rejetées par 11 voix contre 3.

Résultat du vote nominatif:

Ont voté pour:

PS: Patrick Prévot;

PVDA-PTB: Annik Van den Bosch;

Ecolo-Groen: Meyrem Almaci.

De heer Dieter Keuten (VB) en mevrouw Katleen 
Bury (VB) dienen de voorstellen tot aanbeve-
ling nrs. 36 tot 41 in, luidende:

“De commissie,

Gehoord hebbende de beleidsverklaring van minister 
Clarinval,

Beveelt de regering aan:

36. werk te maken van een doorgedreven administra-
tieve vereenvoudiging voor boeren en voedingsbedrijven;

37. werk te maken van strengere invoercontroles om 
oneerlijke concurrentie tegen te gaan;

38. het wetenschappelijk onderzoek naar en de ont-
wikkeling van carbon farming ofwel “klimaatneutrale 
landbouw door CO2-captatie” te ondersteunen;

39. volledige steun aan innovatie en nieuwe genoom-
technieken (NGT’s) te verlenen zonder dat multinationals 
de macht overnemen;

40. een aanpak op maat voor korte keten bedrijven te 
ontwikkelen, zowel wat betreft hun landbouwbedrijf als 
voor hun hoevewinkel. De administratieve lasten en de 
blinde checklistcontroles moeten voor deze bedrijven 
prioritair omlaag;

41. tijdens de onderhandelingen over vrijhandelsak-
koorden ook spiegelclausules voor de chemische sector 
toe te voegen, met name voor de uitvoer van pesticiden 
en gewasbeschermingsmiddelen.”

IV. — STEMMINGEN

De voorstellen van aanbeveling nrs. 2 en 3 worden 
achtereenvolgens verworpen met 11 tegen 3 stemmen.

De naamstemming is als volgt:

Hebben voorgestemd:

PS: Patrick Prévot;

PVDA-PTB: Annik Van den Bosch;

Ecolo-Groen: Meyrem Almaci.
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Ont voté contre:

N-VA: Michael Freilich, Lieve Truyman, Kathleen 
Depoorter;

VB: Dieter Keuten, Reccino Van Lommel;

MR: Anthony Dufrane, Youssef Handichi;

Les Engagés: Ismaël Nuino, Anne Pirson;

Vooruit: Jeroen Soete;

cd&v: Leentje Grillaert.

Se sont abstenus:

Nihil.

La proposition de recommandation n° 4 est rejetée 
par 9 voix contre 5.

Résultat du vote nominatif:

Ont voté pour:

VB: Dieter Keuten, Reccino Van Lommel;

PS: Patrick Prévot;

PVDA-PTB: Annik Van den Bosch;

Ecolo-Groen: Meyrem Almaci.

Ont voté contre:

N-VA: Michael Freilich, Lieve Truyman, Kathleen 
Depoorter;

MR: Anthony Dufrane, Youssef Handichi;

Les Engagés: Ismaël Nuino, Anne Pirson;

Vooruit: Jeroen Soete;

cd&v: Leentje Grillaert.

Se sont abstenus:

Nihil.

La proposition de recommandation n° 5 est rejetée 
par 12 voix contre 2.

Hebben tegengestemd:

N-VA: Michael Freilich, Lieve Truyman, Kathleen 
Depoorter;

VB: Dieter Keuten, Reccino Van Lommel;

MR: Anthony Dufrane, Youssef Handichi;

Les Engagés: Ismaël Nuino, Anne Pirson;

Vooruit: Jeroen Soete;

cd&v: Leentje Grillaert.

Hebben zich onthouden:

Nihil.

Het voorstel van aanbeveling nr. 4 wordt verworpen 
met 9 tegen 5 stemmen.

De naamstemming is als volgt:

Hebben voorgestemd:

VB: Dieter Keuten, Reccino Van Lommel;

PS: Patrick Prévot;

PVDA-PTB: Annik Van den Bosch;

Ecolo-Groen: Meyrem Almaci.

Hebben tegengestemd:

N-VA: Michael Freilich, Lieve Truyman, Kathleen 
Depoorter;

MR: Anthony Dufrane, Youssef Handichi;

Les Engagés: Ismaël Nuino, Anne Pirson;

Vooruit: Jeroen Soete;

cd&v: Leentje Grillaert.

Hebben zich onthouden:

Nihil.

Het voorstel van aanbeveling nr. 5 wordt verworpen 
met 12 tegen 2 stemmen.
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Résultat du vote nominatif:

Ont voté pour:

PS: Patrick Prévot;

PVDA-PTB: Annik Van den Bosch.

Ont voté contre:

N-VA: Michael Freilich, Lieve Truyman, Kathleen 
Depoorter;

VB: Dieter Keuten, Reccino Van Lommel;

MR: Anthony Dufrane, Youssef Handichi;

Les Engagés: Ismaël Nuino, Anne Pirson;

Vooruit: Jeroen Soete;

cd&v: Leentje Grillaert;

Ecolo-Groen: Meyrem Almaci.

Se sont abstenus:

Nihil.

Les propositions de recommandation nos 6 à 12 sont 
successivement rejetées par 12 voix contre 2.

Résultat du vote nominatif:

Ont voté pour:

VB: Dieter Keuten, Reccino Van Lommel.

Ont voté contre:

N-VA: Michael Freilich, Lieve Truyman, Kathleen 
Depoorter;

MR: Anthony Dufrane, Youssef Handichi;

PS: Patrick Prévot;

PVDA-PTB: Annik Van den Bosch;

Les Engagés: Ismaël Nuino, Anne Pirson;

Vooruit: Jeroen Soete;

cd&v: Leentje Grillaert;

Ecolo-Groen: Meyrem Almaci.

De naamstemming is als volgt:

Hebben voorgestemd:

PS: Patrick Prévot;

PVDA-PTB: Annik Van den Bosch.

Hebben tegengestemd:

N-VA: Michael Freilich, Lieve Truyman, Kathleen 
Depoorter;

VB: Dieter Keuten, Reccino Van Lommel;

MR: Anthony Dufrane, Youssef Handichi;

Les Engagés: Ismaël Nuino, Anne Pirson;

Vooruit: Jeroen Soete;

cd&v: Leentje Grillaert;

Ecolo-Groen: Meyrem Almaci.

Hebben zich onthouden:

Nihil.

De voorstellen van aanbeveling nrs. 6 tot 12 worden 
achtereenvolgens verworpen met 12 tegen 2 stemmen.

De naamstemming is als volgt:

Hebben voorgestemd:

VB: Dieter Keuten, Reccino Van Lommel.

Hebben tegengestemd:

N-VA: Michael Freilich, Lieve Truyman, Kathleen 
Depoorter;

MR: Anthony Dufrane, Youssef Handichi;

PS: Patrick Prévot;

PVDA-PTB: Annik Van den Bosch;

Les Engagés: Ismaël Nuino, Anne Pirson;

Vooruit: Jeroen Soete;

cd&v: Leentje Grillaert;

Ecolo-Groen: Meyrem Almaci.
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Se sont abstenus:

Nihil.

Les propositions de recommandation nos 13 à 15 sont 
successivement rejetées par 11 voix contre 2 et 
une abstention.

Résultat du vote nominatif:

Ont voté pour:

VB: Dieter Keuten, Reccino Van Lommel.

Ont voté contre:

N-VA: Michael Freilich, Lieve Truyman, Kathleen 
Depoorter;

MR: Anthony Dufrane, Youssef Handichi;

PS: Patrick Prévot;

Les Engagés: Ismaël Nuino, Anne Pirson;

Vooruit: Jeroen Soete;

cd&v: Leentje Grillaert;

Ecolo-Groen: Meyrem Almaci.

S’est abstenue:

PVDA-PTB: Annik Van den Bosch.

Les propositions de recommandation nos 16 à 18 sont 
successivement rejetées par 12 voix contre 2.

Résultat du vote nominatif:

Ont voté pour:

VB: Dieter Keuten, Reccino Van Lommel.

Ont voté contre:

N-VA: Michael Freilich, Lieve Truyman, Kathleen 
Depoorter;

MR: Anthony Dufrane, Youssef Handichi;

PS: Patrick Prévot;

PVDA-PTB: Annik Van den Bosch;

Les Engagés: Ismaël Nuino, Anne Pirson;

Hebben zich onthouden:

Nihil.

De voorstellen van aanbeveling nrs. 13 tot 15 worden 
achtereenvolgens verworpen met 11 tegen 2 stemmen 
en 1 onthouding.

De naamstemming is als volgt:

Hebben voorgestemd:

VB: Dieter Keuten, Reccino Van Lommel.

Hebben tegengestemd:

N-VA: Michael Freilich, Lieve Truyman, Kathleen 
Depoorter;

MR: Anthony Dufrane, Youssef Handichi;

PS: Patrick Prévot;

Les Engagés: Ismaël Nuino, Anne Pirson;

Vooruit: Jeroen Soete;

cd&v: Leentje Grillaert;

Ecolo-Groen: Meyrem Almaci.

Heeft zich onthouden:

PVDA-PTB: Annik Van den Bosch.

De voorstellen van aanbeveling nrs. 16 tot 18 worden 
achtereenvolgens verworpen met 12 tegen 2 stemmen.

De naamstemming is als volgt:

Hebben voorgestemd:

VB: Dieter Keuten, Reccino Van Lommel.

Hebben tegengestemd:

N-VA: Michael Freilich, Lieve Truyman, Kathleen 
Depoorter;

MR: Anthony Dufrane, Youssef Handichi;

PS: Patrick Prévot;

PVDA-PTB: Annik Van den Bosch;

Les Engagés: Ismaël Nuino, Anne Pirson;
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Vooruit: Jeroen Soete;

cd&v: Leentje Grillaert;

Ecolo-Groen: Meyrem Almaci.

Se sont abstenus:

Nihil.

La proposition de recommandation n° 19 est rejetée 
par 9 voix contre 3 et 2 abstentions.

Résultat du vote nominatif:

Ont voté pour:

PS: Patrick Prévot;

PVDA-PTB: Annik Van den Bosch;

Ecolo-Groen: Meyrem Almaci.

Ont voté contre:

N-VA: Michael Freilich, Lieve Truyman, Kathleen 
Depoorter;

MR: Anthony Dufrane, Youssef Handichi;

Les Engagés: Ismaël Nuino, Anne Pirson;

Vooruit: Jeroen Soete;

cd&v: Leentje Grillaert.

Se sont abstenus:

VB: Dieter Keuten, Reccino Van Lommel.

Les propositions de recommandation nos 20 et 21 sont 
successivement rejetées par 11 voix contre 3.

Résultat du vote nominatif:

Ont voté pour:

PS: Patrick Prévot;

PVDA-PTB: Annik Van den Bosch;

Ecolo-Groen: Meyrem Almaci.

Vooruit: Jeroen Soete;

cd&v: Leentje Grillaert;

Ecolo-Groen: Meyrem Almaci.

Hebben zich onthouden:

Nihil.

Het voorstel van aanbeveling nr. 19 wordt verworpen 
met 9 tegen 3 stemmen en 2 onthoudingen.

De naamstemming is als volgt:

Hebben voorgestemd:

PS: Patrick Prévot;

PVDA-PTB: Annik Van den Bosch;

Ecolo-Groen: Meyrem Almaci.

Hebben tegengestemd:

N-VA: Michael Freilich, Lieve Truyman, Kathleen 
Depoorter;

MR: Anthony Dufrane, Youssef Handichi;

Les Engagés: Ismaël Nuino, Anne Pirson;

Vooruit: Jeroen Soete;

cd&v: Leentje Grillaert.

Hebben zich onthouden:

VB: Dieter Keuten, Reccino Van Lommel.

De voorstellen van aanbeveling nrs. 20 en 21 worden 
achtereenvolgens verworpen met 11 tegen 3 stemmen.

De naamstemming is als volgt:

Hebben voorgestemd:

PS: Patrick Prévot;

PVDA-PTB: Annik Van den Bosch;

Ecolo-Groen: Meyrem Almaci.
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Ont voté contre:

N-VA: Michael Freilich, Lieve Truyman, Kathleen 
Depoorter;

VB: Dieter Keuten, Reccino Van Lommel;

MR: Anthony Dufrane, Youssef Handichi;

Les Engagés: Ismaël Nuino, Anne Pirson;

Vooruit: Jeroen Soete;

cd&v: Leentje Grillaert.

Se sont abstenus:

Nihil.

La proposition de recommandation n° 22 est rejetée 
par 9 voix contre 3 et 2 abstentions.

Résultat du vote nominatif:

Ont voté pour:

PS: Patrick Prévot;

PVDA-PTB: Annik Van den Bosch;

Ecolo-Groen: Meyrem Almaci.

Ont voté contre:

N-VA: Michael Freilich, Lieve Truyman, Kathleen 
Depoorter;

MR: Anthony Dufrane, Youssef Handichi;

Les Engagés: Ismaël Nuino, Anne Pirson;

Vooruit: Jeroen Soete;

cd&v: Leentje Grillaert.

Se sont abstenus:

VB: Dieter Keuten, Reccino Van Lommel.

Les propositions de recommandation nos 23 et 24 sont 
successivement rejetées par 11 voix contre 3.

Hebben tegengestemd:

N-VA: Michael Freilich, Lieve Truyman, Kathleen 
Depoorter;

VB: Dieter Keuten, Reccino Van Lommel;

MR: Anthony Dufrane, Youssef Handichi;

Les Engagés: Ismaël Nuino, Anne Pirson;

Vooruit: Jeroen Soete;

cd&v: Leentje Grillaert.

Hebben zich onthouden:

Nihil.

Het voorstel van aanbeveling nr. 22 wordt verworpen 
met 9 tegen 3 stemmen en 2 onthoudingen.

De naamstemming is als volgt:

Hebben voorgestemd:

PS: Patrick Prévot;

PVDA-PTB: Annik Van den Bosch;

Ecolo-Groen: Meyrem Almaci.

Hebben tegengestemd:

N-VA: Michael Freilich, Lieve Truyman, Kathleen 
Depoorter;

MR: Anthony Dufrane, Youssef Handichi;

Les Engagés: Ismaël Nuino, Anne Pirson;

Vooruit: Jeroen Soete;

cd&v: Leentje Grillaert.

Hebben zich onthouden:

VB: Dieter Keuten, Reccino Van Lommel.

De voorstellen van aanbeveling nrs. 23 en 24 worden 
achtereenvolgens verworpen met 11 tegen 3 stemmen.
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Résultat du vote nominatif:

Ont voté pour:

PS: Patrick Prévot;

PVDA-PTB: Annik Van den Bosch;

Ecolo-Groen: Meyrem Almaci.

Ont voté contre:

N-VA: Michael Freilich, Lieve Truyman, Kathleen 
Depoorter;

VB: Dieter Keuten, Reccino Van Lommel;

MR: Anthony Dufrane, Youssef Handichi;

Les Engagés: Ismaël Nuino, Anne Pirson;

Vooruit: Jeroen Soete;

cd&v: Leentje Grillaert.

Se sont abstenus:

Nihil.

La proposition de recommandation n° 25 est rejetée 
par 9 voix contre 5.

Résultat du vote nominatif:

Ont voté pour:

VB: Dieter Keuten, Reccino Van Lommel;

PS: Patrick Prévot;

PVDA-PTB: Annik Van den Bosch;

Ecolo-Groen: Meyrem Almaci.

Ont voté contre:

N-VA: Michael Freilich, Lieve Truyman, Kathleen 
Depoorter;

MR: Anthony Dufrane, Youssef Handichi;

Les Engagés: Ismaël Nuino, Anne Pirson;

Vooruit: Jeroen Soete;

cd&v: Leentje Grillaert.

De naamstemming is als volgt:

Hebben voorgestemd:

PS: Patrick Prévot;

PVDA-PTB: Annik Van den Bosch;

Ecolo-Groen: Meyrem Almaci.

Hebben tegengestemd:

N-VA: Michael Freilich, Lieve Truyman, Kathleen 
Depoorter;

VB: Dieter Keuten, Reccino Van Lommel;

MR: Anthony Dufrane, Youssef Handichi;

Les Engagés: Ismaël Nuino, Anne Pirson;

Vooruit: Jeroen Soete;

cd&v: Leentje Grillaert.

Hebben zich onthouden:

Nihil.

Het voorstel van aanbeveling nr. 25 wordt verworpen 
met 9 tegen 5 stemmen.

De naamstemming is als volgt:

Hebben voorgestemd:

VB: Dieter Keuten, Reccino Van Lommel;

PS: Patrick Prévot;

PVDA-PTB: Annik Van den Bosch;

Ecolo-Groen: Meyrem Almaci.

Hebben tegengestemd:

N-VA: Michael Freilich, Lieve Truyman, Kathleen 
Depoorter;

MR: Anthony Dufrane, Youssef Handichi;

Les Engagés: Ismaël Nuino, Anne Pirson;

Vooruit: Jeroen Soete;

cd&v: Leentje Grillaert.
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Se sont abstenus:

Nihil.

La proposition de recommandation n° 26 est rejetée 
par 11 voix contre 3.

Résultat du vote nominatif:

Ont voté pour:

PS: Patrick Prévot;

PVDA-PTB: Annik Van den Bosch;

Ecolo-Groen: Meyrem Almaci.

Ont voté contre:

N-VA: Michael Freilich, Lieve Truyman, Kathleen 
Depoorter;

VB: Dieter Keuten, Reccino Van Lommel;

MR: Anthony Dufrane, Youssef Handichi;

Les Engagés: Ismaël Nuino, Anne Pirson;

Vooruit: Jeroen Soete;

cd&v: Leentje Grillaert.

Se sont abstenus:

Nihil.

La proposition de recommandation n° 27 est rejetée 
par 9 voix contre 5.

Résultat du vote nominatif:

Ont voté pour:

VB: Dieter Keuten, Reccino Van Lommel;

PS: Patrick Prévot;

PVDA-PTB: Annik Van den Bosch;

Ecolo-Groen: Meyrem Almaci.

Ont voté contre:

N-VA: Michael Freilich, Lieve Truyman, Kathleen 
Depoorter;

Hebben zich onthouden:

Nihil.

Het voorstel van aanbeveling nr. 26 wordt verworpen 
met 11 tegen 3 stemmen.

De naamstemming is als volgt:

Hebben voorgestemd:

PS: Patrick Prévot;

PVDA-PTB: Annik Van den Bosch;

Ecolo-Groen: Meyrem Almaci.

Hebben tegengestemd:

N-VA: Michael Freilich, Lieve Truyman, Kathleen 
Depoorter;

VB: Dieter Keuten, Reccino Van Lommel;

MR: Anthony Dufrane, Youssef Handichi;

Les Engagés: Ismaël Nuino, Anne Pirson;

Vooruit: Jeroen Soete;

cd&v: Leentje Grillaert.

Hebben zich onthouden:

Nihil.

Het voorstel van aanbeveling nr. 27 wordt verworpen 
met 9 tegen 5 stemmen.

De naamstemming is als volgt:

Hebben voorgestemd:

VB: Dieter Keuten, Reccino Van Lommel;

PS: Patrick Prévot;

PVDA-PTB: Annik Van den Bosch;

Ecolo-Groen: Meyrem Almaci.

Hebben tegengestemd:

N-VA: Michael Freilich, Lieve Truyman, Kathleen 
Depoorter;
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MR: Anthony Dufrane, Youssef Handichi;

Les Engagés: Ismaël Nuino, Anne Pirson;

Vooruit: Jeroen Soete;

cd&v: Leentje Grillaert.

Se sont abstenus:

Nihil.

La proposition de recommandation n° 28 est rejetée 
par 9 voix contre 3 et 2 abstentions.

Résultat du vote nominatif:

Ont voté pour:

PS: Patrick Prévot;

PVDA-PTB: Annik Van den Bosch;

Ecolo-Groen: Meyrem Almaci.

Ont voté contre:

N-VA: Michael Freilich, Lieve Truyman, Kathleen 
Depoorter;

MR: Anthony Dufrane, Youssef Handichi;

Les Engagés: Ismaël Nuino, Anne Pirson;

Vooruit: Jeroen Soete;

cd&v: Leentje Grillaert.

Se sont abstenus:

VB: Dieter Keuten, Reccino Van Lommel.

Les propositions de recommandation nos 29 et 30 sont 
successivement rejetées par 9 voix contre 5.

Résultat du vote nominatif:

Ont voté pour:

VB: Dieter Keuten, Reccino Van Lommel;

PS: Patrick Prévot;

PVDA-PTB: Annik Van den Bosch;

Ecolo-Groen: Meyrem Almaci.

MR: Anthony Dufrane, Youssef Handichi;

Les Engagés: Ismaël Nuino, Anne Pirson;

Vooruit: Jeroen Soete;

cd&v: Leentje Grillaert.

Hebben zich onthouden:

Nihil.

Het voorstel van aanbeveling nr. 28 wordt verworpen 
met 9 tegen 3 stemmen en 2 onthoudingen.

De naamstemming is als volgt:

Hebben voorgestemd:

PS: Patrick Prévot;

PVDA-PTB: Annik Van den Bosch;

Ecolo-Groen: Meyrem Almaci.

Hebben tegengestemd:

N-VA: Michael Freilich, Lieve Truyman, Kathleen 
Depoorter;

MR: Anthony Dufrane, Youssef Handichi;

Les Engagés: Ismaël Nuino, Anne Pirson;

Vooruit: Jeroen Soete;

cd&v: Leentje Grillaert.

Hebben zich onthouden:

VB: Dieter Keuten, Reccino Van Lommel.

De voorstellen van aanbeveling nrs. 29 en 30 worden 
achtereenvolgens verworpen met 9 tegen 5 stemmen.

De naamstemming is als volgt:

Hebben voorgestemd:

VB: Dieter Keuten, Reccino Van Lommel;

PS: Patrick Prévot;

PVDA-PTB: Annik Van den Bosch;

Ecolo-Groen: Meyrem Almaci.
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Ont voté contre:

N-VA: Michael Freilich, Lieve Truyman, Kathleen 
Depoorter;

MR: Anthony Dufrane, Youssef Handichi;

Les Engagés: Ismaël Nuino, Anne Pirson;

Vooruit: Jeroen Soete;

cd&v: Leentje Grillaert.

Se sont abstenus:

Nihil.

La proposition de recommandation n° 31 est rejetée 
par 9 voix contre 3 et 2 abstentions.

Résultat du vote nominatif:

Ont voté pour:

PS: Patrick Prévot;

PVDA-PTB: Annik Van den Bosch;

Ecolo-Groen: Meyrem Almaci.

Ont voté contre:

N-VA: Michael Freilich, Lieve Truyman, Kathleen 
Depoorter;

MR: Anthony Dufrane, Youssef Handichi;

Les Engagés: Ismaël Nuino, Anne Pirson;

Vooruit: Jeroen Soete;

cd&v: Leentje Grillaert.

Se sont abstenus:

VB: Dieter Keuten, Reccino Van Lommel.

Les propositions de recommandation nos 32 à 34 sont 
successivement rejetées par 11 voix contre 3.

Résultat du vote nominatif:

Ont voté pour:

PS: Patrick Prévot;

Hebben tegengestemd:

N-VA: Michael Freilich, Lieve Truyman, Kathleen 
Depoorter;

MR: Anthony Dufrane, Youssef Handichi;

Les Engagés: Ismaël Nuino, Anne Pirson;

Vooruit: Jeroen Soete;

cd&v: Leentje Grillaert.

Hebben zich onthouden:

Nihil.

Het voorstel van aanbeveling nr. 31 wordt verworpen 
met 9 tegen 3 stemmen en 2 onthoudingen.

De naamstemming is als volgt:

Hebben voorgestemd:

PS: Patrick Prévot;

PVDA-PTB: Annik Van den Bosch;

Ecolo-Groen: Meyrem Almaci.

Hebben tegengestemd:

N-VA: Michael Freilich, Lieve Truyman, Kathleen 
Depoorter;

MR: Anthony Dufrane, Youssef Handichi;

Les Engagés: Ismaël Nuino, Anne Pirson;

Vooruit: Jeroen Soete;

cd&v: Leentje Grillaert.

Hebben zich onthouden:

VB: Dieter Keuten, Reccino Van Lommel.

De voorstellen van aanbeveling nrs. 32 tot 34 worden 
achtereenvolgens verworpen met 11 tegen 3 stemmen.

De naamstemming is als volgt:

Hebben voorgestemd:

PS: Patrick Prévot;
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PVDA-PTB: Annik Van den Bosch;

Ecolo-Groen: Meyrem Almaci.

Ont voté contre:

N-VA: Michael Freilich, Lieve Truyman, Kathleen 
Depoorter;

VB: Dieter Keuten, Reccino Van Lommel;

MR: Anthony Dufrane, Youssef Handichi;

Les Engagés: Ismaël Nuino, Anne Pirson;

Vooruit: Jeroen Soete;

cd&v: Leentje Grillaert.

Se sont abstenus:

Nihil.

La proposition de recommandation n° 35 est rejetée 
par 12 voix contre une et une abstention.

Résultat du vote nominatif:

A voté pour:

PS: Patrick Prévot.

Ont voté contre:

N-VA: Michael Freilich, Lieve Truyman, Kathleen 
Depoorter;

VB: Dieter Keuten, Reccino Van Lommel;

MR: Anthony Dufrane, Youssef Handichi;

PVDA-PTB: Annik Van den Bosch;

Les Engagés: Ismaël Nuino, Anne Pirson;

Vooruit: Jeroen Soete;

cd&v: Leentje Grillaert.

S’est abstenue:

Ecolo-Groen: Meyrem Almaci.

Les propositions de recommandation nos 36 à 41 sont 
successivement rejetées par 12 voix contre 2.

PVDA-PTB: Annik Van den Bosch;

Ecolo-Groen: Meyrem Almaci.

Hebben tegengestemd:

N-VA: Michael Freilich, Lieve Truyman, Kathleen 
Depoorter;

VB: Dieter Keuten, Reccino Van Lommel;

MR: Anthony Dufrane, Youssef Handichi;

Les Engagés: Ismaël Nuino, Anne Pirson;

Vooruit: Jeroen Soete;

cd&v: Leentje Grillaert.

Hebben zich onthouden:

Nihil.

Het voorstel van aanbeveling nr. 35 wordt verworpen 
met 12 stemmen tegen 1 en 1 onthouding.

De naamstemming is als volgt:

Heeft voorgestemd:

PS: Patrick Prévot.

Hebben tegengestemd:

N-VA: Michael Freilich, Lieve Truyman, Kathleen 
Depoorter;

VB: Dieter Keuten, Reccino Van Lommel;

MR: Anthony Dufrane, Youssef Handichi;

PVDA-PTB: Annik Van den Bosch;

Les Engagés: Ismaël Nuino, Anne Pirson;

Vooruit: Jeroen Soete;

cd&v: Leentje Grillaert.

Heeft zich onthouden:

Ecolo-Groen: Meyrem Almaci.

De voorstellen van aanbeveling nrs. 36 tot 41 worden 
achtereenvolgens verworpen met 12 tegen 2 stemmen.
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Résultat du vote nominatif:

Ont voté pour:

VB: Dieter Keuten, Reccino Van Lommel.

Ont voté contre:

N-VA: Michael Freilich, Lieve Truyman, Kathleen 
Depoorter;

MR: Anthony Dufrane, Youssef Handichi;

PS: Patrick Prévot;

PVDA-PTB: Annik Van den Bosch;

Les Engagés: Ismaël Nuino, Anne Pirson;

Vooruit: Jeroen Soete;

cd&v: Leentje Grillaert;

Ecolo-Groen: Meyrem Almaci.

Se sont abstenus:

Nihil.

La proposition de recommandation n° 1 est adoptée 
par 9 voix contre 5.

Résultat du vote nominatif:

Ont voté pour:

N-VA: Michael Freilich, Lieve Truyman, Kathleen 
Depoorter;

MR: Anthony Dufrane, Youssef Handichi;

Les Engagés: Ismaël Nuino, Anne Pirson;

Vooruit: Jeroen Soete;

cd&v: Leentje Grillaert.

Ont voté contre:

VB: Dieter Keuten, Reccino Van Lommel;

PS: Patrick Prévot;

PVDA-PTB: Annik Van den Bosch;

Ecolo-Groen: Meyrem Almaci.

De naamstemming is als volgt:

Hebben voorgestemd:

VB: Dieter Keuten, Reccino Van Lommel.

Hebben tegengestemd:

N-VA: Michael Freilich, Lieve Truyman, Kathleen 
Depoorter;

MR: Anthony Dufrane, Youssef Handichi;

PS: Patrick Prévot;

PVDA-PTB: Annik Van den Bosch;

Les Engagés: Ismaël Nuino, Anne Pirson;

Vooruit: Jeroen Soete;

cd&v: Leentje Grillaert;

Ecolo-Groen: Meyrem Almaci.

Hebben zich onthouden:

Nihil.

Het voorstel van aanbeveling nr. 1 wordt aangenomen 
met 9 tegen 5 stemmen.

De naamstemming is als volgt:

Hebben voorgestemd:

N-VA: Michael Freilich, Lieve Truyman, Kathleen 
Depoorter;

MR: Anthony Dufrane, Youssef Handichi;

Les Engagés: Ismaël Nuino, Anne Pirson;

Vooruit: Jeroen Soete;

cd&v: Leentje Grillaert.

Hebben tegengestemd:

VB: Dieter Keuten, Reccino Van Lommel;

PS: Patrick Prévot;

PVDA-PTB: Annik Van den Bosch;

Ecolo-Groen: Meyrem Almaci.
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Se sont abstenus:

Nihil.

Le rapporteur, Les présidents,

Reccino 
Van Lommel

Roberto D’Amico
Reccino Van Lommel a.i.

Meyrem Almaci a.i.

ANNEXE: RECOMMANDATION ADOPTÉE

“La commission,

Ayant entendu le vice-premier ministre et ministre de 
l’Emploi, de l’Économie et de l’Agriculture,

Marque son accord sur la vision politique présentée 
dans l’exposé d’orientation politique et demande de la 
mettre en œuvre.”

Hebben zich onthouden:

Nihil.

De rapporteur, De voorzitters,

Reccino 
Van Lommel

Roberto D’Amico
Reccino Van Lommel a.i.

Meyrem Almaci a.i.

BIJLAGE: AANGENOMEN AANBEVELING

“De commissie,

Gehoord de vice-eersteminister en minister van Werk, 
Economie en Landbouw,

Gaat akkoord met de beleidsvisie zoals voorgesteld 
in de beleidsverklaring en vraagt deze beleidsverklaring 
uit te voeren.”
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